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EXTRAIT  DU  CATALOGUE 


r.et  extrait  de  catalogue  contient  un  certain  nombre  de  publications  sur  l’Entomo- 
logie et  l’Ornithologie  que  l’on  peut  trouver  à notie  librairie,  spécialement  consacrée 
aux  sciences  naturelles.  Les  personnes  qui  désiieraient  recevoir  nos  catalogues  périodiques 
pourront  nous  en  faire,  la  demande.  Elles  y trouveront  annoncées  les  publications  de 
Zoologie,  de  botanique,  de  Géologie  ou  de  l’aléontologie  publiées  dans  tous  les  pays. 
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AMYOT  (J.  B.).  — ENTOMOLOGIE  FRANÇAISE.  Ityncliotes,  méthode  mononyrnique.  l’aris,  1848. 

1 vol.  in-8 8 fr. 

AMYOT  ET  SERVILLE.  — HISTOIRE  NATURELLE  DES  INSECTES  HÉMIPTÈRES  (Cigales,  Punaises, 
Cochenilles,  etc.).  Paris,  184ô.  1 vol.  in-8 12  fr.  .'>() 

AUDOUIN  (V.).  — HISTOIRE  DES  INSECTES  NUISIBLES  A LA  VIGNE,  et  particulièrement  de  la 
Pyrale,  qui  dévaste  les  vignobles  des  départements,  avec  l’indication  des  moyens  qu’on  doit  etn- 
ployer  pour  la  combattre.  Paris,  18-12.  1 vol.  in-i  avec  2.ï  planches  col.  (’T2  fr.) iiO  fr. 

BOlSDUVAL.  — GENERA  ET  INDEX  METHODICUS  EUROPÆORUM  LEPIDOPTERORUM.  Parisiis, 
1840. 1 vol.  in-8  de  2ô7  pages. ;>  fr- 

HISTOIRE  NATURELLE  DES  INSECTES,  species  général  des  Lépidoptères. 

DIURNES.  Paris,  1836.  T.  1",  avec  24  pl.  col 18  fr.  oO 

• NOCTURNES,  j>ar  M.  Giénée.  Pai is,  18ol-18.37.  T.  V à X,  avec  37  pl.  cul 69  fr. 

BOLTON’S  NATURAL  HISTORY  OF  BRITISH  SONG  BIRDS.  London,  1815.  2 vol.  in-4  avec  80  p). 
col.  (210  fr.).  • 100  fr. 

BONAPARTE  (C.  L.).—  ICONOGRAFIA  DELLA  FAUNA  ITALICA  PER  LE  QUATTRO  CLASSI  DEGLI 
ANIMALI  VERTEBRATI.  borna,  1852-1841.  5 vol.  in-fol.,  avec  180  pl.  col 400  fr. 

ICONOGRAPHIE  DES  PIGEONS  NON  FIGURÉS,  par  madame  Ksip,  dans  les  deux  volumes  de 

M.M.  Temuinck  et  FLonE.XT  Pbévost.  1 vol.  in-lolio  avec  55  pl.  col 225  fr. 

BONVOULOIR  (H.  DE).  — ESSAI  MONOGRAPHIQUE  SUR  LA  FAMILLE  DES  TROSCHIDES.  Paris, 
1859.  ln-8  avec  o pl.  col.  . 5 fr. 

BUFFON.  — HISTOIRE  DES  OISEAUX.  Paris,  1771-1786.  10  vol.  gr.  in-4  avec  1,008  pl.  col.  450  fr. 

BURMEISTER.  — GENERA  INSECTORUM  ICONIBUS  illuslrata  et  descripta.  berolmi,  1858-1846. 
Grand  in-8  avec  40  pl.  col.  (57  fr.  50) 50  fr. 

CHABRIER  (S.).  — ESSAI  SUR  LE  VOL  DES  INSECTES  et  observations  sur  quelques  parties  de  la  mé- 
canique des  mouvements  progressifs  de  l’homme  et  des  animaux  vertébrés.  Paris,  1825.  1 vol.  in-4 
avec  15  pl 15  fr. 

CHARPENTIER.  — LIBELLULINÆ  EUROPÆ  DESCRIPTÆ  AC  DEPICTÆ.  Lipsiæ,  1840.  In-4  avec 
48  pl.  col 28  fl'. 

ORTHOPTERA  DESCRIPTA  ET  DEJECTA.  Lipsiæ,  1845.  ln-4  avec  60  pl.  col 28  fr. 

COQUEBERT.  — ILLUSTRATIO  ICONOGRAPHICA  INSECTORUM  QUÆ  IN  MUSEIS  PARISIANIS 
ORSERVAVIT  ET  IN  LUCEM  EDIDIT  J.  CH.  FABRICIUS,  præmissis  ejusdem  descriplionibus; 
accedunt  species  plurimæ,  vel  minimæ  aut  non  cognitæ.  Parisiis,  an.  YIll  ; grand  in-4  cartonné, 
avec  50  pl.  gravées  et  coloriées  avec  soin  et  représentant  plus  de  500  espèces.  (65  tr.).  ...  55  fr. 

CRAMER  (P.  .—  PAPILLONS  EXOTIQUES  DES  TROIS  PARTIES  DU  MONDE  ; l’.lsie,  l’.tfrique  et  l’.A- 
ménque.  Amsterdam,  1772-1782.  4 vol.  — Supplément  par  Sxou..  1787-1791.  1 vol.  — Ensemble, 

5 vol.  grand  in-4  en  59  cahiers  avec  442  pl.  col fr. 

CUVIER.  — LE  RÈGNE  ANIMAL.  — LES  INSECTES,  par  Audoui.n,  bi.ANCiiAtiD,  DovÈnE,  Mii.se  Eüwaiibs. 

4 vol.  grand  in-8  avec  202  pl.  gravées 124  fr. 

Le  même,  ligures  coloriées 275  fr. 

LES  CISEAUX,  par  r’OiuiiGsv.  2 vol.  grand  in-8  avec  102  pl.  gravées 60  fr. 

Le  même,  ligures  coloriées. /i-, 

DEJEAN,  BOlSDUVAL  ET  AUBÉ.  - ICONOGRAPHIE  ET  HISTOIRE  NATURELLE  DES  COLEOPTERES 

D'EUROPE.  Paris,  1829  1831.  5 vol.  in-8  avec  269  pl.  col.  (556  fr.) 1,70  fr. 

i.TACtTifte&.  .^1  érfiiion.  Paris,  1857.  1 vol.  in-8 15  fr. 

ftatural  History  and  Treatment  of  Pigeons  and 
»'■ 6 fr 
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ÉOPTÈRES  AÇORÉENS.  Paris,  18;».  In-i  de  22  p 2 

ôTRATIONS  OF  NATURAL  HISTORY,  according  to  Ihdr  diffeienf  généra;  very 
few  of  whicl»  hâve  liillierlo  been  ligured  by  any  author,  with  a particular  description  of  eacb 
insecl  ; interposed  willi  reniarks  and  rellections  on  llie  nature  and  properties  of  inany  of  lhein. 
London,  1""2-I782.  3 v.  in-  l avec  130  pl.  gravées  sur  cuivre  et  coloriées  avec  soin.  (120  fr.).  80  fr. 
La  Iradiiclion  française  de  ce  bel  ouvrage  est  en  regard  du  texte. 

DUFOUR  (LÉON).  - RECHERCHES  ANATOMIQUES  ET  PHYSIOLOGIQUES  SUR  LES  HÉMIPTÈRES, 

accompagnées  de  considérations  relatives  à Phistoire  naturelle  et  à la  classification  de  ces  insectes. 
Paris,  1855.  1 vol.  in-l  avec  10  pl.  gr.  (2.3  fr.) 22  Ir. 

DUMÉRIL  (C.\  — ENTOMOLOGIE  ANALYTIQUE.  Paris,  1860.  2 vol.  in-4  avec  de  nombreuses 
planches 28  fr. 

EDWARDS  ET  CATESBY.  - RECUEIL  DE  DIVERS  OISEAUX  ÉTRANGERS  et  peu  connus  (jui  se 
trouvent  dans  les  ouvrages  d'KowAiiDs  et  Catesby,  traduit  par  lliTii.  Nurnberg,  17fi8-l"76.  0 tomes 
en  3 vol.  in-folio  reliés  avec  402  pl.  gr.  et  col.  avec  soin "0  fr. 

ERICHSON  - GENERA  ET  SPECIES  STAPHYLINORUM  INSECTORUM  COLEOPTERORUM  FAMILIÆ. 

Berolini,  1840.  ln-8  avec  5 pl 21  fr. 

ERNST  ET  ENGRAMELLE.  — PAPILLONS  D’EUROPE,  peints  d’après  pâture.  Paris,  1"70-1702.  8 vol. 
in-l  avec  350  tig.  col ' 200  fr. 

FABRICIUS.  — ENTOMOLOGIA  SYSTEMATICA,  cmendata  et  aucta  secundurn  ordines,  généra, 
classes,  species  cum  supplemento  et  indicibus.  llafniæ,  1792.  7 vol.  in-8 15  fr. 

FAUVEL  (A.)  — LES  LÉPIDOPTÈRES  DU  CALVADOS.  Manuel  descriptif  contenant  des  tableaux 
dichotomiques  de  toutes  les  divisions,  la  synonymie  d’ENcnAMEi.u;,  et  des  remarques  sur  les  espèces 

nuisibles.  1”  Partie  : ItiiuMcs  et  (Iréi'L'scijlaires.  Caen,  1863.  ln-1  de  71  pages 3 fr. 

L'ouvrage  auia  * pallies. 

CATALOGUES  DES  INSECTES  RECUEILLIS  A LA  GUYANE  FRANÇAISE.  Caen,  18^2.  2 parties 

in -8 1 fr.  25 

NOTICES  ENTOMOLOGIQUES.  l"  Partie  : Coi.éoptèkes  uë  la  ,\ouvelle-Cai.éi)OME.  Paris,  1862. 

ln-8  de  68  pages  et  5 pl 2 fr. 

SYNOPSIS  DES  ESPÈCES  NORMANDES  DU  G.  MICROPIPLUS  (Staphylinides).  ln-8  de 

23  pages 75  c. 

FRITSCH  (ANTON.).  — N ATURGESCHICHTE  DER  VŒGEL  EUROPA’S.  Prag,  1856-1861.1  vol.  in-folio 
avec  32  pl.  col.  représentant  300  sujets  et  texte  en  5 cahiers  in-8 150  fr. 

GEOFFROY. — HISTOIRE  ABRÉGÉE  DES  INSECTES  QUI  SE  TROUVENT  AUX  ENVIRONS  DE  PARIS. 

.An  VU.  2 vol.  in-l  avec  22  pl.  col 20  fr. 

GODARD  ET  DUPONCHEL.  — HISTOIRE  NATURELLE  DES  LÉPIDOPTÈRES,  ou  Papillons  de  la 
France.  Ouvrage  basé  sur  la  méthode  de  M.  Latueille,  avec  des  figures  de  chaque  espèce  dessinées 
et  coloriées  d’après  nature,  avec  le  supplément  et  le  catalogue.  Paris,  1821-1815.  18  vol.  in-8  avec 

.'•18  pl.  gravées  et  coloriées.  (892  fr.) 100  Ir. 

ICONOGRAPHIE  ET  HISTOIRE  NATURELLE  DES  CHENILLES,  avec  les  figures  de  chaque  espèce 

dessinées,  gravées  et  coloriées  d’après  nature.  Paris,  1815.  2 vol.  in-8  cartonnés,  avec  92  pl. 
col.  (93  fr.) Ir. 

GŒDART  (S.). — MÉTAMORPHOSES  NATURELLES,  ou  Histoire  des  insectes,  observée  très-exacte- 
ment suivant  leur  nature  et  leurs  propriétés.  .Amsterdam,  1700.  3 vol.  in-12,  avec  126  pl.  gravées 
et  coloriées  avec  soin.  (30  fr.) . 15  fr. 

GOULD  AND  MARTIN.  - A GENERAL  HISTORY  OF  THE  TROCHILIDÆ  OR  HUMMING  BIRDS. 

London,  1861.  1 vol.  in-12  avec  16  pl.  col 13  fr. 

GRAVENHORST.  ~ ICHNEUMOLOGIA  EUROPEA.  Vratislaviæ,  1829.  3 vol.  in-8.  (10  fr.).  . . 50  fr. 

HAGEN  (H.  A.).  — BIBLIOTHECA  ENTOMOLOGICA,  ou  Bibliographie  complète  de  tous  les  ouvrages, 
journaux  ou  brochures  publiés  sur  l’Entomologie  depuis  le  xvni*  siècle  jusqu’à  l’année  1861. 
Leipsig,  1863.  2 vol.  in-8  de  1,200  pages 27*  fr.  50 

HAHN  ET  HERRICH-SCHÆFFER.-  DIE  WANZEN ARTIGEN  INSECTEN.  Nurnberg,  1831-1853.  9 vol. 
in-8  avec  .321  pl.  col.  (220  fr.) 160  fr. 

HARRIS.  — A NATURAL  HISTORY  OF  ENGLISH  MOTHS  AND  BUTTERFLIES,  containing  a 
complété  Modem  Nomenclature  of  ail  the  Species  figured  in  the  work.  London,  1810.  1 v.  in-fol., 
derni-rel.  inar.  11  pl.  col.  containing  100  fig.  after  the  original  drawings.  (210  fr.).  . . . 105  fr. 

HERRICH  SCHAEFFER.  — SYSTEMATISCHE  BEARBEITUNG  DEN  SCHMETTERLINGE  VON  EU- 
ROPA.  Hegensburg,  184,3-1855.  Ouvrage  complet  en  65  livraisons  avecrf.ifi  pl.  in-l  coloriées.  Prix 
de  chaque  livraison -j-,  c,-.  .50 
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HEWITSON  (W.  C.).  — EXOTIC  BUTTERFLIES.  London,  l8;)l-18Cô.  2 vol.  in-4,  demi-rel.  chagr., 
avec  300  fig.  col.  avec  soin - 


JAUBERT  (J.  B.)  ET  BARTHÉLEMY-LAPOIVJIVIERAYE  — RICHESSES  ORNITHOLOGIQUES  DU  MIDI 
DE  LA  FRANCE.  Paris,  18(>"2.  I vol.  iii4,  avec  2.3  planches  coloriées,  représentant  les  oiseaux  dans 
leur  grandeur  naturelle ^1  h’- 


JURINE.  — NOUVELLE  MÉTHODE  DE  CLASSER  LES  HYMÉNOPTÈRES  ET  LES  DIPTÈRES.  Genève, 

180".  ln-4  avec  14  pl.  (30  fr.) 20  fr. 

HISTOIRE  DES  MONOCLES  QUI  SE  TROUVENT  AUX  ENVIRONS  DE  GENÈVE.  Genève,  1820, 

1 vol.  in-4  avec  22  pl.  col.  (30  fr.) 20  fr. 


KIRBY  AND  SPENCE.  — AN  INTRODUCTION  TO  ENTOMOLOGY  or  Eléments  üf  the  natural  history 
of  Insects.  "*  édition,  augmentée.  London,  1800. 1 vol.  in-18 7 fr.  50 

LACOROAIRE.  — INTRODUCTION  A L’ENTOMOLOGIE,  comprenant  les  principes  généraux  de  l’.lna- 
tomie,  de  la  Physiologie  des  insectes,  des  détails  sur  leui's  mœurs,  et  un  résumé  des  i)rincipî)ux 

systèmes  de  classification,  etc.  Paris,  183-1-1838.  2 vol.  in-8  et  24  pl.  col 22  IV- 

— HISTOIRE  NATURELLE  DES  INSECTES  COLÉOPTÈRES  (Cantharides,  Chai  am;ons,  Hannetons,  8ca- 
rabées,  etc.).  Paris,  18,)1-1850.  0 vol.  avec  -iO  pl.  col 05  fr. 


LAMY  (R.  P.). — OBSERVATIONS  SUR  LA  STRUCTURE  DES  YEUX  DE  DIVERS  INSECTES  et  sur  l.i 

trompe  des  papillons.  Lyon,  1700.  ln-12  de  1.37  pages  et  15  flg.  . . .’ 2 fr. 


LATREILLE.  — HISTOIRE  NATURELLE  GÉNÉRALE  et  particulière  des  Crustacés  et  des  Insecles. 
Paris,  an  X-Xlll.  14  vol.  in-8  avec  110  pl 40  fr. 

- COURS  D'ENTOMOLOGIE,  ou  Histoire  naturelle  des  Crustacés,  des  .Irachnides,  des  .Myriapodes 

et  des  Insectes.  Paris,  1831.  1 vol.  in-8  avec  14  pl.  (15  fr.) 12  li'. 

- LES  CRUSTACÉS,  les  .Arachnides  et  les  Insectes  distribués  en  familles  naturelles.  Paris,  1829. 

2 vol.  in-8  (24  fr.) iO  fr. 


LEPELLETIER  DE  SAINT-FARGEAU  ET  BRULLÉ.  — HISTOIRE  NATURELLE  DES  HYMÉNOPTÈRES 

(Abeilles,  Guêpes,  Fourmis,  etc.).  Paris,  1830-18-16.  4 vol.  in-8  avec  48  pl.  col 50  fr. 


LESSER.  — THÉOLOGIE  DES  INSECTES,  ou  Démonstration  des  perfections  de  Dieu  dans  tout  ce 
qui  concerne  les  insectes,  avec  des  notes  par  P.  Lïonnet.  La  Haye,  1742.  2 tomes  en  1 vol.  in-8  avec 
fig.  (8fr.) 5 fr. 


LESSON.—  HISTOIRE  NATURELLE  DES  OISEAUX-MOUCHES.  Paris.  1 vol.  grand  in-8  avec  85  pl. 
gravées  et  coloriées  avec  soin ; 55  fr. 


— HISTOIRE  NATURELLE  DES  COLIBRIS,  suivie  d’un  supplément  à riiistoire  naturelle  des 
Oiseaux-mouches.  Paris,  1831.  1 vol.  grand  in-8  avec  05  pl.  grav.  et  col 55  fr. 


— HISTOIRE  NATURELLE  DES  TROCHILIDÉES,  ou  les  Colibris  et  les  Oiseaux-mouches;  suivi 
d’un  Index  général  dans  lequel  sont  décrites  et  classées  méthodiquement  toutes  les  races  et  es- 
pèces du  genre  Trochilus.  Paris,  lt-52.  1 vol.  in-8  avec  CG  pl.  gr.  et  col '.  . 55  fr. 

— HISTOIRE  NATURELLE  DES  OISEAUX  DE  PARADIS  ET  DES  ÉPIMAQUES.  Paris,  1835.  1 vol.  gr. 

in-8  avec  -10  pl.  grav.  et  col ji- 

— CENTURIE  ZOOLOGIQUE,  ou  Choix  d’animaux  rares  nouveaux  ou  imparfaitement  connus.  Paris, 
1830.  1 vol.  in-8  avec  80  planches  inédites,  dessinées  d’après  nature  par  M.  Pcètre.  (50  fr.l.  2.5  fr. 
Le  même  ouvrage,  figures  coloriées. 


ILLUSTRATIONS  DE  ZOOLOGIE,  ou  Recueil  de  figures  d’animaux  peintes  d’après  nature.  Paris, 

1831.  In-S  avec  GO  pl.  gr.  et  col • • • 45  fr. 


— MANUEL  D’ORNITHOLOGIE,  ou  Description  des  genres  et  des  principales  espèces  d’oiseaux. 
Paris,  1828.  2 vol.  in-32 7 j-,. 


LEVAILLANT  (F.).  - HISTOIRE  NATURELLE  DES  PERROQUETS.  Paris,  1805.  2 vol.  in-folio,  ave.- 
> pl  - col ,, 

ET  BOURJOT  SAINT-HILAIRE.  — HISTOIRE  NATURELLE  DES  PERROQUETS,  HP  volume 

(pour  faire  suite  à la  publication  de  Lev.aili.ant),  contenant  les  espèces  laissées  inédites  par  cel 
outeur  ou  découvertes  récemment,  destiné  à compléter  une  monographie  figurée  de  la  famille  des 
Psiltacidés,  avec  la  classification,  la  synonymie  et  la  description  de  chaque  espèce.  Paris,  1837.1  v 
avec  111  pl.  col.  in-folio ’ C,. 


in-4. 


100  fr. 


LYONET.  — TRAITE  ANATOMIQUE  DE  LA  CHENILLE  QUI  RONGE  LE  BOIS  DE  SAULE.  La  Haye, 
1762.  In  4 avec  18  planches.  (3I!  fr.l.  . . 07  c,. 
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IIISTOlllE  NATUIIELLE  DES  LËI'IDOPÎÈIIES  UËElîül’E 


PAR  H.  LUCAS 

MI1E-NXTDHA1.ISTK  d'eNTOMOI.OOIK  AU  MUSEUM  u'iIISTOIRE  NATUREUE 
MEMERE  l)E  LA  ^OCIIÎÏlS  ENTOAUll.OClQÜE  UE  FRANCE,  CIIEVU,IER  UE  LA  I.ÉdlllN  u’iIONNElIll 


AVEC  80  PI. ANCHES  HEP 0 ÉSENT AM  iOO  SUJETS 

PEINTKS  î)’aIM;ÈS  NATUltK 

UltAVKKM  Mlllt  ACIEIt  l*An  Kl 

\ volume  grand  iii-8  carlunue  en  toile  anglaise.  — Prix  ; 25  fr. 


HISTOIRE 


PAR  H.  LUCAS 

AIUE-NATUIIALISTE  U ’eNTOMOLOU  1 E AU  MUSÉUM  li’ll  ISTO  I R K N ATU  REI.I.E 
MEMLRE  UE  LA  SOCIÉTÉ  ENTO MOLÜÜ lUU E UE  FRANCE,  CUF.VA1.IER  UE  LA  LÉGION  U HÜNNEUti 

A VEC:  80  PLANCHES  UEPUÉSENTANT  -iOO  SUJETS 

l'KI.NTKS  Ii’aI'UKS  NATLT.K 

uu>vvk:ft:.s  sait  /VCiKii  i'au  i>At 

1 volume  grand  iii-8  cartonné  en  toile  anglaise.  — Prix  : 25  fr. 


HISTOIRE  NATURELLE  DES  OISEAUX  D'EUROPE 

PAR  FLORENT  PRÉVOST 

\ulF-X;iliiralisU' ilf  Zuoloyii-  .ui  Miisi'um  d'IIistoiro  Nalim'llc.  ('licvnljiT  ilr  la  l.égioii  (l  lioiimTii 

PAR  C.  L.  LEMAIRE  > 

U0CTF;|  R i n MÉIECINE 

\Vi:(.  S(l  IM. NC  II  F.  s l’.FIM’.FSF.X'nNT  5(1(1  SI  .IFTS 

l'HIM  Es  u’aIT;Ès  NA  H'111', 

CiKA\KICS  Kt'Il  AC.IKK  l*AU  l‘/%f 

1 volume  grand  in-8  carloiiiieeii  to  le  anglaise.  — Prix  ; 25  fr. 


HISTOIRE  N.VTDHELLE  DES  OISE.VDX  EXOTKIDES 

PAR  FLORENT  PRÉVOST 

Ai(le-Xa(iiialis(c  ilo  Zoulo^Tc  au  Muséinn  iniis(uin'  N.Oiii  tTIc,  Clicvaliiu  ilr  l.i  l.('"inii  iITioiiikm 

PAR  C.  L.  LEMAIRE 

DOCTEUR  EN  MÉm'cl:.i: 

.VVEC  80  l'F.XNClIFS  U F IM!  FSFM  .A  N T 500  Sli.IFTS 

UEINTES  u’aPUÈS  NATURE 

OR/%VKEK  sa  it  A.riiLia  l'Aia  i*yva  qimet 

I volume  grand  in-8  carloniié  en  loile  anglaise.  — Prix  : 25  fr. 
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IMi’.  SIMON  IIAÇON  i;t  r.O.MI'  , Ut  K u’utl  l IlTII,  I. 
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II.  LUCAS 

\HH>NA  ! UI!  W.lM  K u'kM’OMOI.OC.IK  AU  MUlsKIJM  IMllM'OMilC  NATUliKU.K 
MKMUHE  UK  LA  SOCIKTK  K.M'OMOf.OOWiUK  DK  KHANCK 
CIIKVALIKn  lU:  LA  LÉGION  u’nONNKl'U, 
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L’ordre  le  plus  remarquable  et  en  même  temps  le  plus 
attrayant  dans  la  classe  des  insectes,  est  sans  aucun  doute 
celui  qui  est  connu  sous  le  nom  de  Lépidoptères  : en  effet, 
les  animaux  qui  composent  cet  ordre  s’en  font  distinguer  de 
tous  les  autres  par  la  richesse  et  parla  couleur  dont  ils  sont 
parés;  aussi  ces  insectes  si  brillans  de  couleur,  si  remar- 
quables par  leur  forme  aussi  gracieuse  que  variée , ont-ils 
toujours  attiré  le  regard  des  personnes  qui  se  livrent  à l’é- 
tude de  l’entomologie,  et  plus  que  tous  ceux  des  autres 
ordres,  un  grand  nombre  d’auteurs  se  sont  appliqués  aies 
travailler  et  à étudier  avec  soin  leur  histoire. 

Pour  faire  connaître  d’une  manière  un  peu  générale  ces 
insectes,  notre  but  est  de  représenter  les  espèces  les  plus 
remarquables  de  chaque  genre  que  nous  fournissent 
f Afrique,  l’Amérique  et  l’Asie. 

Cet  ouvrage,  basé  sur  le  même  plan  que  celui  sur  les  Lé- 
pidoptères d’Europe,  représentera  les  espèces  les  plus 
. variées,  soit  par  leurs  couleurs,  soit  parleurs  formes;  ces 


espèces  seront  t'ailos  d’aj)rès  nature,  ensuite  gravées  et 
coloriées  avec  le  plus  grand  soin. 

Nous  énoncerons  les  principaux  caractères  de  chacune 
de  ces  espèces,  et  de  plus  leurs  noms  vulgaires  seront  sui- 
vis d’une  synonimie  exacte. 

Leur  classification,  ainsi  que  dans  tout  le  cours  de  l’ou- 
vrage, sera  d’après  le  règne  animal  de  Cuvier,  c’est-à-dire 
d’après  la  méthode  d’un  entomologiste  aussi  distingué 
qu’habile  : * nous  suivons  cette  méthode  parce  qu  elle  est 
la  plus  universellement  adoptée,  et  sans  contredit  la  plus 
rigoureuse  jusqu’à  présent. 

* M.  Latreille,  si  connu  par  ses  nouibrenx  Iravaux,  consacra  la  plus  grande 
partie  de  sa  vie  à l’entomologie  qui  était  son  étude  favorite. 


HISTOIRE  NATURELLE 

DES  LÉPIDOPTÈRES 


EXOTIQUES. 

FAMILLE  PREMIÈRE. 

ou 

PAPILLONS  DE  JOUR. 

UlURNl. 

Les  quatre  ailes , ou  les  supérieures  au  moins , élevées  dans  le  re- 
pos ; point  de  crochet  ou  frein  au  bord  antérieur  des  inférieures 
pour  retenir  les  précédentes  ; antennes  étant  toujours  plus  grosses  à 
l’extrémité. 

TRIBU  PREMIÈRE. 

PAPILLOXIDES , Papilionides . 

Jambes  postérieures  étant  armées  d’une  seule  paire  d’épines  ou 
d’ergots,  savoir,  celles  du  bout;  extrémité  des  antennes  droite  ou 
simplement  un  peu  arquée  au  bout,  et  jamais  fort  crochue;  les 
(juatre  ailes  toujours  élevées  perpendiculairement  dans  le  repos. 

GENRE  ORNITHOPTÈRE.  ornithoptera.  boisd. 

Papilio.  LAXR.  GOl). 

Ce  genre,  établi  par  M.  Boisduval,  se  compose  d’un  très  petit 
nombre  d’especes,  elles  habitent  toutes  la  plupart  le  Bengale,  Java, 
les  Moluqiies  et  la  nouvelle  Guinée. 
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OKNITHOPTÈKE  PRIAM.  ornithopteka  priamus.  god.  boisd. 

Papilio  Priamus.  lii\n.  far.  cleuk.  cram.  iierrst.  rünüvv. 

Le  Frangi-vert.  daîjbenton. 

Ce  papillon,  remarquable  par  la  beauté  de  ses  couleurs  et  par  sa 
grandeur,  est  sans  aucun  doute  un  des  plus  beaux  de  son  genre,  aussi 
est-ce  à cette  espèce  à laquelle  Linné  donna  l’épithète  d’Auguste; 
les  ailes  antérieures  sont  ovales,  oblongues,  entières,  d’un  noir 
mat  et  velouté  en  dessus,  avec  deux  bandes  d’un  vert  doré  , longitu- 
dinales, courbes,  étroites,  rétrécies  à chaque  bout;  la  bande  anté- 
rieure longe  la  côte  au  bord  d’en  haut , l’autre  longe  tout  le  bord 
opposé  et  la  plus  grande  partie  du  bord  postérieur;  non  loin  du 
côté  interne  de  cette  dernière,  et  à égale  distance  de  la  base  et  de 
l’extrémité,  on  aperçoit  en  outre  une  tache  brunâtre,  grande, 
disposée  longitudinalement  ; les  ailes  postérieures  sont  arrondies , 
dentées  d’une  manière  obtuse , d’un  vert  doré  en  dessus , avec  le 
bord  postérieur  d’un  noir  velouté  et  précédé  d’un  rang  de  quatre 
taches  orbiculaires  de  cette  couleur  ; de  plus , on  aperçoit  en  dehors 
trois  taches  d’un  jaune  orange  luisant,  dont  une  plus  grande  située 
vers  la  base , les  deux  autres  rapprochées  et  peu  distantes  de  l’angle 
externe  ; le  dessous  des  ailes  antérieures  est  noir,  avec  des  taches 
d’un  vert  plus  doré  qu’en  dessus  ; ces  taches  sont  au  nombre  de 
sept  : dont  une  irrégulière  sur  le  milieu  de  la  surface,  et  six,  beau- 
coup plus  grandes , disposées  parallèlement  au  bord  postérieur  en 
une  bande  que  divise  une  raie  noire , transverse , interrompue  ; le 
dessous  des  ailes  postérieures  diffère  du  dessus,  en  ce  que  les  taches 
noires  orbiculaires  sont  ])lus  grandes  et  au  nombre  de  sept;  et  en  ce 
<|ue  le  bord  interne  de  ces  mêmes  ailes  est  noirâtre  de  part  et  d’autre , 
et  garni  en  dessous  de  poils  bruns  soyeux  ; le  corselet  est  d’un  noir 
mat  et  velouté , avec  des  taches  vertes  ; les  deux  surfaces  de  l’abdo- 
men sont  jaunes  ; la  poitrine  est  noire  avec  des  taches  d’un  rougc- 
cinabrc  sur  les  côtés  ; la  tclc , les  antennes  et  les  pâtes  sont  noires. 

Celle  jolie  espèce  se  trouve  dans  l’ilc  d’Amboinc. 
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OIINITIIOPTÈHE  RHADAMAN TE. 

ORNITHOPTERA  RHADAMANTÜS.  BOISD. 

Le  mâle  a ordinairement  trois  pouces  et  demi  de  largeur , et  la 
femelle  environ  cinq  ; les  quatre  ailes  sont  dentées,  noires , avec  les 
échancrures  des  ailes  supérieures  blanchâtres  ; les  ailes  postérieures 
sont  terminées  en  pointe  ; la  moitié  antérieure  des  premières  ailes 
est  occupée  par  des  rayons  blanchâtres , traversés  longitudinale- 
ment par  des  nervures  noires  ; les  secondes  ailes  ont  sur  le  milieu 
des  deux  surfaces,  un  espace  d’un  jaune  d’or , très  grand,  divisé  par 
des  nervures  noires  , échancré  en  dehors , et  offrant  parallèlement 
au  bord  postérieur,  un  rang  de  six  taches  d’un  noir  foncé  ; ces  taches 
sont  surmontées  antérieurement  par  des  atomes  grisâtres,  qui,  au 
bord  interne,  sont  terminés  en  pointe  ; ce  bord  qui  a la  forme  d’un 
pli  est  entièrement  d’un  noir  foncé,  et  présente  dans  les  mâles  un 
duvet  jaunâtre  , cotonneux  ; le  dessous  des  premières  ailes  diffère 
du  dessus , en  ce  que  les  rayons  blanchâtres  sont  plus  larges  et  plus 
marqués  ; le  dessous  des  secondes  ailes  est  à peu  près  semblable  au 
dessus,  il  en  diffère  seulement  parce  que  les  taches  noires  ne  sont 
point  surmontées  d’atomes  grisâtres  ; l’abdomen  est  entièrement  noir 
en  dessus , jaune  en  dessous  ; le  eorselet  est  noir , et  présente  à sa 
partie  antérieure  une  tache  d’un  rouge  cinabre  et  deux  taches  de 
même  couleur  sur  les  côtés  latéraux. 

La  femelle  diffère  du  mâle  par  ses  ailes  antérieures , dont  les 
rayons  longitudinaux  sont  bien  plus  allongés , par  ses  ailes  posté- 
rieures qui  ne  sont  point  terminées  en  pointe , par  ses  taches  qui 
sont  bien  plus  allongées,  et  présentant  en  dessus  et  en  dessous  six 
taches  d’un  jaune  d’or  qui  sont  plus  grandes  et  plus  marquées  à leur 
partie  inférieure  que  supérieure.  ' 

Se  trouve  aux  îles  Philippines. 
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GENRE  PAPILLON. 


PAPILIO.  LINN.  FAB. 

Les  palpes  inférieurs  sont  très  courts,  ils  atteignent  à peine  le 
chaperon,  ils  sont  obtus  à leur  extrémité  supérieure;  le  troisième 
article , ou  le  dernier,  est  très  peu  distinct. 

PAPILLON  POLYCAON.  papilio  polycaon. 

GOD.  FAB.  CRAM.  SEBA.  MER.  UERBST. 

Le  dessus  des  ailes  est  d’un  noir  foncé , avec  une  bande  d’un  jaune 
d’ocre,  transverse,  large,  coupée  par  des  nervures  noires  vers  le 
sommet  des  supérieures,  arrondie  en  dehors  sur  les  inférieures,  et 
atteignant  presque  leur  base.  Ces  dernières  ailes  ont  des  dents  noires, 
allongées  et  étroites,  dont  une  formant  une  queue  linéaire;  les 
échancrures  du  bord  postérieur  sont  liserées  de  blanc  plus  ou  moins 
jaunâtre,  et  le  limbe  offre  un  double  rang  de  lunules  composées  d’a- 
tomes d’un  jaune  obscur  ; l’angle  anal  a en  outre  d’ordinaire , un 
croissant  d’un  rouge  fauve,  que  surmonte  un  groupe  d’atomes  bleu- 
âtres ; le  dessous  des  ailes  supérieures  diffère  du  dessus,  en  ce  que 
la  base  est  rayée  de  jaune  pâle , et  en  ce  que  le  bord  de  derrière  est 
en  grande  partie  longé  par  une  ligne  de  cette  couleur  ; le  dessous 
des  secondes  ailes  est  d’un  jaune  pâle , non  seulement  à l’endroit  de 
la  bande  transverse,  mais  encore  à la  base,  et  le  noir  de  l’extrémité 
est  entrecoupé  par  trois  rangs  de  lunules,  dont  les  antérieures 
rousses , les  intermédiaires  bleuâtres  et  formées  par  des  atomes  ; les 
postérieures  d’un  jaune  pâle  et  plus  grandes  que  toutes  les  autres  ; 
au  croissant  de  l’angle  anal,  correspond  une  lunule  rousse , le  corps 
est  jaune,  avec  le  corselet  noir  et  ponctué  de  jaune.  Beaucoup  d’in- 
dividus présentent  sur  le  dos  une  bande  noire  longitudinale. 

Cette  espèce  se  trouve  communément  sur  les  malvacées,  à la 
Ciiyane  et  au  Brésil. 
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PAPILLON  UI.YSSE.  papilio  ulysses.  unn.  fab.  cram. 


Papilio  Diomedes.  linn.  fab.  cram.  iieubst.  doixow. 

Les  premières  ailes  sont  d’un  noir  velouté  en  dessus , avec  une 
tache  d’un  bleu  d’azur,  devenant  violette  ou  verte,  selon  la  position 
dans  laquelle  on  l’examine.  Cette  tache  s’étend  de  la  base  des  quatre 
ailes  jusqu’au  delà  du  milieu,  et  son  côté  postérieur  est  échancré, 
mais  d’une  manière  uniforme  sur  les  premières  ailes  du  mâle,  ou 
chaque  échancrure  est  en  outre  occupée  par  une  tache  d’un  noir 
brun , luisante , lancéolée,  pointue  à ses  deux  extrémités;  il  y a en- 
core près  du  bord  antérieur  de  ces  mêmes  ailes  un  point  noir , assez 
gros  ; on  le  voit  aussi  dans  la  femelle;  la  tache  bleu  des  secondes  ai- 
les de  celle-ci  est  un  peu  moins  grande  , mais  en  revanche , le  bord 
d’en  haut  offre  un  rang  de  lunules  de  cette  couleur  ; ce  bord  est  den- 
telé, liseré  de  blanc  aux  échancrures,  et  terminé  par  une  queue 
noire  , en  spatule , assez  longue  ; le  dessous  des  deux  sexes  est  d’un 
brun  foncé  dans  la  partie  qui  correspond  à la  tache  bleue  du  dessus , 
et  d’un  brun  plus  clair  vers  le  bout,  avec  une  bande  transverse  d’un 
gris  de  perles  sur  les  ailes  supérieures  ; le  milieu  des  ailes  inférieures 
est  traversé  par  une  bande  d’atômes  du  même  gris,  et,  parallèlement 
à leur  bord  postérieur,  il  y a une  suite  de  sept  taches  plus  ou  moins 
arrondies , dont  les  six  extérieures  d’un  brun  verdâtre , et  celle  de 
l’angle  anal  roussâtre  ; toutes  ces  taches  sont  bordées  de  noir  en  de- 
hors , et  en  dedans  par  un  arc  d’un  bleu  violet , pointillé  de  blanc. 

On  trouve  quelquefois  des  femelles  dont  la  partie  bleue  des  pre- 
mières ailes  présente  le  milieu  interrompu  par  un  espace  noir,  ar- 
rondi et  très  grand. 

Les  papillons  Ulysse  et  Diomède  formaient  autre  fois  deux  espè- 
ces; mais  depuis,  on  a été  à même  de  se  convaincre  qu’ils  ne  forment 
qu’une  seule  et  même  espèce , dont  le  premier  est  le  mâle  et  le  se- 
cond la  femelle. 

La  patrie  de  cette  espèce  est  l’île  d’Amboine. 
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PAPILLON  AGAVUS. 

PAPILIOAGAVUS.  GOD.  STOL.  CRAM.  DRURY. 

Les  ailes  supérieures  présentent  de  part  et  d’autre , sur  le  milieu, 
une  bande  blanche,  transverse,  étroite,  un  peu  courbe  , coupée  par 
des  nervures  noires  ; les  dents  des  secondes  ailes  sont  peu  prononcées, 
avec  une  queue  noire,  assez  longue  et  en  spatule  ; entre  le  milieu  et 
la  base  estime  tache  blanche,  oblongue,  arrondie  intérieurement , 
sinuée  en  dehors,  atteignant  le  bord  d’en  haut;  parallèlement  au 
bord  postérieur  on  voit  une  rangée  de  lunules  d’un  rouge  carmin 
placées  près  du  bord  externe  ; le  bord  interne  présente  une  large 
tache  de  même  couleur;  le  dessous  des  quatre  ailes  ressemble  au 
dessus  ; mais  les  échancrures  y sont  lisere'es  de  blanc  ; le  corps  est 
noir,  avec  les  points  du  corselet  et  de  la  poitrine  d’un  beau  rouge 
carmin.  Dans  les  mâles,  le  pli  du  bord  interne  des  secondes  ailes  est 
garni  d’un  duvet  blanc , cotonneux. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 

PAPILLON  HECTOR,  papilio  hectou. 

GOD.  I.INN.  FAB.  CLERK.  SEBA.  CRAM.  HERB8T. 

Cette  espèce  est  d’un  noir  bleuâtre,  velouté;  le  bord  postérieur 
de  ses  premières  ailes  est  sinué  et  liseré  de  blanc;  sur  leur  milieu  est 
une  tache  blanche,  transverse,  formée  par  une  suite  de  taches  bifi- 
des en  dehors  ; il  y en  a une  semblable , mais  beaucoup  plus  courte , 
vis-à-vis  du  sommet  ; les  secondes  ailes  ont  les  dents  obtuses,  avec 
une  queue  noire  , de  médiocre  largeur,  un  peu  en  spatule , bordée 
de  blanc  ainsi  que  les  échancrures  ; entre  leur  milieu  et  leur  extré- 
mité , sont  deux  rangées  courtes  et  parallèles , ou  six  taches  écarla- 
tes , dont  les  postérieures  lunulées , les  antérieures  presque  rondes  , 
à l’exception  de  l’anale  qui  est  double;  le  dessous  des  quatre  ailes  est 
semblable  au  dessus. 

Le  corselet,  la  base  de  l’abdomen  et  le  milieu  de  la  poitrine  sont 
noirs,  tout  le  reste  du  corps  est  d’un  rouge  écarlate. 

On  trouve  ce  papillon  au  Bengale , au  Coromandel  et  dans  l’île 
d’Amboine. 


— y — 


PAPILLON  vSAHPÉDON.  paimlio  saupkuon. 

LINN.  1 AP.  CRAM.  HERBST.  ROES.  SER. 

Les  premières  ailes  sont  noires  en  dessus , avec  une  bande  d’un 
vert  céladon  , qui  est  iransverse , plus  large  poslérieurement  qu’au- 
térieurement,  et  divisée  vis-à-vis  du  sommet  en  taches  arrondies  ; les 
secondes  ailes  sont  noires  en  dessus , et  présentent  cette  même  bande 
plus  large  antérieureuient , car  à la  partie  postérieure  elle  est  ter- 
minée en  pointe  ; le  bord  postérieur  de  ces  mêmes  ailes  est  denté 
d’une  manière  obtuse,  et  précédé  d’un  rang  de  quatre  ou  cinq  lunules 
du  même  vert  que  la  bande  transverse  ; le  pli  de  leur  bord  interne  est 
garni  d’un  duvet  blanchâtre  ; le  dessous  des  quatre  ailes  diffère  du 
dessus , en  ce  qu’il  est  plus  pâle , et  en  ce  que  les  postérieures  ont , 
sur  un  fond  noirâtre,  six  taches  d’un  rouge  carmin,  dont  une  li- 
néaire et  transversale  à la  base  ; les  cinq  autres  en  forme  de  crois- 
sans , et  rangées  parallèlement  au  côté  extérieur  de  la  bande  du  mi- 
lieu; l’abdomen  est  noirâtre  en  dessus,  cendré  en  dessous;  les 
antennes  sont  noires. 

On  trouve  cettte  espèce  à l’île  de  Java. 

PAPILLON  BATHAGLES. 

PAPILIO  RATHYCLES.  HURN. 

Le  dessus  des  ailes  est  noir  et  traversé,  vers  leur  milieu  , par  une 
bande  d’un  beau  vert,  large  à la  partie  postérieure,  et  divisée  en 
plusieurs  taches  inégales  antérieurement.  Ces  ailes  ont  la  côte  ta- 
chetée de  vert,  et  l’on  voit  un  rang  de  points  de  cette  couleur  sur 
le  bord  des  secondes  ailes  ; ces  dernières  sont  dentées  d’une  manière 
obtuse  et  liserées  de  blanc  aux  échancrures  ; le  pli  de  leur  bord  in- 
terne est  garni  d’un  duvet  blanchâtre  ; le  dessous  des  quatre  ailes 
présente  le  môme  dessin  que  le  dessus  ; la  bande  transverse  et  les 
taches  ont  la  couleur  et  le  reflet  de  la  nacre  de  perle  ; les  secondes 
ailes  ont,  en  outre,  sur  un  fond  noir,  cinq  taches  orangées,  lunulées, 
dont  une  placée  à la  partie  antérieure  de  l’aile  , près  de  l’origine  du 
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bord  d’en  liant,  les  quatre  sont  alignées  transversalement  vers  l’an- 
gle anal , entre  la  bande  et  les  points  marginaux  ; l’abdomen  est 
noirâtre  en  dessus,  blancliâtre  en  dessous,  ainsi  que  sur  ses  côtés 
latéraux  ; les  antennes  sont  entièrement  noires. 

Cette  espèce  habite  les  îles  de  dava  et  d’Amboine. 

PAPILLON  POLYMETUS. 

PAPILIO  POLYMETUS.  GOD. 

Cette  espèce  est  d’un  noir  foncé  en  dessus,  d’un  noir  brun  en  des- 
sous ; les  premières  ailes  présentent  leur  bord  postérieur  droit  et 
entier  , et  sur  le  milieu  de  leur  bord  interne  est  une  bande  trans- 
verse, montant  un  peu  au  delà  du  milieu  de  la  surface,  composée 
de  cinq  taches  inégales , dont  les  trois  supérieures  blanchâtres , les 
deux  inférieures  d’un  bleu  d’azur  ; les  secondes  ailes  ont  les  dents 
obtuses , avec  les  échancrures  rougeâtres  ; sur  leur  milieu  est  une 
tache  d’un  beau  rouge  carmin,  plus  foncée  antérieurement,  disposée 
transversalement , et  divisée  en  quatre  par  des  nervures  noires  ; le 
dessous  des  quatre  ailes  diffère  du  dessus,  en  ce  que  les  premières 
ailes  présentent  quatre  taches,  dont  une  très  petite  postérieurement, 
et  en  ce  que  les  secondes  ailes  ont  une  rangée  de  cinq  taches  d’un 
rouge  très  pâle,  légèrement  saupoudrées  de  noirâtre.  Vers  l’extré- 
mité du  bord  interne  et  près  du  pli  qui  est  garni  d’un  duvet  brun  ; 
on  aperçoit  en  dessus  et  en  dessous  un  point  d’un  rouge  carmin. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  au  Brésil. 


juS. 
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PAPILLON  COON. 


PAPILIO  COO^.  FAB. 


Les  premières  ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  de  part  et  d’autre,  avec 
les  bords  antérieur  et  postérieur,  et  les  raies  près  des  nervures 
d’un  brun  plus  foncé;  les  secondes  ailes  sont  d’un  noir  velouté,  avec 
une  tache  blanche,  très  grande , placée  à la  partie  antérieure , dis- 
posée transversalement,  et  divisée  en  trois  par  de  larges  veines  noi- 
res; à la  partie  postérieure  de  ces  taches , on  aperçoit  trois  autres 
taches  blanches  ; le  bord  postérieur  est  denté,  avec  les  échancrures 
jaunes;  à leur  base  sont  des  taches  blanches,  plus  petites  vers  le 
bord  antérieur;  l’angle  anal  offre  deux  taches  d’un  jaune  gris  , et 
dont  la  supérieure  est  en  forme  de  croissant;  la  queue  est  longue 
et  plus  large  à son  extrémité  ; l’abdomen  en  dessus  et  en  dessous  est 
noir  avec  le  bord  des  anneaux  jaunâtre  ; les  côtés  latéraux  sont  jau- 
nes avec  des  points  noirs  ; la  partie  anale  est  entièrement  jaune  ; 
les  antennes  sont  noires. 

On  trouve  cette  espèce  sur  la  côte  de  Coromandel  et  dans  l’île  de 
Java. 
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PAPILLON  ÉVANDRE. 

PAPILIO  EVANDER.  COD. 


Les  premières  ailes  depuis  la  base  jusqu’au  milieu  soûl  noires  eu 
dessus,  ensuite  cendrées  jusqu’au  près  du  bord  postérieur,  lequel 
est  légèrement  denté  et  liseré  de  blanc  au  sinus;  ces  mêmes  ailes 
sont  à peu  près  de  même  couleur  en  dessous  qu’en  dessus,  mais  le 
milieu  offre  une  bande  blancbâtre , maculaire,  partant  de  la  côte  et 
aboutissant  à l’angle  interne  ; les  secondes  ailes  sont  dentées  en  scie, 
noires , avec  les  deux  échancrures  extérieures  blanchâtres  , les  au- 
tres linement  liserées  de  blanc;  un  peu  au  delà  du  milieu  de  la  sur- 
face, et  en  tirant  vers  le  bord  interne,  sont  cinq  taches  d’un  rouge 
- carmin , changeant  en  violet , groupées  longitudinalement , dont  les 
trois  intermédiaires  ^ovales , oblongues  et  plus  grandes;  l’intérieure 
coupée  en  deux  et  l’extérieure  en  forme  de  points  : à ces  taches  cor- 
respondent en  dessous  deux  rangées  irans verses  de  taches  inégales  ; 
les  taches  de  la  rangée  supérieure  sont  d’un  rouge  carmin , petites, 
arrondies,  au  nombre  de  quatre,  et  situées  vers  le  bord  interne; 
celles  de  la  seconde  rangée  sont  au  nombre  de  sept,  dont  les  trois 
extérieures  d’un  rouge  carmin  et  bordées  de  blanc  en  dehors,  les 
autres  d’un  blanc  rougeâtre  et  plus  grandes , surtout  les  deux  in- 
termédiaires ; l’échancrure  anale  est  en  outre  marquée  d’un  point 
rouge  de  part  et  d’autre  ; le  corps  est  noir  avec  des  points  roussâtres 
sur  le  devant  du  corselet  et  sur  les  côtés  de  la  poitrine. 

Il  y a des  femelles  dont  le  dessus  des  secondes  ailes  offre  deux 
points  rouges  en  sus  des  taches  dont  nous  avons  parlé  ; l’un  de  ces 
points  est  placé  au  dessous  de  la  plus  extérieure  d’entre  ces  taches, 
l’autre  vis-à-vis  du  sommet. 

Celle  espèce  habite  le  Brésil. 
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PAPILLON  VEUTUMNE. 

PAPILIO  VERTUMNUS.  FAB.  CRAM. 


Le  dessus  de  celte  espèce  est  d’uu  noir  velouté,  avec  le  bord  pos- 
térieur des  quatre  ailes  arrondi , denté  et  liseré  de  blane  aux  échan- 
crures ; les  premières  ailes  présentent  leur  sommet  un  peu  moins 
foncé  que  le  reste  de  la  surface , et  le  milieu  de  leur  bord  interne  of- 
fre une  tache  d’un  vert  obscur,  assez  grande,  coupée  par  deux 
nervures  noires,  parallèles;  dans  l’un  des  deux  sexes,  celte  tache 
est  surmontée  d’une , deux  et  même  trois  taches  d’un  blanc  jaunâ- 
tre , d’une  grandeur  variable , et  se  voyant  du  côté  opposé , malgré 
que  la  tache  verte  ne  s’y  reproduise  pas  ; les  secondes  ailes  pré- 
sentent vers  l’angle  anal  une  tache  d’un  rouge  carmin  vif,  ayant, 
suivant  les  reflets  du  jour , tout  le  brillant  d’une  belle  opale,  divisée 
ordinairement  en  trois  en  dessus  , en  quatre  en  dessous,  où  elle  est 
beaueoup  moins  colorée,  surtout  dans  sa  partie  extérieure  ; le  pli 
du  bord  interne  est  garni  en  dessus  d’un  duvet  blanc,  cotonneux  ; les 
dents  du  bord  postérieur  sont  inégales  èt  obtuses  ; le  corps  est  noir, 
avec  des  points  d’un  rouge  carmin  sur  les  côtés  de  la  poitrine. 

On  trouve  cette  jolie  espèce  au  Brésil. 


PAPILLON  IPHITAS. 


PAPILIO  IPHITAS.  HUBN. 


Les  premières  ailes  sont  d’un  jaune  d’ocre  pâle  en  dessus,  avec 
une  bordure  noire , commune , coupée  sur  les  inférieures  par  un 
rang  de  points  d’un  blanc  vif,  très  élargie  au  sommet  des  supérieures, 
vis-à-vis  duquel  elle  offre  une  bande  jaune  transverse,  formée  de 
quatre  à cinq  taches  ovales.  Ces  dernières  ailes  ont  en  outre  une 
bande  noire  , partant  du  milieu  de  la  côte , dont  la  couleur  est  éga- 
lement noire  ; les  secondes  ailes  ont  quelques  dents  fines  et  à peine 
saillantes , avec  une  queue  noire , linéaire , ayant  l’extrémité  d’un 
jaune  foncé  ; le  dessous  diffère  du  dessus , en  ce  qu’il  est  d’une 
teinte  d’un  gris  perle  ; en  ce  que  la  bande  jaune  située  en  face  du 
sommet  des  supérieures  est  plus  longue  et  beaucoup  plus  large , et 
en  ce  que  la  bordure  des  inférieures  a , indépendamment  de  la  rangée 
de  points  blancs  , une  rangée  intérieure  de  taches  jaunâtres , lunu- 
lées  ; les  nervures  de  ces  mêmes  ailes  sont  noires,  et  l’on  voit  sur  le 
milieu  de  la  surface  une  raie  également  noire , droite , atteignant  le 
bord  interne  et  la  bordure  ; le  corps  est  noir,  avec  des  points  blancs 
sur  le  devant  du  corselet  et  sur  la  poitrine , deux  raies  jaunes  , lon- 
gitudinales et  parallèles  sur  les  côtés  de  l’abdomen  ; les  antennes 
sont  noires,  avec  la  massue  jaunâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  méridionale. 
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PAPILLON  PHILENOR.  papilio  philenor.. 


LINN.  FAB.  DRURY.  HERBST, 
Papilio  Astinous.  cham. 


Les  ailes  sont  légèrement  dentées,  noires,  avec  les  échan- 
crures blanches  ; les  premières  ailes  sont  tantôt  sans  taches, 
tantôt  coupées  parallèlement  au  bord  postérieur  par  un  rang  de 
points  blanchâtres,  n’atteignant  pas  le  sommet  ; leur  dessous  ressem- 
ble au  dessus  ; les  secondes  ailes  sont  glacées  de  vert,  excepté  près 
de  la  base  , et  leur  extrémité  présente  une  ligne  arquée  et  transverse 
de  lunules  blanches  ; ces  ailes  sont  terminées  par  une  queue  verte, 
linéaire , de  médiocre  longueur , leur  dessous  diffère  du  dessus  , en 
ce  que  le  vert  dont  elles  sont  glacées  est  plus  brillant  et  plus  clair, 
en  ce  que  les  lunules  blanches  sont  remplacées  par  une  suite  de  sept 
taches  fauves,  rondes,  environnées  de  noir  foncé,  et  bordées  de  blanc 
en  dehors  j le  corps  est  noirâtre,  avec  une  ligne  longitudinale  de 
points  blanchâtres  sur  les  côtés  de  la  poitrine  et  du  ventre  ; la  fe- 
melle diffère  du  mâle , en  ce  que  les  ailes  inférieures  sont  moins 
glacées  de  vert. 

Suivant  Smith-Abbot,  la  chenille  est  d’un  brun  rougeâtre,  avec 
des  points  jaunes,  tuberculeux,  et  une  douzaine  d’épines  de  la  cou- 
leur du  fond,  savoir  : six,  placées  deux  à deux  sur  la  partie  posté- 
rieure du  dos,  et  trois  sur  chaque  côté  de  la  poitrine,  elle  a en  outre 
sur  le  col  un  tentacule  rougeâtre,  fourchu,  rétractile  et  très  long. 
Cette  chenille  vit  sur  la  serpentaire  noire  {Aristolochia  Serpentaria  ■ 
la  chrysalide  est  rougeâtre,  avec  deux  taches  jaunâtres,  l’une  très 
grande  sur  le  milieu  du  ventre,  l’autre  moyenne  sur  la  poitrine. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  septentrionale. 
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PAPILLON  DEMOLEUS. 


PAPILIO  DEMOLEUS.  UNN.  FAB.  CRAM.  HERBST.  SEBA. 


Celle  espèce  de  moyenne  taille  est  noire  en  dessus,  finement  sau- 
poudrée de  jaunâtre  ; les  premières  ailes  ont  sur  leur  milieu  un  assez 
grand  nombre  de  taches  jaunes,  éparses,  inégales,  irrégulières,  et  le 
long  du  bord  de  derrière  une  double  rangée  de  points  pareillement 
jaunes,  dont  les  extérieurs  plus  petits  et  tout  à fait  en  dehors; 
la  base  de  ces  ailes  est  en  outre  poiutillée  de  jaune , surtout  près  de 
la  côte  ; les  secondes  ailes  sont  traversées  entre  leur  origine  et  leur 
milieu,  par  une  bande  jaune,  presque  droite , offrant  sur  son  côté 
externe  deux  taches  oculaires,  dont  l’antérieure  légèrement  roussâ- 
ire,  entourée  d’un  iris  bleu  et  placée  contre  le  bord  d’en  haut;  la 
poitrine  ayant  la  moitié  supérieure  bleue,  l’autre  moitié  d’un  rouge 
brun,  et  occupant  l’angle  anal;  le  bord  postérieur  de  ces  ailes  est 
denté  d’une  manière  obtuse,  et  l’on  y aperçoit  deux  rangs  de  lunules 
jaunes,  dont  les  extérieures  moins  grandes,  et  disposées  sur  les 
échancrures  ; le  dessous  des  quatre  ailes  diffère  du  dessus , en  ce 
qu’il  est  plus  pâle  et  rayé  de  jaune  à la  base  ; de  plus,  les  secondes 
ont,  sur  un  fond  plus  noir  que  le  reste  de  la  surface,  six  taches  un 
peu  roussâlres  et  bordées  de  bleuâtre  intérieurement  : il  y en  a une 
semi-lunaire  sur  le  côté  externe  de  la  bande  transverse  ; les  cinq 
autres  sont  alignées  parallèlement  au  côté  interne  des  lunules  qui 
précèdent  le  bord  postérieur;  le  dessus  du  corps  est  noir,  avec  une 
ligne  jaune  longitudinale , sur  chaque  côté  de  la  tête  et  du  corselet  ; 
jaunâtre  en  dessous,  avec  des  raies  noirâtres,  longitudinales;  les 
antennes  sont  noires , et  vers  la  massue  elles  sont  tiquetées  de  rous- 
sâlre. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Cap  de  Bonne-Espérance. 
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PAPILLON  EUECrilÉE. 


PAPILIO  EUECTHEirs.  DO*^OW.  — Papilio  ÆgeilS.  «ONOW. 


Toutes  les  ailes  sont  dentées  , noires,  avec  les  échancrures  blan- 
châtres; les  premières  ont  en  face  de  leur  sommet  nue  raie  blanchâ- 
tre maculaire , échancrée  en  dehors , séparée  du  bord  par  des  lignes 
longitudinales  d’atomes  d’un  gris  jaunâtre  ; les  secondes  ailes  sont 
traversées  dans  leur  milieu  par  une  bande  d’un  blanc  grisâtre,  large , 
sinuée  sur  le  côté  externe,  terminée  à l’angle  anal  par  une  lunule 
d’un  rouge  sanguin,  et  saupoudrée  de  bleuâtre  à sa  partie  antérieure; 
entre  cette  lunule  et  l’extrémité,  il  y a un  point  rouge,  plus  ou 
moins  apparent,  et  environné  d’atomes,  tantôt  bleuâtres,  tantôt  gri- 
sâtres ; le  dessous  des  premières  ailes  est  à peu  près  semblable  au 
desssus;  il  en  diffère  cependant,  en  ce  que  les  lignes  longitudinales 
d’atômes  sont  plus  marquées  ; le  dessous  des  secoudes  ailes  est  tra- 
versé dans  son  milieu  par  une  bande  cendrée,  étroite,  arquée,  accom- 
pagnée extérieurement  de  deux  rangées  de  lunules,  dont  les  antérieu- 
res bleues  et  composées  d’atômes,  les  postérieures  d’un  rouge  san- 
guin, ainsi  que  cellesde  l’angle  anal.  Le  corps  est  noir,  avec  des  points 
d’un  gris  jaunâtre  sur  le  devant  du  corselet  et  vers  le  bout  de  l’ab- 
domen. La  femelle  qui  est  un  peu  plus  petite  que  le  mâle,  en  diffère 
par  ses  premières  ailes  qui  ont  la  moitié  postérieure  cendrée  et  coupée 
par  des  nervures  noires , formant  extérieurement  des  raies  longitu- 
dinales très  larges , et , près  du  milieu  de  la  côte  , une  tache  orbicu- 
laire,  assez  grande;  par  ses  secondes  ailes  qui  sont  départ  et  d’autre 
d’un  noir  brun  à la  base,  d’un  noir  foncé  et  velouté  vers  l’extrémité, 
et  dont  le  milieu  est  traversé  obliquement  par  une  bande  blanchâ- 
tre , un  peu  teintée  de  jaune,  rétrécie  près  de  la  côte,  très  large 
près  du  disque  et  sinuée  en  dehors  ; de  plus , on  aperçoit  au  dessus 
de  cette  bande  deux  rangées  de  lunules , dont  les  antérieures  formées 
par  des  atômes  bleus , les  postérieures  d’un  rouge  sanguin , ainsi  que 
celle  de  l’angle  anal  ; les  dents  de  ces  ailes  sont  aussi  plus  pronon- 

3 LIV. 
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cées  qu’aux  premières  ailes,  el  la  quatrième,  à partir  du  sommet,  est 
également  un  peu  plus  saillaiite  que  les  autres.  Le  corps  de  part  et 
d’autre  est  d’un  noir  brun,  avec  la  partie  anale  roussâtre;  les  an- 
tennes sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  nouvelle  Hollande. 

PAPILLON  PIIORBANTA. 

PAPILIO  PIIORBANTA.  LINN.  FAB.  HERBST. 

Le  Chapelet  bleu  île  Cayenne,  daub.  — Papilio  Manlius,  far. 

Papilio  Gracchus.  fa  b. 

# 

Toutes  les  ailes  sont  dentées,  d’un  noir  foncé  en  dessus,  avec  les^ 
échancrures  d’un  blanc  jaunâtre. 

Le  mâle  offre  vers  le  milieu  des  premières  ailes , et  non  loin  de  la 
côte , une  tache  d’un  bleu  cendré , grande , disposée  transversale- 
ment, coupée  par  des  nervures  ; à la  sommité  de  ces  ailes  sont  deux 
taches  du  même  bleu , petites , lunulées , placées  Tune  au  dessus  de 
l’autre;  les  secondes  ailes  ont  une  des  dents  de  leur  bord  postérieur 
un  peu  prolongée  en  queue;  leur  milieu  offre  une  tache  d’un  bleu 
cendré,  coupée  par  les  nervures,  sinuée,  atteignant  presque  le 
bord  d’en  haut  ; parallèlement  à leur  bord  de  derrière  est  une  ran- 
gée de  points  de  cette  nuance,  et  dont  les  inférieurs  groupés  deux 
à deux  ; les  quatre  ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  en  dessous , ordi- 
nairement sans  taches  aux  supérieures,  avec  une  douzaine  de  points 
d’un  blanc  jaunâtre  luisant  aux  inférieures;  ces  points  forment 
par  leur  réunion  une  rangée  marginale,  correspondant  à celle  du 
dessus;  il  y a en  outre  une  lunule  blanchâtre  sur  le  bord  interne 
près  de  l’angle  anal. 

La  femelle  diffère  du  mâle,  en  ce  que  toutes  les  taches  du  dessus 
de  ses  quatre  ailes  sont  d’un  vert  gris  luisant;  en  ce  que  celles  du 
sommet  des  ailes  supérieures  sont  suivies  de  trois  points  de  leur 
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couleur,  et  que  celles  du  limbe  des  secondes  ailes  sont  lunulées  et 
flexueuses;  le  dessous  diffère  du  dessus,  en  ce  que  chaque  aile  ale  long 
du  bord  postérieur,  une  bande  d’un  gris  perle,'peu  prononcée;  et  en  ce 
qu’il  y en  a une  semblable , mais  plus  courte,  sur  le  milieu  des  infé- 
rieures. Le  corps  dans  les  deux  sexes  est  noir  , avec  des  points  d’un 
blanc  jaunâtre  sur  la  tête  et  sur  le  devant  du  corselet;  les  antennes 
sont  entièrement  noires. 

On  trouve  cette  espèce  à l’île  de  France  et  à l’île  Bourbon. 


PAPILLON  DISPARILIS. 

PAPILIO  DISPARIUS.  HUBN. 


Les  quatre  ailes  sont  dentées , d’un  brun  noir  foncé  en  dessus  , 
avec  les  échancrures  blanchâtres. 

Le  mâle  présente  vers  le  milieu  de  l’aile  une  tache  d’un  beau  bleu 
vert,  grande,  disposée  transversalement,  et  partagée  en  trois  par  les 
nervures;  la  première  est  grande,  sinuée,  déformé  arrondie  anté- 
rieurement, tronquée  postérieurement  ; les  trois  qui  suivent  sont  un 
peu  plus  petites,  celle  du  milieu  est  la  plus  grande,  étant  toutes 
terminées  en  pointe  extérieurement.  Vers  la  sommité  de  ces  mêmes 

ailes,  on  aperçoit  trois  taches  de  même  couleur,  dont  la  première 

« 

est  grande , tronquée  intérieurement,  et  terminée  en  pointe  extérieu- 
rement ; les  deux  autres  sont  petites,  en  forme  d’équerre;  le  bord 
de  ces  ailes  présente  des  points  d’un  vert  bleu , lunulés;  les  secondes 
ailes  ont  une  des  dents  de  leur  bord  postérieur  un  peu  prolongée  en 
queue  ; leur  milieu  offre  une  tache  de  même  couleur  que  celle  des 
premières  ailes , sinuée , coupée  par  des  nervures  noires , atteignant 
presque  le  bord  d’en  haut  : postérieurement  cette  tache  se  termine  en 
pointe  ; parallèlement  à leur  bord  de  derrière  est  une  rangée  de 
points  de  cette  nuance,  étant  tous  de  grandeurs  inégales;  les  quatre 
ailes  sont  d’un  gris  noirâtre  en  dessus,  sans  taches  aux  supérieures, 
avec  une  douzaine  de  points  d’iiu.  blanc  jaunâtre  luisant  aiLx  infé- 
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ricures,  ces  points  par  leur  réunion  forment  une  rangée  marginale, 
correspondant  à celle  du  dessus;  il  y a en  outre  une  lunule  blan- 
châtre sur  le  bord  interne  près  de  l’angle  anal.  Le  corps  est  noir  en 
dessus , gris  en  dessous. 

La  femelle  diffère  du  mâle,  en  ce  que  toutes  les  ailes  sont  d’un  gris 
foncé  près  de  leur  naissance,  et  d’un  gris  plus  clair  extérieurement. 
Les  premières  ailes  présentent  près  du  bord  d’en  haut  trois  taches  blan- 
châtres , dont  deux  très  petites,  à peine  apparentes , placées  l’une 
an  dessus  de  l’autre;  près  du  bord  on  aperçoit  des  points  très 
petits,  lunulés,  de  même  couleur;  les  secondes  ailes  présentent  pos- 
térieurement six  taches  d’un  blanc  jaunâtre,  séparées  par  des  nervu- 
res noirâtres;  ces  taches  antérieurement  sont  terminées  en  une  pointe 
arrondie,  avec  leur  milieu  tacheté  d’un  gris  clair,  qui  postérieu- 
rement partage  chaque  tache.  Il  y a en  outre  une  lunule  blanchâtre 
sur  le  bord  interne  et  à l’angle  anal  ; le  dessous  des  premières  ailes 
diffère  du  dessus , en  ce  qu’il  est  plus  clair,  et  en  ce  qu’il  y a une  ta- 
che longitudinale,  d’un  blanc  jaunâtre,  qui  se  continue  en  zig-zag  tout 
le  longde  l’aile;  le  dessus  des  secondes  ailes  est  àpeu  près  semblable  au 
dessus  , il  en  diffère  en  ce  qu’il  est  plus  clair , et  en  ce  que  la  tache 
blanche  n’est  lunulée  que  près  dn  bord  postérieur;  les  antennes  dans 
les  deux  sexes  sont  noires;  le  corps  est  grisâtre  de  part  et  d’autre. 

Cette  espèce  se  trouve  à l’île  de  France. 

PAPILLON  DEIPHOBE. 

PAPILIO  DEIPHOBUS.  LINN.  CRAM.  DONOW. 

Papilio  Alcandor.  heubst.  cram. 

Celte  espèce  est  grande  , d’un  noir  foncé  en  dessus , avec  des  raies 
cendrées  , courtes , disposées  longitudinalement  vers  l’extrémité  des 
quatre  ailes  en  dessus  et  des  premières  ailes  en  dessous. 

La  femelle  à laquelle  Herbst  et  Cramer  ont  donné  le  nom  d’ Alcan- 
dor est  d’un  noir  brun,  avec  des  raies  blanchâtres , très  allongées, 
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sur  les  deux  surfaces  des  premières.  Les  secondes  ailes  ont  de  part  et 
d’autre,  sur  leur  milieu,  une  tache  d’un  blanc  jaunâtre , palmée,  as- 
sez grande  ; et  le  long  du  bord  postérieur  en  dessus,  six  taches  jaunes 
lunulées , celle  de  l’angle  anal  étant  comprise.  Dans  le  même  sexe, 
ce  même  bord  offre  en  dessous  un  rang  desept  taches  rouges,  quel- 
quefois jaunes,  dont  les  quatre  extérieures  en  forme  de  croissans  ir- 
réguliers, et  plus  ou  moins  saupoudrées  de  blanc,  les  trois  autres  à- 
peu-près  en  forme  d’anneaux  ; celle  qui  avoisine  la  tache  de  l’angle 
anal  est  assez  ordinairement  surmontée,  dans  le  mâle,  d’un  quadri- 
latère de  sa  couleur  ; indépendamment  de  ces  taches , il  y en  a une 
rouge  , oblongue,  à la  base  des  ailes  supérieures,  et  trois  ou  quatre 
semblables,  mais  plus  petites,  à la  base  des  inférieures.  Ces  der- 
nières ailes  dentées  d’une  manière  obtuse,  sontliserées  de  blanc  aux 
échancrures,  et  terminées  par  une  queue  noire  de  moyenne  longueur. 

Cette  espèce  se  trouve  aux  Moluques. 


PAPILLON  POLYMNESTOR. 

PAPILIO  POLYMNESTOR.  FAB. 

Cette  espèce , dont  l’envergure  est  de  plus  de  cinq  pouces , est 
noire  en  dessus  ; les  ailes  inférieures  sont  dentées  d’une  manière  ob- 
tuse , et  leur  moitié  est  d’un  bleu  nacré,  avec  trois  rangées  de  taches 
très  noires , dont  les  antérieures  oblongues  et  plus  grandes , les  in- 
termédiaires presque  rondes , les  extérieures  couvrant  les  dents  du 
bord  ; la  tache  anale  est  divisée  en  deux  dans  le  sens  de  sa  largeur. 
Les  ailes  supérieures  ont  le  bord  légèrement  denté  et  un  peu  sinué; 
entre  leur  milieu  et  leur  extrémité  est  une  bande  d’un  bleu  également 
nacré , transversale  , coupée  par  les  nervures , commençant  au  bord 
interne , et  se  terminant  près  du  sommet , par  des  atomes  à peine  vi- 
sibles ; le  dessus  présente  à-peu-près  le  même  dessin  que  le  dessous , 
cependant  il  en  diffère  en  ce  que  le  noir  en  est  moins  foncé , en  ce  que 
les  nervures  sont  brunes  et  luisantes,  en  ce  qiie  la  partie  bleue  de 
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cliaque  aileesl  d’un  gris  cendré,  et  en  ce  que  près  de  la  naissance  de 
chacunedeces  ailes,  on  aperçoit  aux  supérieures,  une  taclied’unrouge 
carmin,  et  aux  inférieures,  une  large  tache  rouge  de  même  couleur, 
diviséeenquatrepar  les  nervures;  les  quatre  ailes  offrentleurs  échan- 
crures liserées  de  blanc  de  part  et  d’autre.  Le  corps  est  d’un  noir 
brun , avec  les  côtés  de  l’abdomen  grisâtres , et  des  points  blanchâ- 
tres sur  le  devant  du  corselet  ; les  antennes  sont  noires. 

La  femelle  qui  est  un  peu  plus  grande  que  le  mâle , diffère  de  ce 
dernier  par  ses  ailes  supérieures  qui  présentent  des  raies  blanchâtres 
longitudinales , divisées  par  nervures  noires  ; par  ses  ailes  inférieu- 
res , qui  dans  leur  milieu  sont  blanches , traversées  par  des  nervures 
noires , grises  postérieurement  et  légèrement  bleuâtres  près  du  bord 
interne.  Ces  ailes , de  même  que  chez  le  mâle,  présentent  trois  ran- 
gées de  taches  très  noires;  le  dessous  des  quatre  ailes  est  semblable 
au  dessus , il  en  diffère  seulement  par  les  premières  et  secondes  ai- 
les qui  offrent  après  leur  naissance  des  taches  d’un  rouge  carmin,  di- 
visées par  des  nervures  noires.  Le  corps  est  entièrement  brun  ; les 
antennes  sont  noires. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  aux  Indes  Orientales 

$ 

PAPILLON  PERANTHUS. 

PAPILIO  PERANTHUS.  FAB. 


Toutes  les  ailes  sont  d’un  vert  bleu  brillant,  depuis  la  base  jus- 
qu’au milieu , ensuite  noires , avec  trois  lunules  d’atomes  verts  près 
de  l’angle  anal  des  inférieures,  et  une  bande  transverse  d’atomes  sem- 
blables vis-à-vis  le  sommet  des  supérieures.  Celles-ci  ont  enoutre,  vers 
l’extrémité  du  bord  interne,  trois  taches  d’un  noir  brun  , luisantes , 
longitudinales  et  lancéolées  , semblables  à celles  que  l’on  aperçoit 
chez  le  mâle  de  l’Ulysse  ; les  ailes  supérieures  sont  légèrement  den- 
tées ; les  ailes  Inférieures  ont  des  dents  arrondies  et  obtuses , avec- 
une  queue  noire  en  spatule,  de  moyenne  longueur;  les  échan- 
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cnires  des  unes  et  des  autres  sont  liserées  de  blanc  de  part  et  d’au- 
tre ; les  quatre  ailes  sont  brunes  en  dessus , avec  des  atomes  jaunâ- 
tres, et  l’extrémité  d’un  cendré  grisâtre;  près  du  milieu  de  la  côte 
des  supérieures , on  aperçoit  une  espèce  de  croissant  grisâtre,  plus 
ou  moins  grand  , et  parallèlement  au  bord  des  inférieures  un  cordon 
de  sept  lunules  roussâtres,  très  petites,  dont  la  plus  extérieure  divi- 
sée par  une  ligne  blanche,  transversale;  toutes  ces  lunules  sont  pré- 
cédées en  dehors  par  un  petit  croissant  d’atomes  bleuâtres,  et  l’an- 
gle anal  présente  en  outre  une  tache  ocellée  jaunâtre , à prunelle 
noirâtre.  Le  corps  estnoir,  avec  des  atomes  d’un  vert  doré  en  dessus, 
et  des  atomes  grisâtres  en  dessous;  les  antennes  sont  noires;  les  pal- 
pes sont  blanchâtres. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  dansl’île  de  Java  et  à la  Cochinchine, 


PAPILLON  GRESPIIONTE. 


PAPIt-IO  CRESPnONTES.  FAB.  — Papilio  DemoUoiV.  CRAM. 


Les  ailes  sont  d’un  noir  foncé  en  dessus,  et  traversées  vers  leur  milieu 
par  une  bande  d’un  jaune  verdâtre,  rétrécie  et  divisée  en  taches  or- 
biculaires  près  du  sommet  des  ailes  supérieures  ; les  secondes  ailes 
offrent,  parallèlement  au  bord  de  derrière , un  rang  de  lunules  de  la 
couleurde  la  bande.  Ces  ailes  sont  dentées  d’une  manière  très  obtuse, 
liserées  de  blanc  aux  échancrures,  et  terminées  par  une  queue  noire 
un  peu  en  spatule  ; le  dessous  diffère  du  dessus , en  ce  qu’il  est  beau- 
coup plus  pâle , en  ce  que  la  base  des  ailes  supérieures  offre  des  li- 
gnes longitudinales,  et  à la  base  des  inférieures  des  atomes  d’un 
jaune  blanchâtre , et  en  ce  que  les  lunules  marginales  de  ces  derniè- 
res sont  plus  grandes,  plus  rapprochées  et  précédées  antérieurement 
d’une  raie  maculaire,  bleuâtre,  terminée  au  bord  antérieur  par  une 
lunule  jaunâtre,  et  à l’angle  anal  par  itn  œil  jaunâtre  à prunelle  noire; 
cet  œil  s’aperçoit  au  dessus,  mais  il  est  beaucoup  plus  pâle  et  beau- 
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coup  moins  large.  I^e  corps  est  noir  en  dessus  , grisâtre  en  dessous. 

La  femelle  diffère  du  mâle , par  la  bande  transversale  dont  la  cou- 
leur est  un  peu  plus  pâle,  parles  lunules  qui  sont  moins  marquées, 
et  par  les  yeux  de  l’angle  anal  qui  sont  bien  plus  prononcées;  le  des- 
sous est  semblable  à celui  du  mâle. 

Ce  papillon  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 


PAPILLON  IIELENUS. 

PAPILIO  HELENUS.  H^N.  FAB.  CLERK.  CRAM.  HERBST. 

Les  ailes  sont  d’un  noir  brun  de  part  et  d’autre,  avec  les  raies  lon- 
gitudinales un  peu  plus  claires  à l’extrémité  et  à l’origine  des  su- 
périeures; les  secondes  ailes,  présentent  près  du  sommet,  une  tache 
d’un  blanc  jaunâtre , grande,  arrondie  du  côté  de  la  base,  sinuée  en 
dehors,  plus  pâle  en  dessous,  où  elle  est  divisée  par  deux  nervures 
de  la  couleur  du  fond.  Ces  ailes  sont  dentées  d’une  manière  obtuse  , 
liserées  de  blanc  aux  échancrures  et  terminées  par  une  queue  noire , 
large  et  en  spatule;  leur  dessous  présente,  indépendamment  de  la 
tache  dont  nous  avons  parlé  ci-dessus , une  rangée  marginale  de  sept 
taches  ferrugineuses,  dont  les  cinq  extérieures lunulées,  la  sixième 
et  l’anale  en  forme  d’yeux  ; cette  dernière  est  saupoudrée  de  blanc  à 
sa  partie  antérieure,  et  accolée  en  dehors  à une  lunule  de  sa  couleur  : 
on  l’aperçoit  plus  loin  en  dessus  dans  les  deux  sexes,  et  dans  la  fe- 
melle, la  suivante  se  reproduit  aussi  de  ce  côté.  Le  corps  est  noir, 
avec  des  points  blanchâtres  sur  le  devant  du  corselet,  sür  les  parties 
latérales  de  la  poitrine  et  sur  celle  du  ventre. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Chine. 
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l’Al'lLLON  HHUTUS.  vapilio  iirutus.  ïab.  herbst. 
Papilio  Merope.  cuam. 


Celte,  espèce  qui  esL  de  moyenne  taille,  est  d’un  blanc  soufré 
de  part  et  d’autre.  L’extrémité  de  ses  premières  ailes  est  bordée  en 
dessus  par  une  large  bande  de  couleur  noire , arquée , légèrement  si- 
nuée  sur  le  côté  interne , très  élargie  à sa  sommité , où  elle  présente 
un  point  de  la  couleur  du  fond  ; la  côte  de  ces  mêmes  ailes  est  éga- 
lement noire,  et  leur  bord  postérieur  est  un  peu  denté  et  liseré  de 
blanc  au  sinus.  Les  secondes  ailes  offrent  des  dents  très  obtuses , 
avec  une  queue  jaunâtre , assez  longue,  en  spatule  ; vers  le  milieu  de 
la  surface,  ces  mêmes  ailes  présentent  trois  taches  noires,  dont  une 
plus  grande  à l’angle  anal , les  deux  autres  placées  entre  celle-ci  et 
le  bord  d’en  haut;  le  bord  postérieur  est  aussi  précédé  par  des  taches 
noires  , mais  elles  forment  tantôt  une  suite  de  points,  tantôt  une 
ligne  en  feston.  Ledessous  des  secondes  ailes  est  àpeu  près  semblable 
au  dessus,  il  en  diffère  seulement,  en  ce  que  la  bordure  est  plus  pâle 
vers  le  sommet.  Le  dessus  des  secondes  ailes  est  finement  divisé 
par  de  veines  d’un  brun  noirâtre , et  traversé  dans  son  milieu  par 
une  bande  interrompue  de  cette  couleur  ; aux  taches  marginales  cor- 
respondent des  taches  semblables  , mais  du  même  ton  que  la  bande. 

11  y a des  variétés  chez  lesquelles  les  trois  taches  noires  du  milieu 
des  secondes  ailes  sont  remplacées  par  une  bande  de  cette  couleur. 

Ce  papillon  se  trouve  dans  plusieurs  parties  de  la  côte  occiden- 
tale d’Afrique  et  au  cap  de  Bonne-Espérance. 


TEP.  EX. 
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PAPILLON  ÜARDANUS. 


PAPILIO  DARDANUS.  FAB.  JON. 


Le  dessus  des  quatre  ailes  est  d’im  beau  noir  velouté  ; le  milieu 
des  premières  ailes  présente  une  tache  d’un  vert-gai , assez  grande , 
disposée  transversalement  et  séparée  en  trois  par  les  nervures.  Les 
secondes  ailes  sont  dentelées  , avec  les  échancrures  jaunâtres  posté- 
rieurement. Ces  mêmes  ailes  sont  terminées  par  une  queue  assez  lon- 
gue. Leur  milieu  présente  une  tache  d’un  beau  rouge  carmin,  divisée 
en  quatre  par  les  nervures  ; antérieurement  ces  taches  sont  tron-i 
quées,  et  arrondies  postérieurement.  Le  dessous  des  premières  ailes 
diffère  du  dessus  par  la  couleur  noire  qui  est  moins  foncée , et  par 
la  tache  du  dessus  qui  n’est  point  visible  en  dessous.  Le  dessousdes  se- 
condes ailes  est  à peu  près  semblable  au  dessus , il  en  diffère  , en  ce 
que  la  tache  y est  moins  foncée , et  en  ce  qu’elle  n’est  partagée 
qu’en  trois  par  les  nervures  ; on  aperçoit  près  de  l’angle  anal  une 
tache  d’un  rouge  carmin,  partagée  en  deux  par  les  nervures;  cette 
tache  est  visible  en  dessus  par  la  forme  que  présente  le  pli  du  bord 
interne. 

Le  corps  est  entièrement  noir,  avec  des  taches  d’un  rouge 
carmin  sur  les  parties  latérales  de  la  poitrine;  les  antennes  sont  en- 
tièrement noires. 

On  trouve  ce  papillon  au  Brésil. 


PAPILLON  ÉNÉE. 


PAPILIO  ÆNEAS.  LINN.  FAB.  CRAM.  ROES.  SEBA.  HKRBST. 


Toutes  les  ailes  sont  d’un  noir  velouté  en  dessus.  Les  premières 
ailes  sont  de  part  et  d’autre  plus  claires  vers  le  sommet , et  leur  bord 
postérieur  est  entier,  presque  droit;  sur  le  milieu  de  leur  bord  in- 
terne est  une  tache  d’un  vert  de  gris  pâle , divisée  inégalement  par 
une  nervure  noire.  Dans  les  mâles  cette  tache  est  en  outre  surmontée 
de  trois  points  blanchâtres,  assez  gros , disposés  transversalement 
et  se  reproduisant  sur  la  surface  opposée.  Les  secondes  ailes  ont 
des  dents  obtuses,  inégales , avec  les  échancrures  un  peu  rougeâtres; 
leurmilieu  offre  une  tache  d’un  rouge  vineux  à sa  partie  antérieure, 
d’un  rouge  carmin  à sa  partie  postérieure  longitudinale , grande , 
représentant  une  palme  à quatre  segmens.  Le  dessous,  de  ces  ailes 
a cinq  taches  roses,  ovales,  mal  alignées  ; entre  le  milieu  et  le 
bord  d’en  bas,  on  aperçoit  en  outre  un  poiat  rose  à l’extrémité  du 
bord  interne. 

Le  corps  estnoir>  avec  des  points  tfun  rouge  carmin  sur  les  côtés 
de  la  poitrine. 

On  trouve  cette  espèce  à la  Guyane. 
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PAPILLON  SÉSOSTIIIS. 

PAPIUO  SESOSTKIS.  CRAM.  HERBSl. 


Les  quatre  ailes  sont  d’un  noir  velouté  et  foncé  en  dessus.  Les 
premières  ailes  ont  leur  bord  postérieur  droit,  entier,  et  ponctué  de 
blanc  jaunâtre  en  dehors  ; on  aperçoit  sur  le  milieu  de  leur  bord 
interne  une  tache  d’un  vert-pré , luisante,  grande,  disposée  trans- 
versalement, coupée  par  deux  nervures  noires , et  ayant  trois  dents 
au  côté  externe.  Les  secondes  ailes  ont  des  dents  courtes,  obtuses, 
avec  les  échancrures  d’un  blanc  jaunâtre.  Leur  dessus  est  sans  ta- 
ches. Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  dessus  par  la  cou- 
leur noire  qui  est  moins  foncée , et  par  la  tache  verte  qui  n’est  pas 
apparente.  Le  dessous  des  secondes  ailes  diffère  du  dessus , eu  ce 
qu’il  présente  cinq  taches  d’un  rouge  sanguin  pâle , savoir  : une  plus 
petite  et  arrondie  près  du  sommet , les  quatre  autres  oblongues  et 
alignées  transversalement  vers  l’angle  anal  ; le  pli  du  bord  intenie 
de  ces  ailes  est  garni  d’un  duvet  blanchâtre,  cotonneux. 

Le  corps  est  noir,  avec  des  points  d’un  rouge  carmin  sur  le  devant 
du  corselet  et  sur  chaque  côté  de  la  poitrine;  il  y a en  outre  une  li- 
gne arquée  de  cette  couleur  vers  la  base  du  ventre. 

Celte  espèce  se  trouve  à la  Guyane. 


7^ 
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PAPILLON  NÉPHALION. 


PAPILIÜ  NEPHALION.  GOU. 

Le  dessus  des  quatre  ailes  est  d’un  noir  assez  foncé , avec  les 
échancrures  blanches.  Les  premières  ailes  présentent  sur  leur  milieu 
une  tache  d’un  blanc  teinté  de  jaunâtre , divisée  en  trois  et  quelque 
fois  en  quatre  par  les  rameaux  de  la  principale  nervure.  Les  secon- 
des ailes  ont  sur  leur  milieu  une  tache  d’un  rouge  vermillon , tra- 
versée par  les  nervures , légèrement  chatoyante , moins  vive  à sa 
partie  antérieure,  grande,  disposée  transversalement,  atteignant  le 
bord  interne,  échancrée  en  dehors;  on  aperçoit  chez  certains  indi- 
vidus un  point  rouge  très  brillant.  Le  dessous  des  première  ailes 
diffère  du  dessus , en  ce  que  le  noir  est  d’une  couleur  un  peu  plus 
pâle,  surtout  à la  sommité,  et  en  ce  que  la  tache  blanche  est’moins 
teintée  de  jaunâtre.  Le  dessous  des  secondes  ailes  ressemble  au  des- 
sus, mais  la  tache  du  milieuest  en  majeure  partie  blanche  et  entière- 
ment divisée  en  quatre  par  des  nervures  noires,  le  point  qui  est  au 
sommet  est  plus  grand  et  bien  moins  brillant. 

Le  corps  est  noir,  avec  des  points  d’un  rouge  carmin  le  long  du 
ventre;  la  partie  anale  est  aussi  du  même  rouge. 

On  trouve  celte  espèce  au  Brésil. 


w 
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PAPILLON  DIMAS. 

PAPILIO  DIMAS.  FAB.  JON. 


Le  dessus  des  quatre  ailes  de  cette  espèce , qui  est  de  moyenne 
taille , est  d’un  noir  assez  foncé.  Les  ailes  antérieures  ont  le  bord 
postérieur  entier  et  arrondi;  leur  milieu  offre  une  tache  blanche, 
divisée  tantôt  en  trois , tantôt  en  quatre  par  des  nervures  noires.  Les 
secondes  ailes  ont  des  dents  courbes  et  obtuses,  avec  des  échancru- 
res d’un  rouge  pâle  ; vers  leur  milieu  est  une  bande  d’un  rouge  car- 
min cendré,  légèrement  chatoyante  , transverse,  atteignant  le  bord 
interne,  formée  de  six  taches  oblongues,  presque  égales,  et  séparée 
par  les  nervures  de  la  couleur  du  fond.  Le  dessous  des  premières  ai- 
les est  semblable  au  dessus  ; il  en  diffère  cependant  par  la  couleur 
noire  qui  est  moins  foncée.  Le  dessous  des  secondes  ailes  diffère  du 
dessus  par  la  bande  rouge  carmin  qui  est  plus  pâle,  ainsi  que  la  sur- 
face de  chaque  aile. 

Le  corps  est  noirâtre,  avec  la  partie  anale  d’un  rouge  carmin  vif, 
et  des  points  de  cette  couleur  sur  les  côtés  de  la  poitrine  et  du  ven- 
tre ; les  antennes  sont  entièrement  noires. 

Chez  certains  individus , il  y a un  point  d’un  cendré  bleuâtre  au 
bas  de  la  tache  blanche  discoïdale  des  ailes  supérieures , mais  il  ne 
se  reproduit  pas  en  dessus. 

On  trouve  ce  papillon  au  Brésil. 
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PAPILLON  ASCAGNE. 

PAPILIO  A8CANIUS.  FAB. 


Les  premières  ailes  sont  d’un  beau  noir  foncé  en  dessus , et  ont 
leur  milieu  traversé  par  une  bande  blanche,  plus  ou  moins  large, 
légèrement  sinuée  , coupée  par  de  fines  nervures  noires  : à sa  som- 
mité, cette  bande  est  teintée  de  grisâtre,  et  présente  près  de  son 
bord  externe  quelques  atomes  d’un  rouge  carmin.  Le  dessous  de  ces 
mêmes  ailes  est  a-peu-près  semblable  au  dessus , il  en  diffère  seu- 
lement , en  ce  qu’il  est  d’un  noir  verdâtre,  et  en  ce  que  la  raie  blan- 
che qui  est  à sa  sommité  est  divisée  en  un  plus  grand  nombre  de  taches. 
Les  secondes  ailes  sont  dentées  d’une  manière  obtuse,  bordées  de  blanc 
aux  échancrures  , et  terminées  par  une  queue  noire  , assez  courte , 
eu  spatule  ; du  milieu  du  bord  d’en  haut  à l’angle  anal  s’étend  une 
bande  blanche , large , ayant  au  moins  toute  la  moitié  extérieure  la- 
vée de  rouge  et  multifide;  il  y a en  outre  sur  le  limbe  postérieur,  une 
rangée  courbe  de  six  taches  lunulées,  d’un  rouge  carmin  vif.  Le  des- 
sous diffère  du  dessus , en  ce  que,  à partir  de  leur  naissance , les  ai- 
les sont  d’un  noir  verdâtre  et  d’un  noir  foncé  vers  leur  bord  externe, 
en  ce  que  la  tache  blanche  est  moins  lavée  de  rouge , et  en  ce  que 
les  six  taches  lunulées  de  la  rangée  courbe  qui  est  placée  sur  le 
limbe  postérieur  sont  bien  plus  marquées.  Le  pli  du  bord  interne , 
dans  les  mâles,  est  garni  d’un  duvet  blanc,  cotonneux. 

Le  corps  est  noir,  avec  des  points  d’un  rouge'carmin  sur  les  côtés 
de  la  poitrine , du  ventre  et  de  la  partie  anale. 

Ce  papillon  se  trouve  au  Brésil. 
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PAPII  LON  LYSITHOUS. 


l’APILIO  LYSITHOUS.  GOD. 


Les  premières  ailes  de  cette  espèce  sont  noirâtres  en  dessus , et 
présentent  sur  leur  milieu,  une  bande  blanchâtre,  transverse,  étroite, 
un  peu  courte,  coupée  par  des  nervures  noires.  Le  dessous  diffère 
du  dessus,  en  ce  que  la  bande  blanchâtre  est  plus  large,  et  en  ce  que 
près  du  bord  externe , on  aperçoit  une  seconde  bande  blanchâtre , 
plus  étroite  et  bien  moins  grande.  Les  secondes  ailes  ont  des  dents 
très  prononcées,  presque  aigües , avec  une  queue  noire,  très  longue, 
terminée  un  peu  en  spatule;  entre  le  milieu  et  la  base,  est  une  ta- 
che blanchâtre , ohlongue , arrondie  inférieurement,  sinuée  en  de- 
hors, atteignant  le  hord  d’en  haut;  parallèlement  au  bord  postérieur, 
on  voit  une  rangée  de  lunules  d’un  rouge  brun  ; il  y a en  outre  qua- 
tre ou  cinq  taches  de  cette  couleur,  placées  transversalement  près 
du  milieu  du  bord  interne , au  bas  de  la  tache  blanche.  Le  dessous 
est  semblable  au  dessus , il  en  diffère  seulement,  en  ce  que  les  taches 
sont  un  peu  plus  pâles , et  en  ce  que  les  échancrures  sont  liserées 
de  hlanc. 

Le  corps  est  noirâtre , avec  des  points  blanchâtres  sur  le  cor- 
selet et  sur  la  poitrine,  et  une  ligne  longitudinale,  également  blan- 
châtre , sur  chaque  côté  de  l’abdomen. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil. 
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PAPILLON  B El.  U S. 


PAPILIO  BEI-tlS.  CRAN. 

Cette  espèce,  qui  est  de  moyenne  taille,  a le  dessus  de  ses  ailes  d’un 
vert  velouté  et  tirant  sur  le  noir.  Les  premières  sont  oblongues 
et  entières;  les  secondes  sont  arrondies,  dentées  en  scie,  avec  les 
échancrures  finement  liseréesde  blanc  ; leur  bord  antérieur  est  d’un 
jaune  pâle,  et  leur  extrémité  un  peu  glacée  de  violet.  Les  premières 
ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  pâle  en  dessous , avec  une  bande  d’un 
blanc  jaunâtre,  maculaire  , divisée  par  les  nervures , partant  de  la 
base  où  elle  est  fort  étroite , et  se  dirigeant  vers  l’extrémité  du  bord 
postérieur;  les  secondes  ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  luisant  en 
dessous,  avec  les  nervures  et  le  bord  interne  plus  foncés;  parallè- 
lement au  bord  postérieur  est  une  rangée  de  six  lunules  d’un  rouge 
jaunâtre , changeant  en  violet  à certains  aspects  et  bordées  de  noir. 
Le  dessus  du  corps  est  jaunâtre,  avec  le  corselet  et  la  base  de  l’ab- 
domen noirs;  brun  en  dessous,  avec  une  ligne  de  points  jaunes  sur 
chaque  côté;  les  antennes  sont  noires,  avec  l’extrémité  de  la  mas- 
sue blanchâtre. 

On  trouve  ce  papillon  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

PAPILLON  POLYDAMAS. 

PAPIUO  POLYDAMAS.  FAB.  DRURY.  M^RIAN.  SERA.  HERBST. 


Le  dessus  des  ailes  de  cette  espèce  est  d’un  brun  verdâtre,  et  tra- 
versé vers  l’extrémité  par  une  bande  d’un  jaune  plus  ou  moins  foncé, 
maculaire,  de  médiocre  lapgeur.  Les  ailes  supérieures  sont  sinuées 
et  légèrement  dentées  ; les  ailes  inférieures  ont  des  dents  obtuses  et 
inégales;  les  échancrures  des  unes  et  des  autres  sont  de  la  couleur 
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de  la  bande  iransverse.  Le  dessous  des  premières  ailes  présente  àpeu 
près  le  même  dessin  que  le  dessus,  mais  le  fond  est  d’un  brun  noi- 
râtre, plus  clair  vers  le  bout.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  brun  noi- 
râtre en  dessous,  depuis  la  base  jusqu’au-delà  du  milieu,  ensuite 
plus  foncées,  avec  une  rangée  marginale  de  sept  taches  d’un  rouge 
fauve,  linéaires,  flexueuses,  dont  trois  des  extérieures  précédées 
chacune  en  dehors  d’une  tache  argentée,  ovale  ; les  deux  intérieures 
suivantes  un  peu  blanchâtres  aux  extrémités , l’anale  surmontée  d’un 
trait  jaune;  il  y a de  plus  à la  base  de  ces  dernières  ailes  un  point 
rougeâtre,  assez  gros.  On  eu  voit  de  semblables,  mais  plus  petits  , 
sur  le  devant  du  corselet , sur  la  poitrine  et  sur  les  côtés  du  ventre. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

La  chenille  de  ce  papillon  est  lisse,  brune,  avec  des  tentacules 
de  cette  couleur;  son  corps  est  rayé  de  rouge,  et  sur  chaque  an- 
neau, sont  quatre  taches  oculaires  jaunâtres,  ayant  la  partie  anté- 
lérieure  purpurine. 


PAPILLON  LYCOROEUS. 

PAPILIO  LYCOROEUS.  GOn. 


Cette  espèce  est  assez  grande  ; le  dessus  de  ses  ailes  est  d’un  brun 
tirant  sur  le  noirâtre.  Les  premières  ailes  présentent  deux  bandes 
jaunes , transveraes  : l’une  sur  le  milieu , atteignant  le  côté  et  le 
bord  interne  ; l’autre  en  face  du  «ommet,  beaucoup  plus  courte;  il  y 
a en  outre  le  long  du  bord  postérieur  une  ligne  jaune,  un  peu 
flexueuse  ; ce  bord  est  très  légèrement  denté  et  liseré  de  blanchâtre 
aux  sinus;  les  secondes  ailes  sont  traversées  dans  leur  milieu  par  une 
bande  jaune,  large,  partant  du  bord  antérieur,  arrondie  sur  le  côté 
externe , droite  sur  le  côté  interne , mais  terminée  près  de  l’angle 
anal  par  un  crochet  tortueux,  au  dessous  duquel  est  une  tache  ocu- 
laire d’un  noir  foncé,  ayant  l’iris  d’un  rouge  fauve  et  surmonté  d’un 
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croissant  d’atomes  bleuâtres , qu’accompagnent  en  dehors  deux  ou 
trois  autres  croissans  semblables  5 outre  ces  caractères,  il  y a sur  le 
limbe  postérieur  une  rangée  de  lunules  d’un  jaune  roussâtre,  plus  ou 
moins  foncé.  Ces  ailes  sont  fortement  dentées,  blanchâtres  aux  échan- 
crures, et  terminées  par  une  queue  noirâtre,  assez  longue,  en  spatule, 
marquée  à son  extrémité  d’une  tache  jaune,  ovale  et  disposée  longi- 
tudinalement; la  dent  qui  précède  cette  queue,  du  côté  du  corps, 
est  plus  étroite  et  plus  prolongée  que  les  autres.  Le  desssus  des  ai- 
les supérieures  est  d’un  jaune  pâle , avec  deux  bandes  transverses 
noirâtres  ; le  bord  est  entièrement  noirâtre  et  précédé  vis-à-vis  du 
sommet  d’une  ligne  courbe  de  cette  couleur.  Les  secondes  ailes  sont 
aussi  d’un  jaune  pâle  en  dessous,  avec  une  bordure  noire,  très  large, 
sur  laquelle  sont  deux  rangs  de  taches,  dont  les  antérieures  bleuâ- 
tres et  formées  par  des  atomes , les  marginales  roussâtres  et  lunu- 
lées  ; l’œil  de  l’angle  de  la  partie  anale  et  de  la  queue  présentent  les 
mêmes  couleurs  que  du  côté  opposé.  Le  corps  est  jaunâtre,  avec 
une  bande  noirâtre,  longitudinale,  sur  le  dos. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Amérique. 

PxVPILLON  TURNUS.  papilio  turnus. 

LINN.  FAB.  MOUFF.  RAI.  CATESBI.  HERBST. 

Papilio  Alcidamas.  cram.  . 7 ' ' “ 

L’individu  figuré  est  variété  par  la  taille  qui' est  une  fois  plus 
petite  que  celles  des  autres  individus.  Ordinairement,  cette  es- 
pèce est  d’une  taille  assez  grande.  En  dessus,  elle  est  d’un  jaune 
d’ocre,  avec  l’extrémité  des  quatre  ailes  largement  bordée  de  noir, 
et  divisée  par  un  rang  de  taches  jaunes,  marginales.  Ces  taches  sont 
en  forme  de  points  sur  les  premières  ailes,  en  forme  de  lunules  et 
plus  grandes  sur  les  secondes.  La  côte  des  ailes  supérieures  est  bor- 
dée par  une  raie  noire , arquée  et  un  peu  élargie  à la  base  ; de  cette 
raie  part  quatre  bandes  transverses,  également  noires,  dont  les 
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deux  postérieures  courbes  et  coupées  par  des  veines  longitudinales  de 
leur  couleur,  l’intermédiaire  descendant  jusqu’au  disque,  l’antérieure 
se  rétrécissant  peu  à peu  depuis  la  côte  jusqu’au  bord  opposé,  puis  se 
prolongeant  en  forme  de  ligne  jusqu’au  dessus  de  l’angle  anal  des 
secondes  ailes,  où  elle  fait  un  coude  pour  remonter  ensuite  le  long 
de  leur  bord  interne.  Les  ailes  supérieures  sont  légèrement  dentées  ; 
les  inférieures  ont  des  dents  larges  et  obtuses,  et  sont  terminées  par 
une  queue  noire,  de  médiocre  largueur,  arrondie  et  un  peu  ren- 
flée à son  extrémité  , ayant  le  côté  interne  en  majeure  partie  bordé 
de  jaune.  Les  échancrures  des  quatre  ailes  sont  blanchâtres;  celle 
de  l’angle  anal  des  inférieures  est  fauve  et  surmontée  d’un  ou  deux 
groupes  d’atômes  bleuâtres.  Le  dessous  des  premières  ailes  est  à peu 
près  semblable  au  dessus,  il  en  diffère  seulement,  en  ce  qu’il  est  plus 
pâle.  Le  dessous  des  secondes  ailes  diffère  du  dessus,  en  ce  qu’il  est 
plus  pâle,  en  ce  que  les  lunules  jainies,  marginales,  ont  le  milieu 
fauve  ; en  ce  qu’il  y a sur  le  côté  interne  de  la  bordure  une  rangée 
de  lunules  bleuâtres , séparées  des  précédentes  par  une  poussière 
d’un  gris  jaunâtre  ; en  ce  que  le  disque  est  marqué  d’un  arc  noir  , 
courbé  en  dehors  et  adhérent  à la  bande  du  milieu  par  chacune  de 
ses  extrémités  ; et  en  ce  que  les  nervures  sont  noires  , excepté  près 
de  la  base.  Le  dessus  du  corps  est  noir,  avec  les  épaulettes  rousses  ; 
jaunâtre  en  dessous. 

On  trouve  ce  papillon  dans  l’Amérique  septentrionale. 


PAPILLON  XUTHUS. 

PAPILIO  XUTHUS.  LINN.  FAB.  CBAM.  HERBST 


Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  des  taches  jaunes  plus  ou 
moins  foncées  suivant  le  sexe.  Les  taches  des  premières  ailes  ont 
des  formes  différentes  : celles  de  la  base  sont  linéaires  et  longitudi- 
nales; celles  du  milieu  triangulaires  et  disposées  en  une  espèce  de 
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bande  transverse  ; celles  du  bout  limulées  , petites , et  alignées  pa- 
rallèlement au  bord  postérieur;  onen  aperçoit  vers  le  milieu  de  la  côte 
trois  ou  quatre  autres  en  croissans.  Les  tacbes  des  secondes  ailes 
sont  ovales  et  lunulées;  les  premières  sont  groupées  autour  de 
la  base,  de  manière  que  la  plus  grande  d’entre  elles,  se  trouve  en- 
fermée par  les  autres  ; les  secondes  sont  rangées  le  long  du 
bord  postérieur;  ce  bord  a des  dents  obtuses,  avec  une  queue  noire  , 
linéaire  et  liserée  de  jaune,  ainsi  que  les  échancrures  ; l’angle  anal 
est  partie  jaune,  partie  fauve,  et  marqué  d’un  point  noir.  Le  dessous 
de  chaque  aile  diffère  du  dessus,  en  ce  qu’il  est  généralement  plus 
pâle,  et  que  le  jaune  y domine  davantage  ; en  ce  que  les  supérieures 
ont , entre  la  rangée  de  taches  triangulaires  et  la  rangée  de  taches 
marginales,  une  ligne  jaune,  pâle,  iransverse  , légèrement  ondulée; 
en  ce  que  les  ailes  de  derrière  ont , sur  l’espace  noire  qui  sépare 
les  taches  delà  base  d’avec  celles  de  l’extrémité,  une  rangée  trans- 
versale de  lunules  bleuâtres,  précédées  intérieurement  dans  l’un  des 
sexes , soit  par  autant  de  taches  roussâtres,  soit  par  deux  seulement; 
et  en  ce  que  le  jaune  de  l’angle  anal  est  remplacé  par  du  fauve. 
Quelquefois  les  lunules  bleuâtres  s’aperçoivent  en  dessus.  Le  corps 
est  jaune,  avec  une  raie  noire,  longitudinale,  sur  le  corselet  et 
sur  le  dos. 

Ce  papillon  se  trouve  en  Chine. 

PAPILLON  TROILUS.  papilio  troilds. 

GOD.  LINN.  FAB.  PETIV.  CRAM.  DRURY.  HERBST. 

Papilio  Ilioneus.  smith-abbot. 

Toutes  les  ailes  sont  légèrement  dentées,  noires,  avec  les  échan- 
crures jaunâtres.  Les  premières  ailes  ont  le  long  du  bord  de  derrière 
une  rangée  de  points  d’un  jaune  pâle  ; les  secondes  ailes  ont , paral- 
lèlement à ce  même  bord , une  suite  de  lunules  du  même  jaune , ou 
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U’uii  gris  verdâtre,  suivant  le  sexe;  entre  ces  lunules  et  le  milieu  de 
la  surface  est  une  bande  transverse  d’atomes  bleuâtres,  terminée 
au  bord  d’en  haut  par  une  taclie  fauve,  arrondie,  et  à l’angle  anal 
par  une  lunule  de  cette  même  couleur.  Ces  dernières  ailes  ont  une 
queue  noire,  de  moyenne  largeur,  tantôt  linéaire,  tantôt  un  peu 
élargie  à son  extrémité.  Le  dessous  des  premières  ailes  offre  deux 
rangées  marginales  de  taches  jaunes  ; le  dessous  des  secondes  ailes 
est  brun  depuis  la  l)ase  jusqu’au  milieu,  ensuite  noir,  avec  deux  ran- 
gées de  lunules  fauves , séparées  par  une  bande  d’atômes  bleuâtres, 
correspondante  à celle  de  la  surface  opposée,  mais  plus  étroite  ; les 
lunules  de  la  rangée  supérieure  sont  plus  grandes  que  les  autres,  et 
en  outre  bordées  de  jaune  pâle  du  côté  qui  regarde  la  base.  Le  corps 
est  noir,  avec  des  points  roussâtres  sur  le  devant  du  corselet,  et  une 
ligne  longitudinale  de  points  jaunes  sur  chaque  côté  de  l’abdomen. 

Il  y a des  individus  dont  les  ailes  supérieures  ont  deux  rangées  de 
points  jaunes  en  dessus^ 

Suivant  Abbot,  la  chenille  est  lisse,  d’un  vert  tendre,  avec  une 
ligne  jaune,  longitudinale,  sur  chaque  côté,  et  le  bas  du  ventre 
roussâtre  ; sa  tête  est  jaune;  sur  le  devant  du  dos  sont  quatre  taches 
légèrement  incarnates,  dont  les  deux  antérieures  offrant  chacune 
un  œil  noir  à iris  bleu;  la  partie  postérieure  du  dos  est  ponctuée  de 
noir.  Cette  chenille  vit  sur  le  laurier  sassafras.  La  Chrysalide  est 
gri sâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  septentrionale. 

PAPILLON  ASTÉRIAS.  papilio  asterias.  god.  fab.  drury.  clerk. 

Papilio  Asterius.  cram. — Papilio  Troilus.  smith-abbot. 


Cette  espèce  de  moyenne  taille , est  d’un  noir  brun  , avec  une 
bande  jaune,  transverse,  composée  de  taches  triangulaires  sur  les 
ailes  supérieures , et  divisée  sur  les  inférieures  par  des  nervures 
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noires.  Le  bord  postérieur  des  premières  ailes  est  légèrement  denté 
et  précédé  d’un  rang  de  points  jaunes  ; le  bord  correspondant  des  se- 
condes ailes  est  précédé  d’un  rang  de  lunules  de  cette  couleur.  Ces 
ailes  ont  les  dents  courbes  et  obtuses,  avec  une  queue  noire,  linéai  re, 
de  moyenne  longueur;  l’angle  anal  est  fauve,  marqué  d’un  point 
très  noir  dans  son  milieu  et  surmonté  d’une  lunule  d’atomes  bleus. 
Le  dessous  des  ailes  supérieures  a , indépendamment  des  caractères 
du  dessus,  deux  pointsjaunes , placés  transversalement  près  du  mi- 
lieu de  la  côte.  Le  dessous  des  secondes  ailes  a la  bande  et  les  lunu- 
les marginales , d’un  jaune  orangé , et  l’espace  qui  les  sépare  est 
d’un  noir  foncé  et  traversé  dans  toute  sa  longueur  par  une  suite  de 
lunules  bleues , que  précède  en  dehors  une  poussière  grisâtre  ; ces 
dernières  lunules  s’aperçoivent  plus  ou  moins  sur  la  surface  oijpo- 
sée.  Le  corps  est  noir,  avec  des  points  jaunâtres,  sur  le  devant  du 
corselet  et  sur  chaque  côté  de  l’abdomen. 

Suivant  Smith-Abbot , la  chenille  a beaucoup  de  ressemblance 
celle  avec  du  Machaon  ; elle  vit  aussi  sur  les  ombellifères.  La  chry- 
salide est  verte,  avec  deux  bandes  maculaires  et  longitudinales,  dont 
la  supérieure  jaunâtre , l’inférieure  blanchâtre. 

On  trouve  cette  espèce  dans  l’Amérique  septentrionale. 


PAPILLON  DE  LALANDE. 

PAPILIO  DELALANDII.  GOD. 


Le  dessus  des  quatre  ailes  est  noir,  avec  une  bande  transverse  et 
médiaire  d’un  jaune  d’ocre  pâle.  La  bande  des  premières  ailes  forme 
à son  origine  deux  branches , dont  l’intérieure  plus  large  à ses  deux 
extrémités,  rétrécie  dans  son  milieu,  est  d’un  gris  verdâtre;  la 
branche  extérieure  est  allongée , divisée  en  huit  lunules  par  les  ner- 
vures ; ces  lunules  postérieurement  sont  grandes  et  terminées  eu 
pointes  au  côté  extérieur;  les  antérieures  sont  plus  ou  moins  petites 
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etpliis  ou  moins  arrondies.  La  bande  des  secondes  ailes  est  large,  el 
présente  à son  côté  externe,  six  dents  très  aiguës  plus  ou  moins 
allongées,  aboutissant  à l’angle  anal;  au  dessus  de  cet  angle,  on 
aperçoit  une  petite  tache  roussâtre,  terminée  en  pointe  postérieu- 
rement, et  surmontée  d’un  arc  d’atomes  bleus.  Outre  ces  caractè- 
res , le  bord  postérieur  des  premières  ailes  est  précédé  dans  toute  sa 
longueur  d’une  série  de  neuf  points  jaunes  , diminuant  de  grosseur 
postérieurement,  el  il  y a sur  charpie  échancrure  des  secondes  ailes, 
ries  points  de  même  couleur,  mais  plus  grands  et  déformés  diffé- 
rentes. La  rpieue  est  large,  en  spatule,  terminée  par  une  lunule  jaune. 

Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  dessus,  en  ce  cfue  leur 
partie  antérieure  est  d’une  couleur  bien  moins  foncée,  en  ce  que  la 
branche  intérieure  est  plus  petite  et  d’une  couleur  blanchâtre;  en 
ce  que  la  branche  extérieure  est  d’un  blanc  légèrement  teinté  de 
jaune , et  en  ce  qu’elle  n’est  pas  divisée  comme  en  deux  par  les  ner- 
vures. La  bande  extérieure  de  ces  mêmes  ailes  présente  neuf  taches, 
de  couleur  jaunâtre,  se  touchant  presque,  excepté  les  deux  derniè- 
res qui  sont  sensiblement  séparées. 

Le  dessous  des  secondes  ailes  diffère  du  dessus  par  la  couleur  qui 
est  moins  foncée  ; par  la  bande  qui  est  légèrement  jaunâtre  et  qui  se 
continue  tout  a fait  jusqu’à  l’angle  anal  ; par  la  tache  roussâtre  qui 
est  plus  petite,  plus  allongée  transversalement  et  se  touchant  avec 
la  bande  jaunâtre  ; l’arc  d’atomes  bleuâtres  qui  le  surmonte  est  plus 
grand  et  plus  marqué;  à côté  on  aperçoit  un  autre  arc,  mélangé  de 
bleuâtre  et  de  roussâtre,  mais  légèrement  marqué.  Entre  les  dents , 
à l’angle  anal , près  des  échancrures  des  ailes  et  à la  queue , la  cou- 
leur est  bien  plus  foncée. 

Le  dessus  du  corps  est  noir  ; le  dessous  est  brun , avec  la  poitrine 
et  les  palpes  jaunes.  Les  antennes  sont  entièrement  noires. 

Cette  jolie  espèce,  qui  est  très  rare,  appartient  aux  collections 
du  Muséim  d’histoire  naturelle  de  Paris,  elle  a été  trouvée  en  Ca- 
frerie , sur  les  bords  de  Grootfisch  Rivier. 
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PAPILLON  PROTESILAS.  papilio  protisilaus.  linn.  fab.  god. 

CLERCK.  GRAM.  SULZER.  SLOAN.  SERA.  MÉRIAN.  IIERBST. 


Le  Flambé  du  Pérou,  dattu. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  blanc  pale  en  dessus,  transparentes 
surtout  à la  sommité  des  premières  ailes,  qui  présentent  à la  base 
une  teinte  verdâtre.  Ces  memes  ailes  ont  sept  bandes  noires,  étroites, 
partant  de  la  côte  et  se  dirigeant  vers  le  bord  interne  ; les  cinq 
l)andes  antérieures  sont  beaucoup  plus  courtes  et  presque  paral- 
lèles ; la  suivante  descend  jusqu’à  l’angle  interne,  où  elle  se  réunit 
à la  septième  qui  est  tout  à fait  marginale.  Les  secondes  ailes  ont 
l’extrémité  noire  et  divisée  par  des  lunules  blanches,  disposées  sur 
deux  rangs,  excepté  près  du  sommet  ; l’angle  anal  offre  une  tache 
d’un  rouge  carmin  ou  vermillon , elle  est  bilobée.  Ces  mêmes  ailes 
ont  des  dents  inégales,  aiguës,  avec  une  queue  noire,  linéaire,  très 
longue,  bordée  de  blanc  ainsi  que  les  échancrures,  précédée  à son 
origine  de  trois  croissans  d’atomes  bleuâtres.  Le  dessous  des  quatre 
ailes  est  à peu  près  semblable  au  dessus  ; il  en  diffère  en  ce  que  les 
deux  bandes  antérieures  des  premières  ailes  se  prolongent  jusqu’à 
l’angle  anal  des  secondes  où  elles  se  réunissent,  et  l’extérieure  eu 
outre,  est  bordée  de  rouge  carmin  sur  l’un  de  ses  côtés.  Le  corps 
est  blanchâtre,  avec  le  dos  et  les  parties  latérales  de  la  poitrine  et 
du  ventre  noirs.  Les  antennes  sont  peu  allongées,  brunâtres. 

Chez  certains  individus,  les  trois  lunules  supérieures,  placées  eu 
face  de  la  queue,  sont  jaunâtres  de  part  et  d’autre. 

Ce  Papillon  se  trouve  au  Brésil. 


r.EP,  FX. 
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PAl'lLLülN  AGAPENOH. 

* l'APILIO  AGAPENOR.  FAR.  ION. 

Le  dessus  des  premières  ailes  eslnoir,  el  présente  dans  son  milieu 
une. bande  d’un  beau  verl-pré,  très  large  postérieurement,  divisée 
en  plusieurs  taches  à sa  sommité  par  des  nervures  noires:  ces  taches 
sont  })lns  on  moins  grosses;  près  du  bord  antérieur,  ces  mêmes 
taches  sont  allongées  en  forme  de  bandes,  placées  longitudinalement, 
et  présentent  à leur  sommité  un  petitpoint  blanchâtre;  près  du  bord 
extérieur,  ces  mêmes  ailes  présentent  une  rangée  de  sept  lunules 
vertes.  Le  dessus  des  secondes  ailes  est  noir  et  présente  dans  son 
milieu  une  large  tache  d’un  blanc  chatoyant,  légèrement  verdâtre, 
se  divisant  postérieurement  en  deux  branches  allongées  dont  une 
intérieure  terminée  en  pointe,  et  l’autre  extérieure  arrondie  à son 
extrémité  et  d’un  beau  vert-pré  ; on  aperçoit  près  de  la  tache  deux 
petites  lunules  de  même  couleur  ; cette  tache  est  traversée  longitu- 
dinalement, près  de  la  base  qui  est  légèrement  verdâtre,  par  une 
tacbe  noire,  très  longue,  étroite  et  aboutissant  à l’angle  anal.  Ces 
ailes  sont  dentelées,  bordées  de  blanc  postérieurement,  et  présentent 
près  du  bord  extérieur  trois  taches  vertes  longitudinales,  et  posté- 
rieurement deux  croissans  blanchâtres,  précédés  d’atomes  grisâtres; 
ces  mêmes  ailes,  postérieurement,  sont  terminées  par  une  queue  na- 
crée, très  longue,  et  bordée  de  blanchâtre  à son  extrémité.  Le  des- 
sous des  premières  ailes  est  semblable  au  dessus  ; il  en  diffère  seu- 
lement, en  ce  que  le  noir  est  bien  moins  foncé;  en  ce  que  la  bande 
est  d’une  couleur  bien  plus  claire  ; en  ce  que  la  rangée  de  lunules 
qui  est  près  du  bord  extérieur  est  continue  et  d’une  couleur  d’un 
vert  très  clair,  et  précédée  intérieurement  de  noirâtre;  et  en  ce  que 
le  bord  de  ces  mêmes  ailes  près  de  la  base  est  bordé  de  rouge  carmin. 
Le  dessous  des  secondes  ailes  diffère  du  dessus,  parla  couleur  noire  qui 
est  moins  foncée;  par  la  tachequi  est  blanchâtreet  divisée  postérieu- 
rement en  trois  autres  par  les  nervures;  cette  même  tache  présente,  à 


parlir  du  boni  supérieur,  une  autre  lâche,  noire,  allongée,  divisée  en 
quatre  par  les  nervures,  et'coupée  dans  son  milieu  par  une  autre  tache 
d’un  beau  rouge  carmin.  J^es  taches  (]ui  sont  près  du  bord  extérieur 
sont  surmontées  d’un  croissant  noir;  postérieurement  les  atomes 
sont  verdâtres , précédés  de  croissans  noirs.  L’angle  anal  présente 
deux  taches  d’un  beau  rouge  carmin  ; la  (pieue  est  noire  et  partagée 
dans  son  milieu  par  une  ligne  légèrement  jaunâtre.  Le  corps  est  noir 
en  dessus,  blanc  en  dessous,  avec  des  points  d’un  rouge  carmin  sur 
les  côtés  latéraux.  Les  antennes  sont  noirâtres. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Afri<pie. 

PAPILLON  POMPILIUS.  papilio  pompiuus.  fab.  god. 

Papilio  Antiphates.  cram.  heubst.  jox. 

Les  ailes  sont  blanches  en  dessus , avec  une  teinte  verdâtre  , ti  ès 
légère,  mais  insensiblement  renforcée  à la  base  et  au  sommet  des 
supérieures;  les  ailes  ont , le  long  de  la  côte,  sept  bandes  noires , 
transverses,  dont  les  trois  antérieures  presque  égales,  les  deux  sui- 
vantes courtes,  les  deux  postérieures  plus  longues,  plus  larges  que 
toutes  les  autres , terminées  en  pointe  et  se  réunissant  près  de 
l’angle  interne.  Les  secondes  ailes  ont  le  bord  d’en  bas  entrecoupé 
par  des  lunules  noires,  placées  pour  la  plupart  sur  un  fond  cendré  ; 
il  y a en  outre  une  tache  noire  au  dessus  de  l’angle  anal.  Ces  ailes 
présentent  des  dents  plus  ou  moins  saillantes,  avec  une  queue 
noire  , très  longue,  un  peu  renflée  dans  son  milieu  , bordée  de  jau- 
nâtre en  dehors,  blanche  à son  extrémité.  Le  dessous  des  premières 
ailes  diffère  du  dessus,  en  ce  que  les  bandes  transverses  sont  géné- 
ralement plus  pâles , et  en  ce  que  les  deux  extérieures  ne  se  réunis- 
sent pas  comme  du  côté  opposé.  Le  dessous  des  secondes  ailes  ont  la 
moitié  antérieure  verdâtre,  avec  deux  lignes  noires,  transverses, 
parlant  du  bord  d’en  haut , et  formant  le  prolongement  des  deux 
bandes  de  la  base  des  ailes  précédentes;  la  plus  intérieure  de  ecs 
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lignes  se  courbe  au  niveau  de  l’angle  anal  et  remonte  ensuite  jusqu’à 
la  naissance  du  bord  interne  ; la  dernière  moitié  de  ces  memes  ailes 
est  blanche,  avec  une  bande  roussâtre,  transverse  , arquée,  macu- 
laire, bordée  sur  chaque  côté  par  un  rang  de  points  noirs;  les  lu- 
nules marginales  et  la  queue  sont  ici  de  la  même  couleur  qu’en 
dessus , mais  le  fond  qui  environne  les  premières,  n’est  pas  cendré. 
Le  corps  est  blanchâtre  , avec  des  épaulettes  fauves,  une  raie  noire 
le  long  du  dos  et  des  points  noirâtres  sur  les  côtés  de  l’abdomen. 

On  trouve  cette  espèce  à Java. 

l^APILLON  POLIXENUS.  i^apilio  pouxenus.  god. 


Fapilio  Folicenes.  ckam. 


Les  ailes  sont  noires  en  dessus , avec  une  bande  maculaire,  quatre 
raies  transverses  et  un  rang  de  taches  marginales  d’un  vert-pâle.  La 
bande  se  courbe  eu  dedans  et  traverse  le  milieu  des  quatre  ailes  dans 
toute  son  étendue  ; les  raies  sont  droites  et  parallèles  entre  elles  ; 
celle  qui  précède  la  bande  du  côté  du  corps  se  prolonge  sur  les  se- 
condes ailes  jusqu’au-dessus  de  l’angle  anal,  où  elle  est  terminée  par 
un  point  d’un  rouge  carmin , plus  ou  moins  prononcé  ; les  autres 
raies  sont  courtes , égales , séparées  seulement  de  la  bande  par  la 
principale  nervure  , et  teintées  de  jaunâtre , ainsi  que  l’origine  des 
ailes.  Les  taches  marginales  des  premières  ailes  sont  en  forme  de 
points;  celles  des  secondes  à peu  près  en  forme  de  croissans.  Ces 
dernières  ailes  ont  des  dents  inégales  et  aiguës , avec  une  queue 
noire  , très  longue , renflée  à son  origine , blanchâtre  à son  extré- 
mité et  sur  le  bord  interne  ; les  trois  échancrures  intérieures  sont 
également  blanchâtres.  Le  dessous  des  ailes  diffère  du  dessus,  en  ce 
que  le  fond  est  beaucoup  plus  pâle;  en  ce  que  toutes  les  parties 
vertes  sont  d’un  blanc  luisanl  ; en  ce  que  les  points  marginaux  des 
ailes  supérieures  formcnl  une  ligne  continue  cl  ondulée , très  rap- 


prochéc  de  la  bande , en  ce  que  celle  même  bande  se  confond  sur  les 
secondes  ailes  avec  les  croissans  du  bord , el  s’y  trouve  divisée 
transversalement  par  un  rang  de  taches  noires,  dont  les  deux  extérieu- 
res rondes,  les  autres  linéaires;  et  en  ce  que  le  milieu  de  ses  ailes  est 
traversé  par  une  ligne  d’un  rose  carminé , üexueuse , parlant  du 
bord  d’en  haut , se  courbant  près  de  l’angle  anal,  et  atteignant  le 
bord  interne.  Le  dessus  du  corps  est  noir;  le  dessous  est  grisâtre. 

Chez  quelques  individus , l’origine  de  la  queue  est  précédée  de 
part  el  d’autre  , par  trois  lunules  d’atomes  cendrés. 

Celle  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  septentrionale. 

PAPILLON  MACARÉE. 

PAPILIO  MACAROEÜS.  GOD. 

Toutes  les  ailes  sont  noires  en  dessus,  d’un  brun  pâle  et  noirâtre 
en  dessous.  Les  premières,  dont  le  bord  postérieur  est  bien  entier, 
sont  divisées  obliquement  par  des  lignes  d’un  blanc-mat  et  un  peu 
verdâtre  ; ces  lignes  sont  au  nombre  de  sept.  Il  y en  a trois  entre  le 
bord  d’en  haut  et  la  principale  nervure , qui  est  assez  saillante  ; les 
quatre  autres  partent  de  cette  nervure  et  aboutissent  également  près 
du  bord  postérieur,  le  long  duquel  règne  une  série  arquée  de  points 
d’un  blanc  verdâtre.  Ces  dernières  lignes,  à l’exception  de  la  plus 
intérieure,  sont  larges,  et  la  seconde  d’entre  elles , à partir  du  bord 
d’en  bas , est  bifide  inférieurement , et  encore  plus  large  que  les 
deux  extérieures  ; vis-à-vis  du  sommet,  entre  les  points  du  bord  et 
les  trois  lignes  de  la  côte , sont  une  douzaine  de  points  blancs , 
teintés  de  verdâtre , disposés  transversalement  par  quatre  et  de  ma- 
nière à ne  pas  dépasser  l’extrémité  des  lignes  inférieures;  il  y a en 
outre  deux  points  de  cette  couleur  à la  base.  Les  secondes  ailes  onl 
aussi  sej)t  raies  longitudinales  d’un  blanc  verdâtre,  savoir  : trois 
plus  longues  à la  base,  les  quatre  autres  au-dessous  de  celles-ci  ; in- 
dépcndannncnl  de  ces  raies,  il  y a deux  points  du  meme  blanc , l’inj 


oblong  sur  le  disque,  l’aulre  arrondi  près  du  l)ord  ijilerne  , le  bord 
poslérieur  csl  sinué  et  coupé  par  une  rangée  courte  de  lunules  d’un 
blanc  également  verdâtre.  Le  dessous  des  quatre  ailes  offre  les 
memes  caractères,  mais  sur  un  fond  d’un  brun  noirâtre  pâle.  Le 
corps  est  noir,  avec  une  ligne  longitudinale  d’un  cendré  bleuâtre 
sur  chacun  des  côtés,  et  deux  lignes  grisâtres,  également  longitu- 
«linales,  sur  le  ventre  ; la  tête  et  la  poitrine  sont  ponctuées  de  blanc  ; 
les  antennes  sont  noires.  Le  bord  interne  des  secondes  ailes  est  garni 
de  part  et  d’autre  de  poils  soyeux  d’un  gris  roussâtre. 

Ce  Papillon  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 


PAPILLON  DISSEMBLABLE. 

PAPIUO  DISSIMILIS.  LINN.  GOD.  FAB.  CLERCK.  CRAM,  SULZ . 


Toutes  les  ailes  sont  d’un  noir  légèrement  chatoyant,  avec  un 
grand  nombre  de  taches  blanchâtres,  dont  les  antérieures  en  forme 
de  veines  longitudinales , larges  et  plus  ou  moins  longues  ; les  pos- 
térieures lunulées  et  beaucoup  plus  petites.  Les  ailes  supérieures 
sont  entières  et  ponctuées  de  blanchâtre  le  long  du  bord  opposé  à la 
base.  Les  ailes  inférieures  sont  dentées  , bordées  de  jaune  foncé  aux 
échancrures,  et  marquées  à l’angle  anal  d’une  lunule  de  cette  cou- 
leur. Le  dessous  ressemble  au  dessus , cependant  il  en  diffère  par 
le  jaune  des  échancrures  des  ailes  inférieures  qui  forme  ici  des  lu- 
nules assez  larges  et  liserées  de  blanc  en  dehors.  Le  corps  est  noi- 
râtre, avee  des  points  blancs  sur  le  corselet  et  sur  la  poitrine,  et 
des  raies  grisâtres , longitudinales , sur  le  ventre. 

On  trouve  ce  Papillon  en  Chine. 
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PAPIIJ.OIN  ZEMOHIUS.  tapilio  zenobius.  fab.  god. 


Papilio  Tenohia.  .ion. 


Celle  espèce  est  grande;  tonies  ses  ailes  sont  légèrement  dentées  , 
d’nn  noir  brun  en  dessus , et  traversées  dans  leur  milieu  par  une 
liande  blanche  légèrement  teintée  de  jaunâtre  , assez  large , un  peu 
laciniée  en  dehors  sur  les  inférieures , dentée  et  coupée  par  de 
lines  nervures  noires.  Les  petites  échancrures  de  ces  dernières  sont 
bordées  par  des  points  légèrement  jaunâtres;  celles  des  secondes 
ailes  le  sont  par  des  taches  ohlongues  de  cette  même  couleur.  Le 
dessous  des  premières  ailes  est  semblable  au  dessus;  il  en  diffère  ce- 
pendant en  ce  qu’il  est  plus  pâle  ; en  ce  que  la  bande  transverse  y 
est  plus  fortement  dentée  en  dehors , et  précédée  intérieurement 
d’une  tache  de  sa  couleur,  placée  vers  la  côte.  Les  secondes  ailes 
eu  dessous  sont  d’un  brun  roussâtre  à la  base , avec  des  veines  d’un 
noir  luisant  ; la  bande  blanchâtre  qui  la  traverse  est  bien  moins 
large  qu’en  dessus , et  l’extrémité  est  brune  , avec  des  veines  noires , 
mais  moins  prononcées  qu’à  la  base;  les  taches  blanchâtres,  margi- 
nales, ont  en  outre  une  légère  échancrure  à leur  partie  antérieure. 
Le  corps  est  noirâtre,  avec  des  points  blancs  sur  le  devant  du  cor- 
selet et  sur  la  poitrine. 

Cette  espèce  se  trouve  sur  la  côte  occidentale  de  l’Afrique. 
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PAPII.LON  CYNÛRTAS.  papilio  cynortas.  god. 


Papilio  Cynortu,  far.  jon.  — Papilio  Messalina.  stoll. 


Celle  espèce  a beaucoup  de  ressemblance  avec  le  Zenobius,  mais 
sa  laille  esl  bien  moins  grande,  el  sa  couleur  esl  bien  moins  foncée, 
roules  les  ailes  sonl  dentelées  el  ünemeniliserées  de  blanc  de  panel 
d’autre.  Les  premières  ailes  sont  d’un  brun  roussâtre,  traversées  dans 
leur  milieu  par  une  bande  large  , Unement  coupée  par  des  nervures 
roussâtres  et  fortement  interrompue  à sa  partie  antérieure;  exté- 
rieurement, les  échancrures  de  cette  bande  sont  terminées  en 
pointes,  plus  ou  moins  aiguës.  Les  secondes  ailes  sont  de  la  même 
couleur  que  les  premières  ; la  bande  blanche  y est  bien  plus  large , 
plus  finement  et  plus  profondément  laciniée  au  côté  extérieur  ; cette 
bande  intérieurement , n’est  interrompue  que  près  du  bord  supé- 
rieur. Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  dessus , par  la  cou- 
leur roussâtre  qui  est  un  peu  plus  claire  qu’en  dessus  ; par  la  bande 
(jui  est  d’une  couleur  un  peu  plus  blanche , et  qui,  intéi'ieurement  et 
près  de  sa  sommité,  présente  une  tache  blanche,  séparée  d’elle  par 
les  nervures.  Le  dessous  des  secondes  ailes  présente,  parmi  les 
veines  noires  de  la  base  qui  esl  d’un  brun  roussâtre,  trois  points 
également  noirs,  dont  deux  oblongs,  l’autre  arrondi  el  moins  appa- 
rent. La  femelle  esl  semblable  au  mâle. 

Cette  espèce  habile  la  Cafrerieet  le  pays  des  Hottentots. 
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GENRE  PIERIDE. 

PIERIS.  LATR. 

Pontia.  FAR.  oni. 

Les  palpes  sont  presque  cylindriques , point  fortement  compri- 
més; le  dernier  article  est  presque  aussi  long  au  moins  que  le  pré- 
cédent. 


PIÉRIDE  CÉLESTINE. 

PIERIS  CELESTINA.  BOISD. 

Les  ailes  sont  presque  rondes , entières,  d’un  bleu  givré  ; les  pre- 
mières présentent  une  bordure  noire , plus  large  à leur  sommité  et 
dentelée  intérieurement  près  de  la  base.  Ces  ailes  sont  légèrement 
tiquetées  de  noir,  ainsi  que  les  nervures.  Les  secondes  ailes  sont  de 
même  couleur  et  présentent  une  légère  bordure  noirâtre,  mais 
presque  pas  apparente.  Le  pli  du  bord  interne  est  d’une  couleur  un 
peu  plus  claire  ; près  de  la  base , ces  mêmes  ailes  présentent  des 
jîoils  soyeux  légèrement  bleuâtres.  Le  dessous  des  ailes  supérieures 
diffère  du  dessus , en  ce  que  la  couleur  est  d’un  gris  perle , et  légè- 
rement jaunâtre  à la  base.  Le  dessous  des  ailes  inférieures  est  sembla- 
ble au  dessus;  il  en  diffère  seulement  par  la  couleur  jaunâtre  de  la  base 
qui  est  bien  plus  foncée.  L’abdomen  est  légèrement  grisâtre,  couvert 
de  poils  soyeux  de  même  couleur  que  le  dessus  des  premières  ailes , 
avec  ses  côtés  latéraux  légèrement  jaunâtres.  Les  antennes  sont  al- 
longées, de  couleur  noire. 

Celte  jolie  Piéride  se  trouve  à Doreï  (Nouvelle  Guinée.) 

PIÉRIDE  LYCIMNIA.  pieris  lycimnia.  god. 

Papilio  Lycimnia.  herbst.  gram.  sera. 

Toutes  les  ailes  en  dessus  et  les  premières  en  dessous  sont  blan- 
ches. Les  unes  et  les  autres  ont  les  deux  surfaces  terminées  par  une 
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bordure  noire  , assez  large,  un  peu  sinuée  en  dedans,  courbe  sur  les 
inférieures , formant  sur  les  supérieures  un  triangle  allongé , dont  la 
pointe  est  à l’angle  interne.  Les  premières  ailes  ont  de  part  et  d’au- 
tre la  côte  liserée  de  noir,  et  accompagnée  en  dessous  d’une  teinte 
jaune  qui  va  en  s’affaiblissant  depuis  la  bordure  jusqu’à  la  base;  on 
aperçoit,  non  loin  de  cette  même  bordure  , une  tache  noire  appuyée 
sur  la  côte,  terminée  presque  en  pointe  à sa  partie  inférieure,  peu 
visible  au  travers  du  fond.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  jaune  jon- 
quille en  dessous.  Le  corps  est  blanc,  avec  le  corselet  noirâtre  et 
deux  petites  lignes  orangées  sur  le  devant  de  la  poitrine. 

On  trouve  cette  espèce  dans  l’Amérique  méridionale. 

PIÉRIDE  THYRIA. 

PIERIS  THYRIA.  GOD. 

Les  premières  ailes  sont  en  forme  de  triangle  allongé;  les  secondes 
sont  arrondies.  Les  unes  et  les  autres  chez  le  mâle  sont  d’un  rouge 
vermillon  mat , et  dans  la  femelle  d’une  couleur  capucine  foncée, 
avec  les  nervures  d’un  brun  noirâtre,  mais  un  peu  plus  prononcées 
aux  ailes  supérieures.  Chez  les  deux  sexes , le  dessous  diffère  du 
dessus  en  ce  qu’il  est  plus  pâle,  et  en  ce  que  la  partie  antérieure 
de  la  côte  des  premières  ailes  est  d’un  jaune  soufre.  Le  dessous  du 
corps  est  grisâtre,  avec  la  poitrine  jaunâtre;  noirâtre  en  dessus 
avec  des  poils  verdâtres  sur  le  corselet.  Le  mâle  a en  outre  l’extré- 
mité de  l’abdomen  garnie  d’un  bouquet  de  poils  cendrés.  Les  an- 
tennes sont  noires , annelées  de  blanc , avec  l’extrémité  de  la  massue 
roussâtre. 

On  trouve  cette  jolie  Piéride  dans  l’île  de  Java. 

PIERIDE  ADA.  pieris  ada.  god. 

Papilio  Ada.  cram.  herbst. 

Toutes  les  ailes  sont  d’un  blanc  bleuâtre  en  dessus  , avec  le  limbe 
postérieur,  l’extrémité  des  nervures  et  la  côte  des  premières  ailes 
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noirs.  Ces  deiMières  ont  leur  bord  supérieur,  à partir  de  la  nais- 
sance , noirâtre , tiqueté  de  blanc  bleuâtre  ; la  bande  noire  , qui  est 
plus  large  à leur  sommité,  est  légèrement  dentée  en  dedans.  Les  se- 
condes ailes  sont  à peu  près  semblables  aux  premières;  elles  en  diffè- 
rent seulement , en  ce  que  la  tache  de  blanc  bleuâtre  n’est  bien  vi- 
sible que  près  du  bord  supérieur;  leur  milieu  est  blanc  et  légèrement 
orangé  par  la  transparence  de  la  tache  couleur  souci  qui  est  en  des- 
sous ; la  tache  de  blanc  bleuâtre  paraît  ensuite,  mais  elle  est  un  peu 
plus  foncée.  Eu  dessous,  la  tache  blaiiclie  est  de  même  couleur  qu’en 
dessus;  mais  la  bande  noire  qui  borde  ces  ailes  est  plus  large  et 
d’une  couleur  un  peu  plus  claire  ; à leur  sommité , on  aperçoit  une  ta- 
che blanche,  plus  longue  que  large,  et  légèrement  saupoudrée 
d’atomes  jaunâtres  à son  extrémité.  Les  secondes  ailes  diffèrent  du 
dessus  par  leur  bord  supérieur  qui  présente  une  tache  assez  large, 
d’un  beau  jaune  ; par  leur  milieu  qui  est  d’un  beau  jaune  aurore  , et 
par  la  bande  noire  qui  est  bien  plus  large.  Le  corps  et  le  corselet 
sont  noirâtres  en  dessus,  blanchâtres  en  dessous.  Le  mâle  présente  à 
l’extrémité  de  son  abdomen  un  bouquet  de  poils  cendrés.  Les  an- 
tennes sont  noirâtres. 

Cette  Piéride  se  trouve  au  Port-Praslin. 


PIÉRIDE  LIMNORIE. 

PIERIS  LIMNORIA.  GOD, 

Les  ailes  supérieures  de  part  et  d’autre  sont  d’un  beau  blanc  dans 
le  mâle  , d’un  blanc  un  peu  jaunâtre  dans  la  femelle;  leur  bord  supé- 
rieur est  liseré  de  noir,  et  leur  extrémité  est  bordée  par  une  bande 
pareillement  noire , formant  un  triangle  allongé,  dont  le  point  abou- 
tit à l’angle  interne  ; à peu  de  distance  de  celte  bande , part  de  la . 
côte  une  tache  noire,  terminée  en  pointe  à sa  face  inférieure , visible 
des  deux  côtés  dans  la  femelle,  et  seulement  en  dessous  dans  le 
mâle;  l’espace  qui  la  sépare  de  la  bordure  est  lavé  de  jaune  ronssâire 
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sur  la  surface  inférieure.  Le  dessus  des  secondes  ailes  est  d’un  jaune 
jonquille  pâle , mais  orangé  vers  le  bout , avec  le  bord  légèrement 
noir,  et  de  plus  entrecoupé  dans  la  femelle  par  quatre  ou  cinq  traits 
longitudinaux  de  cette  couleur.  Le  dessous  de  ces  ailes  diffère  du 
dessus  par  l’origine  du  bord  qui  est  orangé  5 par  le  noir  du  bord 
postérieur  qui  s’étend  davantage  en  largeur,  principalement  chez  la 
femelle.  L’abdomen  est  légèrement  blanchâtre,  avec  les  côtés  laté- 
raux  de  la  poitrine  orangés.  Les  antennes  sont  noires. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 

PIÉRIDE  POPPÉE.  PIERIS  POPPEA.  GOD. 

Papilio  Poppea.  fab.  cbam.  herbst. 

Toutes  les  ailes  sont  blanches.  Les  premières  ailes  présentent  à 
leur  sommité  une  tache  arquée  et  élargie  , tantôt  elliptique,  tantôt 
réunie  en  une  bande  continue.  La  base  de  ces  ailes  est  orangée,  avec 
le  bord  supérieur  noirâtre.  Les  secondes  ailes  sont  blanches,  avec 
les  taches  plus  ou  moins  arrondies.  Le  dessous  des  premières  ailes 
diffère  du  dessus,  en  ce  que  le  sommet  est  plus  pâle  et  légèrement  ver- 
dâtre; la  base  est  également  orangée,  mais  la  couleur  est  plus  fon- 
cée et  s’étend  bien  plus  loin  qu’en  dessus.  Le  dessous  des  secondes 
ailes  est  semblable  au  dessus;  il  en  diffère  seulement  en  ce  que  la 
base  est  orangée.  Le  corps  est  légèrement  verdâtre,  avec  un  bou- 
quet de  poils  cendrés  à la  partie  anale.  Le  corselet  en  dessus  est  gri- 
sâtre, revêtu  de  poils  verts.  Les  antennes  sont  noirâtres,  aunelées 
de  blanchâtre  avec  l’extrémité  de  la  massue  jaunâtre. 

Cette  Piéride  se  trouve  en  Guinée. 

PIÉRIDE  PHALOÉ. 

PIERIS  PHALOE.  GOD. 

Le  mâle  est  d’un  beau  blanc  en  dessus  ; la  femelle  en  dessus  est 
d’un  blanc  un  peu  sale.  L’extrémité  des  ailes  supérieures  est  bordée 


par  nue  bande  noire,  triangulaire,  large,  sinuée  intérieurement;  îa 
femelle  a en  outre  une  raie  noire,  courte,  oblique,  partant  du  milieu 
de  la  côte , qui  est  elle-même  noire  : dans  le  mâle , il  n’y  a qu’un 
point  de  cette  couleur.  Le  bord  postérieur  des  ailes  inférieures  est 
plus  ou  moins  entrecoupé  de  noir.  Le  dessous  des  premières  ailes 
est  semblable  au  dessus,  mais  il  diffère  dans  le  mâle  par  le  point 
noir  qui  est  lié  à la  côte  par  une  ligne  un  peu  plus  pâle , et  par  la  ta- 
che qui  est  à l’extrémité  de  l’aile,  qui  est  d’une  couleur  bien  plus 
pâle.  Le  dessous  des  secondes  est  blanc  dans  le  mâle,  lavé  de  brun 
dans  la  femelle  ; dans  l’un  comme  dans  l’autre  , le  fond  offre  deux 
bandes  noires,  transverses  et  parallèles  , dont  une  à la  base,  l’autre 
sur  le  milieu;  cette  dernière  est  étroite  et  n’atteint  aucun  bord;  l’au- 
tre, beaucoup  plus  large,  couvre  toute  la  côte,  et  se  trouve  partagée 
dans  le  sens  de  sa  longueur  par  une  raie  blanche.  Les  deux  bandes 
de  la  femelle  percent  un  peu  au  travers  du  fond.  Le  corps  est  blanc, 
avec  le  corselet  noirâtre  ; la  poitrine  de  chaque  côté  a des  taches 
orangées. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 

PIÉRIDE  PAULINE,  pieris  paulina.  god. 

Papilio  Paulina.  fab.  cram.  iierbst. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  légèrement  teinté  de  bleuâtre  en  dessus, 
avec  la  base  obscure.  Les  supérieures  ont  toute  la  côte  noire , et  à 
leur  extrémité  est  une  bordure  de  cette  couleur,  sinuée  en  dedans, 
élargie  au  sommet,  où  elle  est  divisée  transversalement,  soit  par 
une  bande  maculaire , soit  seulement  par  deux  taches  blanches.  Les 
inférieures  sont  blanches  en  dessous,  avec  la  base  d’un  jaune  rous- 
sâtre,  le  sommet  d’un  gris  de  perle  et  précédé  d’une  bande  noire  en 
forme  d’accolade,  descendant  obliquement  du  milieu  de  la  côte  à 
l’angle  interne.  Les  secondes  ailes  sont  entièrement  d’un  gris  perle 
en  dessous,  avec  un  léger  reflet  violâtre.  Chaque  aile  est  en  outre 
liserée  de  jaune,  exeepté  au  bord  interne  des  supérieures.  L’abdomen 
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esl  noir  en  dessus , blanc  eu  dessous , avec  son  corselet  revêtu  de 
poils  légèrement  verdâtres  et  ses  côtés  latéraux  d’un  jaune  soufre 
pâle  5 les  anténnes  sont  noires,  annelées  de  blanc,  avec  l’extrémité 
de  la  massue  ferrugineuse. 

Celte  Piéride  se  trouve  sur  la  côte  de  Coromandel  et  à l’île  de  Java. 

PIÉRIDE  CALYPSO,  pieris  calypso,  god. 

Papilio  Calypso,  fab.  cram,  drury.  iierbst.  sera. 

Les  ailes  sontblancbes  en  dessus , avec  la  base  obscure.  Le  mâle 
présente  à l’extrémité  des  premières  ailes  une  bordure  noire,  sinuée 
intérieurement,  plus  large  au  sommet,  où  elle  offre  une  rangée 
transverse  de  cinq  ou  six  taches  blanches , triangulaires , dont  la 
pointe  est  tournée  au  côté  extérieur;  la  côte  de  ces  ailes  est  noire, 
et  non  loin  de  sou  milieu,  on  aperçoit  un  point  de  cette  couleur.  Les 
secondes  ailes  sont  bordées  par  une  suite  de  taches  noires,  ovales  et 
très  rapprochées.  Le  dessous  des  ailes  supérieures  diffère  du  dessus 
par  les  taches  du  sommet  qui  sont  toutes  presque  jaunâtres.  Les 
ailes  inférieures  en  dessous  sont  d’un  jaune  d’ocre  mat,  avec  des 
points  noirs , dont  un  sur  le  milieu  de  la  surface,  les  autres  formant 
sur  le  limbe  postérieur  deux  rangées  parallèles  entre  elles  et  séparées 
par  une  suite  de  taches  du  même  jaune  que  le  fond  et  à peu  près 
cordiformes. 

La  femelle  diffère  du  mâle  par  la  bordure  des  premières  ailes  qui 
est  plus  large , plus  sinuée  et  sans  taches  en  dessus;  par  le  point  du 
milieu  de  ces  mêmes  ailes  qui  est  remplacé  de  part  et  d’autre  par 
une  bande  noire,  courte , oblique , parlant  de  la  côte  ; par  le  dessus 
des  secondes  ailes  qui  offre  un  point  noirâtre  sur  le  milieu,  et  d’au- 
tres semblables  parallèlement  à la  bordure  ; enfin,  par  le  dessous  des 
quatre  ailes  qui  est  d’un  gris  perle , avec  l’origine  de  la  côte  ferru- 
gineuse, et  une  raie  jaune,  longitudinale,  située  vers  le  bord  in- 
terne. Dans  les  deux  sexes,  le  bord  postérieur  des  quatre  ailes  est 
légèrement  sinué. 

Cette  Piéride  se  trouve  sur  la  côte  d’Augole. 
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PIÉRIDE  TEUTONIA.  pieuis  ïeutoma.  god. 


Papilio  Teutonia.  fab.  donow. 

Les  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  une  bordure  noire , posté- 
rieure , large,  entièrenienl  divisée  par  une  suite  de  taches  blanches, 
dont  les  antérieures  ovales,  les  autres  rondes  et  plus  petites.  Les  ai- 
les supérieures  ont  en  outre,  vers  le  milieu  de  la  côte,  une  bande 
noire , transverse  , courbe  , un  peu  arquée  et  plus  large  dans  la  fe- 
melle que  dans  le  mâle.  Le  dessous  de  ces  mêmes  ailes  diffère  du 
dessus  par  les  taches  rondes  de  la  bordure,  qui  sont  ici  presqu’eu 
forme  de  coeur.  Le  dessous  des  inférieures  est  fortement  veiné  de 
noir,  avec  l’origine  de  la  côte,  la  majeure  partie  du  bord  interne  et 
le  milieu  des  taches  du  limbe  postérieur  d’un  jaune  foncé.  Les  qua- 
tre ailes  ont  de  part  et  d’autre  un  liseré  ^blanc,  interrompu  par  les 
légères  sinuosités  du  bord. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Timor. 

PIÉRIDE  ERIPHIA. 

PIERIS  ERIPHIA.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  noir  brun  eu  dessus , avec  une  légère  frange 
blanchâtre.  Les  supérieures  ont  deux  bandes  blancbes  , longitudi- 
nales, dont  une  eu  forme  de  raie,  occupant  environ  la  moitié  anté- 
térieure  de  la  côte,  et  se  terminant  par  un  crochet  assez  long , plus 
large  qu’elle,  et  presqu’ arrondi  par  le  bout;  l’autre,  de  moyenne 
largeur,  anguleuse , atteignant  le  bord  interne , non  loin  de  son  ori- 
gine , et  finissant  au  niveau  de  la  précédente  : ces  ailes  ont  eu  outre  , 
le  long  du  bord  postérieur,  cinq  points  blancs  , inégalement  rap- 
prochés, et  dont  deux  plus  gros,  notamment  celui  du  milieu  de  la 
rangée.  Les  ailes  inférieures  sont  traversées  par  deux  bandes  blan- 
ches, parallèles  et  presque  droites,  dont  l’antérieure  moins  large; 
le  limbe  postérieur  de  ces  ailes  est  marqué  de  quatre  points  égale- 
ment blancs  ; il  y en  a deux  vers  le  sommet  et  deux  vers  l’angle  de  la 
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partie  anale,  mais  ces  derniers  sont  plus  petits  et  manquent  quelque- 
fois. Le  dessous  de  toutes  les  ailes  diffère  du  dessus  par  le  noir  qui 
est  beaucoup  plus  pâle  ; par  les  secondes  ailes  qui  ont  l’origine  de 
la  côte  safranée  ; par  les  premières  ailes  qui  ont  de  plus  à la  base  une 
tache  blanche,  triangulaire  et  longitudinale  , à laquelle  correspond, 
sur  la  surface  opposée,  un  trait  blanchâtre,  obscur,  pareillement 
longitudinal. 

PIÉRIDE  CORONÉE.  pieris  coRO^EA.  god. 

Papilio  Coronea,  fab.  cram.  herbst.  — Papilio  Dejapea.  donovv. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  bleuâtre  en  dessus  dans  le  mâle , d’un 
blanc  teinté  de  jaune  dans  la  femelle,  avec  une  bordure  noire,  posté- 
rieure, sinuée  sur  le  côté  interne.  Cette  bordure,  très  large  dans  la 
femelle , l’est  un  peu  moins  dans  le  mâle , et  elle  forme  en  outre,  sur 
ses  premières  ailes , un  triangle  allongé , dont  la  pointe  est  en  bas. 
Les  deux  sexes  sont  noirs  en  dessous,  avec  une  tache  orangée,  très 
grande  à la  base  des  premières  ailes , et  une  rangée  transverse  de 
quatre  ou  cinq  taches  verdâtres,  ovales,  sur  leur  limbe  postérieur. 
Les  secondes  ailes  présentent  aussi  à la  base  une  tache  orangée,  très 
grande , mais  elle  est  rayonnée  ; leur  bord  postérieur  offre  une  suite 
de  six  ou  sept  taches  orbiculaires , tantôt  entièrement  orangées , 
tantôt  blanches,  avec  le  milieu  seulement  orangé.  Toutes  les  ailes 
ont  en  outre,  de  part  et  d’autre,  une  petite  frange  blanche,  inler- 
, rompue.  Le  corps  est  blanchâtre.  Les  antennes  sont  noires , avec  le 
bout  delà  massue  jaune. 

Il  y a des  individus  qui , au  sommet  des  ailes  supérieures , pré- 
sentent un  point  blanchâtre , oblong. 

Cette  espèce  habite  les  îles  de  Java  et  de  Bornéo , et  plusieurs 
parties  des  Indes  orientales. 
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PIÉRIDE  PITYS. 


PIEIUS  PH  YS.  GOI). 

Les  quatre  ailes  en  dessus  sont  blanches,  avec  une  large  bordure 
noire,  un  peu  sinuée  sur  le  côté  interne  et  marquée  au  sommet  des 
supérieures,  tantôt  d’un  seul  point  blanc,  tantôt  de  quatre  ou  cinq 
points  semblables , alignés  transversalement.  La  côte  de  ces  der- 
nières ailes  est  en  outre  noire  de  part  et  d’autre.  Le  dessous  des  pre- 
mières ailes  présente  le  même  dessin  que  le  dessus,  mais  le  fond  est 
jaune  en  majeure  partie.  Cette  couleur  est  la  même  pour  les  points 
qui  sont  placés  à la  sommité.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  beau  jaune 
en  dessous,  avec  une  bordure  semblable  à celle  de  la  surface  oppo- 
sée, mais  encore  plus  large.  Le  corps  est  grisâtre  en  dessus,  blan- 
châtre en  dessous.  Les  antennes  sont  noirâtres,  annelées  de  blanc. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 

PIÉRIDE  JUDITH,  pieris  judith.  god. 

Papilio  Judith,  fab.  dovovv. 

Les  premières  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  la  base  et  la 
majeure  partie  de  la  côte  cendrées,  les  nervures  noires,  et  celle  du 
milieu  très  dilatée  : à leur  extrémité  est  une  bordure  noire,  sur  la- 
quelle sont  alignées  transvei’salemenl  quatre  ou  cinq  taches  blan- 
ches , oblongucs  et  petites.  Le  dessus  des  secondes  ailes  est  d’un 
beau  jaune,  mais  orangé  vers  l’angle  anal,  avec  tout  le  limbe  posté- 
rieur noir.  Le  dessous  des  supérieures  ne  diffère  du  dessus  que 
parce  que  les  trois  taches  placées  en  face  du  sommet  sont  jaunes  et 
presque  rondes.  Les  secondes  ailes  en  dessous  sont  entièrement 
jaunes  depuis  la  base  jusqu’à  la  bordure,  avec  une  ou  deux  taches  de 
cette  couleur  près  de  l’angle  externe.  Le  corps  est  cendré  en  dessus, 
avec  des  poils  légèrement  verdâtres  sur  la  tête  et  sur  le  devant  du 
corselet.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de  blanc,  avec  l’extré- 
mité de  la  massue  roussâtre. 

Cette  jolie  Piéride  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 


LEP.  EX. 
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PIÉRIDE  BELISAMA.  i'ieris  belisama.  god. 

Papilio  Belisama.  cuam. 

Le  mâle  est  blanc  en  dessus,  avec  le  limbe  postérieur  des  secondes 
ailes  et  les  deux  tiers  de  la  côle  antérieure  des  premières,  noirs: 
celles-ci  ont  de  pins  à l’exlrémilé  un  espace  noir,  triangulaire  et  très 
grand , dont  le  coté  interne  est  anguleux  et  dont  la  l)asc  est  en  bas. 
Les  ailes  supérieures  sont  noires  en  dessous,  avec  un  croissant  blan- 
châtre sur  le  milieu  et  une  rangée  de  (piatre  ou  cinq  taches  de  cette 
couleur,  elliptiques  et  inégales,  au  sommet.  Les  ailes  inférieures  sont 
d’un  jaune  d’ocre  en  dessous,  plus  foncées  dans  certains  individus 
que  dans  d’autres,  avec  une  bordure  noire,  assez  large,  dentée  en 
scie  sur  le  côté  interne,  divisée  par  un  rang  de  taches  du  même 
jaune  que  le  fond,  et  approchant  toutes  de  la  forme  orbiculaire;  de 
plus,  on  aperçoit  à la  base  une  raie  d’un  rouge  coquelicot  pâle, 
disposée  transversalement  et  terminée  en  pointe  au  deux  bouts.  La 
femelle,  par  le  dessous  de  ses  quatre  ailes,  est  semblable  au  mâle, 
mais  elle  en  diffère  par  le  dessus  , en  ce  que  le  fond  est  d’un  jaune 
d’ocre  pâle  ; en  ce  que  le  noir  occupe  environ  les  deux  tiers  posté- 
rieurs des  premières  , et  le  quart  correspondant  des  secondes.  Le 
corps  est  blanchâtre  ou  jaunâtre,  suivant  le  sexe,  avec  le  corselet 
^tle  dos  noirâtres,  revêtus  de  poils  légèrement  verdâtres.  Les  an- 
tennes sont  entièrement  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  les  îles  de  Java  et  d’ Amboine. 

PIÉRIDE  PIHLYRE.  pieris  philyra.  god. 

Papilio  Hyparete.  lïnn.  cram.  herbst. 

Le  mâle  est  d’un  blanc  bleuâtre  en  dessus , avec  le  sommet  noir  et 
divisé  transversalement  par  une  bande  arquée  de  quatre  ou  cinq  ta- 
ches blanches  , ovales  , à l’exception  de  la  plus  inférieure  qui  est  en 
forme  de  point.  Les  secondes  ailes  présentent  une  bordure  noire  ^ 
étroite.  La  femelle  est  d’un  blanc  obscur  en  dessus,  aveç  l’extrémité 
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de  chaque  aile  largement  bordée  de  noir  et  tachetée,  comme  dans  le 
mâle , au  sommet  des  supérieures.  Les  deux  sexes  sont  noirs  en  des- 
sous, avec  environ  le  tiers  antérieur  des  quatre  ailes  jaunes  et  piqué 
de  noirâtre  ; les  premières  ont,  vers  le  milieu , un  point  blanchâtre, 
et  leur  sommet  offre,  comme  en  dessus,  une  bande  arquée,  mais 
jaune  et  composée  de  six  taches,  dont  les  trois  inférieures  rondes, 
les  trois  autres  ovales  ei  un  peu  plus  grandes  : les  secondes  ailes  ont, 
parallèleineat  au  bord  de  derrière,  une  rangée  de  sept  taches  rouges, 
longitudinales  et  atteignant  la  partie  jaune;  l’extérieure  et  les  deux 
plus  intérieures  sont  entières,  les  autres  fortement  interrompues 
dans  leur  milieu. 

Cette  Piéride  se  trouve  dans  l’île  d’Amboine. 

PIÉRIDE  ISSÉ.  PIERIS  ISSE.  GOD. 

Papilio  Isse.  cram. 

Les  premières  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  le  sommet  noir 
et  divisé  U’ansversalement  par  une  bande  arquée  de  quatre  ou  cinq 
taches  blanches.  Le  dessus  des  secondes  est  légèrement  bleuâtre, 
avec  une  bordure  noire , assez  large  et  entrecoupée  par  une  suite  de 
points  blanchâti'es.  Le  dessous  de  ces  dernières  ailes  est,  dans  le 
mâle  comme  dans  la  femelle,  d’un  jaune  nébuleux  depuis  la  base 
jusqu’au  milieu,  ensuite  noir  jusqu’au  bout,  avec  une  rangée  margi- 
nale de  six  taches  couleur  de  souci  : les  trois  taches  placées  vers  le 
bord  interne  sont  en  forme  de  cœur,  les  trois  autres  presque  rondes. 
Le  dessous  des  ailes  supérieures  de  la  femelle  ressemble  au  dessous 
des  inférieures,  mais  la  bande  arquée  du  bord  est  composée  de  sept 
taches  jaunes,  dont  les  trois  antérieures  ovales  et  les  plus  grandes, 
les  autres  arrondies.  Les  premières  ailes  du  mâle  sont  blanches  en 
dessous,  avec  la  base  jaunâtre;  à la  bande  maculaire  du  sommet  cor- 
respond une  bande  semblable  et  pareillement  blanche,  mais  le  noir 
sur  lequel  elle  est  placée,  s’étend  au  moins  une  fois  plus  loin.  Les  an- 
tennes sont  ferrugineuses. 

On  trouve  cette  Piéride  dans  l’île  d’Amboine. 
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PIÉRIDE  EPICHARIS.  pieris  epicharis.  god. 

Papilio  Hjparete.  far.  — Papilio  Eucharis.  drury.  cram.  iierbst. 


En  dessus , le  mâle  est  d’un  blanc  bleuâtre , avec  les  nervures  des 
ailes  noires,  et  plus  prononcées  aux  supérieures  qu’aux  inférieures. 
A l’extrémité  des  unes  et  des  autres  est  une  bordure  noire,  large,  lé- 
gèrement frangée  de  blanchâtre  en  dehors,  arquée  et  faiblement  si- 
nuée  en  dedans:  celte  bordure,  dans  toute  sa  longueur,  est  divisée 
par  un  rang  de  taches  ovales , assez  grandes , du  même  blanc  que  le 
fond  sur  les  ailes  supérieures,  d’un  blanc  un  jieu  incarnat  sur  les  infé- 
rieures. Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  dessus  par  les  ner- 
vures qui  y sont  plus  dilatées,  et  par  les  trois  taches  maiginalesqui, 
placées  en  face  du  sommet , sont  jaunâtres.  Le  dessous  des  secondes 
ailes  est  jaune,  avec  des  veines  noires;  à la  bordure  du  dessus,  cor- 
respond une  bande  semblable,  sur  laquelle  sont  alignées  huit  taches 
écarlates,  bordées  de  blanc  tout  autour,  et  ovales  eomme  du  côlé  op- 
posé. 

La  femelle  diffère  du  mâle,  en  ce  qu’elle  est  d’un  blanc  jaunâtre 
en  dessus;  en  ce  que  les  nervures  des  quatre  ailes  sont  beaucoup  plus 
]arges  ; et  en  ce  que  les  taches  de  la  bordure  de  ses  premièles  ailes 
sont  pareillement  jaunâtres. 

On  trouve  cette  Piéride  sur  la  cote  de  Coromandel. 

PIÉRIDE  IIYPARÈTE.  pieris  hyparete.  god. 

Papilio  Hyparete.  Lixv.  clerck.  suez. — Papilio  Autonoë.  cram. 

Le  mâle  est  d’un  blanc  un  peu  bleuâtre  en  dessus,  avec  le  limbe 
postérieur  des  secondes  ailes  noir.  Les  premières  sont  bordées  à l’ex- 
trémité par  une  bande  également  noire,  formant  un  triangle  allongé, 
dont  le  côté  interne  est  sinué,  et  dont  la  pointe  aboutit  à une  mé- 
diocre distance  du  bord  inférieur  de  l’aile;  cette  bande  est  coupée 
dans  le  sens  de  sa  longueur,  par  une  suite  de  six  taches  blanchâtres, 
dont  les  cinq  antérieures  elliptiques  et  plus  grandes,  la  sixième  ar- 
rondie. I.es  quatre  ailes  sont  entièrement  veinées  de  noir  en  dessous  : 
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celui  des  premières  offre  les  mêmes  caractères  que  le  dessus  : celui  des 
secondes  est  d’un  beau  jaune  à la  base  et  vers  le  bord  interne  ; le  noir 
du  limbe  a plus  de  largeur  qu’en  dessus,  et  l’on  y voit  en  outre  une 
rangée  de  sept  taches  d’un  rouge  vermillon  foncé,  dont  les  trois  ex- 
térieures disposées  transversalement , les  (juatre  autres  longitudina- 
lement. La  femelle  diffère  du  mâle  par  le  dessus  de  ses  ailes  qui  est 
d’un  blanc  jaunâtre  et  veiné  de  noir;  par  la  bordure  de  leur  extré- 
mité qui  est  plus  large;  et  par  la  partie  blanche  du  dessous  des  se- 
co  des  et  les  taches  marginales  du  dessous  des  premières  qui  sont  la- 
vées de  jaune. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Chine  et  dans  l’île  de  Java. 


PIÉRIDE  NIGRINA.  pieris  nigrina.  god. 

Papilio  Nigrina.  faiî.  doxow. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  bleuâtre  en  dessus,  surtout  dans  le  mâle. 
Les  premières  ont  la  cote  légèrement  bordée  de  noir,  et  à leur  ex- 
trémité est  un  espace  d’un  noir  foncé,  grand,  triangulaire,  arqué  et 
faiblement  sinué  sur  le  côté  interne,  divisé  à la  base  ou  vis-à- 
vis  du  sommet  par  une  ligne  transverse  de  trois  ou  quatre  petites  ta- 
ches blanches.  Les  secondes  ailes  ont  la  bordure  postérieure  d’un 
noir  foncé,  étroite  dans  le  mâle,  large  dans  la  femelle.  Les  deux 
sexes  sont  d’un  noir  brun  en  dessous,  saupoudrés  de  blanc,  notam- 
ment sur  le  milieu  de  chaque  aile  : au  sommet  des  supérieures  on 
aperçoit  une  bande  qui  est  d’un  jaune  foncé,  transverse,  oblique  et 
composée  de  quatre  lignes  contiguës  ; les  ailes  inférieures  sont  tra- 
versées entre  le  milieu  et  l’extrémité , et  du  bord  antérieur  au  bord 
interne,  par  une  ligne  d’un  rouge  vermillon , flexueuse  et  contiguë  ; 
il  y a en  outre  à leur  base  une  tache  elliptique  et  transverse  de  cette 
couleur.  Le  corps  est  blanchâtre,  avec  la  poitrine  noire  et  garnie  de 
poils  d’un  jaune  roussâtre;  les  antennes  sont  entièrement  noires. 

Cette,  espece  se  trouve  à la  Nouvelle  Hollande. 
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PIÉKIDE  IIARPALYCE.  pieris  iiarpalyce.  god. 

Papilio  Harpalice.  bONOW. 

Les  ailes  soiiL  d’un  l)laiic  bleuâtre  eu  dessus,  avec  leur  exlréiiiilé 
largement  bordée  de  noir.  Les  premières  ont  au  sommet  une  bande 
blanclie,  maculaire  et  ai’ipiée;  les  secondes  sont  sans  taches.  Le  des- 
sous des  unes  et  des  autres  est  d’un  noir  velouté,  avec  une  lunule 
blanchâtre  sur  le  milieu , et  des  atomes  de  cette  couleur  vers  la 
base  : à la  bande  du  sommet  des  premières  correspond  une  bande 
jaune  et  plus  longue,  formée  par  des  taches  ovales,  dont  les  deux  in- 
termédiaires plus  petites  : les  secondes  ailes  sont  traversées  entre  le 
milieu  et  le  bout,  et  du  bord  antérieur  au  bord  interne  , par  une 
bande  d’un  rouge  vermillou,  maculaire,  llexueuse,  et  leur  base  offre 
une  laclie  de  cette  couleur  ; entre  le  côté  extei’iie  de  la  bande  trans" 
verse  et  le  bord  postérieur  de  l’aile  il  y a en  outre  des  atomes 
blanchâtres,  placés  sur  les  nervures.  Le  corps  est  légèrement  blan- 
châtre, avec  les  parties  latérales  de  la  poitrine  jaunes  ; les  antennes 
sont  entièrement  noires. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  au  port  Jackson , Nouvelle  Hollande. 

PIÉRIDE  AGANIPPE.  pieris  aganippe.  god. 

Papilio  Jganippe.  Doxovv. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  bleuâtre  en  dessus , avec  une  bordure 
noire,  postérieure,  très  large,  sur  laquelle  sont  alignées  des  taches 
orbiculaires  à peu  près  de  la  couleur  du  fond.  Sous  la  côte  des  pre- 
mières ailes , et  non  loin  de  cete  bordure  , le  mâle  a un  espace  noir, 
divisé  transversalement  par  une  lunule  blanche  : dans  la  femelle,  cet 
espace  se  confond  avec  la  bordure , et  l’on  y voit  indépendamment  de 
la  lunule,  une  bande  blanche , extérieure , anguleuse,  faisant  face 
au  sommet;  un  peu  plus  bas,  sont  en  outre  deux  taches  noires,  dont 
l’extérieure  presque  ronde,  l’autre  ovale  et  disposée  longitudinale- 
ment. Le  dessous  des  premières  ailes  est  semblable  dans  les  deux 
sexes  au  dessus  de  la  femelle,  il  n’en  diffère  que  par  les  trois  taches 
contiguës  au  sommet  et  la  partie  qui  avoisine  le  milieu  de  la  côte 
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qui  sont  jaunes.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  noir,  traversé  dans 
son  milieu  par  une  bande  blanche , tachetée  de  jaune,  anguleuse,  in- 
terrompue près  du  disque;  la  base  offre  une  tache  écarlate,  ovale, 
et  l’on  en  voit  une  rangée  de  semblables  sur  le  limbe  de  derrière,  mais 
bordées  chacune  antérieurement  par  une  lunule  blanclie , étroite. 
Toutes  les  ailes , de  part  et  d’autre,  ont  un  liseré  blanc , interrompu 
par  les  petites  sinuosités  du  bord. 

Cette  Piéride  se  trouve  à la  iNouvelle  Hollande  et  à l’île  des  Kan- 
gourous. 

PIÉRIDE  PYRRIIA.  pieris  pyrrha.  god. 

Papilio  Pyrrha.  fab.  cram.  uerbst.  — Papilio  Iphigcnia.  fab. 

Toutes  les  ailes  sont  blanches,  avec  une  légère  bordure  noire  à 
l’extrémité  des  secondes  et  le  long  de  la  côte  des  premières.  Ces 
dernières  ont  au  sommet  un  espace  noir,  triangulaire,  dont  le  côté 
interne  est  sinué , et  dont  la  pointe  repose  sur  le  milieu  du  bord  ^ms- 
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térieur.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  d’un  noir  brun,  avecdeux 
bandes  transverses,  dont  l’antérieure  d’un  jaune  soufre  pâle,  la  pos- 
térieure blanche,  lavée  de  jaune,  large,  courbe,  digitée  en  dehors 
près  du  sommet  ; ces  deux  bandes  sont  séparées  transversalement 
par  une  raie  d’un  rouge  souci , bordée  de  blanchâtre  antérieurement, 
et  allant  du  bord  interne  au  disque  de  l’aile.  Le  corps  est  blanc, 
avec  le  corselet  et  le  dos  noirâtres  ; la  tête  est  noire,  avec  des  points 
blanchâtres;  les  antennes  sont  obscures,  avec  toute  la  massue  d’un 
blanc  jaunâtre. 

La  femelle  diffère  du  mâle  par  le  dessus  de  ses  quatre  ailes  qui  est 
noir.  Les  supérieures  ont,  près  de  la  base,  une  tache  fauve  , lon- 
gitudinale, échancrée  au  côté  extérieur  ; à partir  de  la  côte,  on 
aperçoit  sur  ces  mêmes  ailes  une  autre  tache  d’un  jaune  clair,  trans- 
versale. Les  inférieures  présentent  une  grande  tache  fauve , den- 
telée extérieurement  : sur  cette  tache  on  voit  deux  raies  noires,  dont 
une  part  de  la  base.  Le  dessous  des  ailes  diffère  du  dessus  par  la 
couleur  qui  est  moins  foncée. 

On  trouve  cett  e es  ] èc'e  à la  Guyane  et  au  Brésil. 
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PIÉRIDK  ARGIE.  PIERIS  ARGIA.  GOI).  ^ 

Papilio  Cassiopeo.  cram. 

Les  quatre  ailes  en  dessus  sont  d’un  blanc  légèrement  verdâtre. 
Les  antérieures  sont  bordées  à l’extrémité  par  une  bande  très  noire, 
de  médiocre  largeur,  l'ormant  un  triangle  allongé,  dont  la  pointe  est 
en  bas , et  dont  le  côté  interne  est  sinué  et  coupé  par  une  suite  de 
cinq  ou  six  petits  traits  noirs  , longitudinaux  ; le  bord  antérieur  est 
piqueté  de  noirâtre,  surtout  vers  la  base.  Les  inférieures  sont  sans 
taches.  Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  dessus  par  le  fond 
qui  est  luisant  ; par  le  noir  de  la  côte  et  de  l’extrémité  qui  est  rem- 
placé par  du  jaune  d’ocre  pâle , et  par  le  sommet  qui  est  marqué  à 
sa  partie  antérieure  d’une  tache  d’un  brun  marron , assez  grande  et 
Orbiculaire.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  d’un  jaune  d’ocrc  j)âle 
et  luisant , avec  l’origine  de  la  côte  légèrement  safranée.  Le  corps 
est  blanc  en  dessous , légèrement  teinté  de  verdâtre  en  dessus  , 
avec  le  corselet  noirâtre  et  garni  d’un  duvet  verdâtre.  Les  an- 
tennes sont  noires  , annelées  de  blanc , avec  l’extrémité  de  la  mas- 
sue légèrement  jaunâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  sur  la  côte  de  la  Guinée. 

PIÉRIDE  VIRGINIE. 

PIERIS  VIRGINIA.  GOD. 

Toutes  les  ailes  en  dessus  sont  blanches.  Les  premières  ont  la  côte 
d’un  brun  noirâtre  , et  leur  extrémité  présente  une  bordure  noire , 
tantôt  étroite,  tantôt  de  moyenne  largeur  et  dentée  sur  le  côté  in- 
terne. Les  secondes  ailes  sont  sans  taches.  Les  ailes  supérieures  en 
dessous  sont  blanches  , avec  l’extrémité  jaunâtre  et  le  bord  légère- 
ment cendré.  Les  inférieures  en  dessous  diffèrent  du  dessus , en  ce 
qu’elles  sont  d’un  jaune  d’ocre,  assez  foncé.  Le  corps  est  blanc,  avec 
le  corselet  mélangé  d’un  duvet  légèrement  bleuâtre.  Les  antennes 
sont  noires,  annelées  de  blanc,  avec  l’extrémité  de  la  massue  jaunâ- 


tre. 
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PIÉRIDE  VALÉRIE,  pieius  valekia,  god. 

Papilio  V ale  lia.  cham. 

Le  mâle  est  d’un  blanc  verdâtre  en  dessus , avec  les  nervures  et 
le  limbe  postérieur  noirs.  La  cole  des  premières  ailes  est  pareille- 
ment noire,  et  leur  extrémité  offre  une  rangée  marginale  de  points 
blancbâlres.  Ces  points  existent  sur  les  quatre  ailes  dans  la  femelle, 
dont  le  fond  est  moins  verdâtre,  et  dont  les  nervures  sont  plus  di- 
latées. Le  dessous  des  deux  sexes  diffère  du  dessus  par  la  couleur  du 
limbe  postérieur  et  celle  des  points  marginaux  qui  sont  beaucoup 
plus  pâles;  par  le  fond  des  secondes  ailes  qui  est  d’une  teinte  gris 
perle,  avec  un  léger  reflet  violâtre. 

Celte  Piéride  se  trouve  dans  l’île  de  .lava. 

PIÉRIDE  ENDEÏS. 

PIERIS  ENDEIS.  GOD. 

Le  mâle  est  d’un  beau  blanc  en  dessus;  la  femelle  est  d’un  blanc 
un  peu  jaunâtre  en  dessus,  surtout  vers  la  base  des  secondes  ailes. 
Dans  l’un  comme  dans  l’autre,  les  supérieures  sont  bordées  à l’ex- 
trémité par  une  bande  d’un  noir  foncé,  formant  un  triangle  allongé, 
dont  la  pointe  est  en  bas,  et  dont  le  côté  interne  est  fortement  sinué; 
le  bord  antérieur  de  ces  ailes  est  liseré  de  noir , et  non  loin  de  son 
milieu  , on  aperçoit  un  point  de  celte  couleur.  Les  inférieures  en 
dessus  sont  sans  taches.  Leur  dessous  est  d’un  gris  pâle,  légèrement 
teinté  de  jaune,  avec  le  tiers  antérieur  de  la  côte  safraiiée,  et  deux 
points  noirâtres,  dont  l’extérieur  plus  gros,  placés  entre  le  disque 
et  l’extrémité.  Les  premières  en  dessous  ne  diffèrent  du  dessus  que 
parce  que  le  noir  de  l’extrémité  est  plus  pâle.  Le  dessus  du  corps 
est  grisâtre  ; le  dessous  est  blanchâtre , avec  le  corselet  et  le  dos  cen- 
drés, et  quelques  taches  d’un  jaune  safran  sur  la  poitrine;  les  an-: 
tenues  sont  noires,  avec  le  tiers  de  la  massue  roussâtre. 

Cette  Piéride  se  trouve  au  Brésil. 
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GÊNÉE  LEUGOPHASIE. 

LEUCOPIÏA  SIA.  swAN.  pieris.  god. 

Leucophasie  Nina.  Leucophasia  Nina,  svvan. 

Pieris  Nina.  god. — Papilio  Nina.  fab. 

Les  quatre  ailes  sont  oblongues , noires , d’un  beau  blanc  en  des- 
sus. Les  supérieures  ont  l’extrémité  noire  et  précédée  d’une  tache 
plus  ou  moins  arrondie  de  cette  couleur.  Les  inférieures  sont  sans 
taches.  Le  dessous  des  premières  diffère  du  dessus  par  la  côte 
et  le  sommet  qui  sont  couverts  d’atomes  d’un  cendré  un  peu  verdâ- 
tre , et  par  la  tache  qui  est  un  peu  plus  claire.  Le  dessous  des  secon- 
des est  blanc,  avec  des  ondes  cendrées,  très  fines,  et  un  rang  de 
points  noirs,  très  petits,  sur  le  bord  postérieur;  le  bord  correspon- 
dant des  premières  ailes  offre  aussi  des  points  semblables.  Le  corps 
est  grisâtre  en  dessus,  blanchâtre  en  dessous;  le  corselet  est  cendré; 
les  antennes  sont  noires,  annelées  de  blanc. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  les  Indes  orientales. 

GENRE  ANTHOCARIS. 

ANTHOCARIS.  boisd.  pieris.  lat.  god. 

Anthocaris  Glaucippe.  Anthocaris  Glaucippe.  boisd. 

Pieris  Glaucippe.  god. 

Papilio  Glaucippe.  linn.  fab.  clerk.  drüry.  cram. 

Les  ailes  sont  blanches , ou  d’un  blanc  légèrement  teinté  de  jaune 
en  dessus,  suivant  le  sexe.  Les  premières  ont  à l’extrémité  un  espace 
noir,  triangulaire  et  très  grand , sur  lequel  est  une  tache  d’un  fauve 
vif,  chatoyante,  également  triangulaire,  coupée  par  des  nervures  et 
par  une  rangée  transverse  de  taches  lancéolées , noires  ; la  côte  est 
noirâtre,  depuis  son  origine  jusqu’à  la  tache  fauve.  Les  secondes 
ailes  de  la  femelle  ont  une  bordure  noire,  dentée  inférieurement,  et 
précédée  d’une  ligne  arquée  de  points  de  sa  couleur;  les  ailes  cor- 
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respondantes  du  mâle  sont  sans  taches  ou  sans  bordure,  ou  n’ont  qu’une 
bordure  étroite  et  descendant  à peine  jusqu’au  milieu  du  limbe.  Le 
dessous  des  ailes  supérieures  diffère  du  dessus  par  l’espace  triangu- 
laire de  l’extrémité  qui  est  grisâtre  ; par  la  tache  fauve  qui  le 
couvre  (jui  est  très  pâle , et  parsemée  d’atomes  cendrés.  Les  ailes 
inférieures  sont  entièrement  grisâtres  en  dessous , avec  une  multi- 
tude d'atomes  cendrés.  Le  corps  est  blanc,  avec  la  tête  et  le  devant 
du  corselet  brunâtres  ; les  antennes  sont  noires , avec  l’extrémité  de 
la  massue  jaunâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 

ANTHOCARIS  LEUCIPPE.  anthocaris  leucippe.  boisd. 

Pieris  Leucippe.  G on. 

Papilio  Leucippe.  fab.  cram.  herbst.  donow. 

Les  premières  ailes  en  dessus  sont  d’un  fauve  vif,  légèrement 
glacées  de  rouge  , avec  leur  base  d’un  jaune  verdâtre  nébuleux,  les 
nervures  et  tout  le  contour  extérieur  noirs;  de  plus,  il  y a,  parallè- 
lement à leur  bord  postérieur,  une  rangée  de  taches  noires,  triangu- 
laires, dont  la  pointe  est  touimée  du  côté  de  la  base;  ces  taches  sont 
plus  grandes  et  plus  rapprochées  dans  la  femelle  ; les  secondes  ailes 
sont  d’un  beau  jaune  citron  en  dessus,  bordées  dans  la  femelle  par  une 
bande  noire,  dentée  intérieurement  et  précédée  d’un  ligne  arquée  de 
points  de  sa  couleur  ; dans  le  mâle , il  n’y  a pas  de  bordure  ; on  aper- 
çoit seulement  deux  ou  trois  points  noirâtres  placés  au  sommet.  Les 
ailes  supérieures  sont  d’un  jaune  verdâtre  en  dessus,  depuis  la  base 
jusqu’au  milieu,  ensuite  d’un  jaune  foncé  plus  ou  moins  saupoudré  de 
noir.  Les  secondes  ailes  sont  entièrement  d’un  jaune  foncé  en 
dessous , avec  quelques  atomes  noirs  dans  le  mâle , et  beaucoup 
dans  la  femelle.  La  tête  et  le  corselet  sont  brunâtres  ; l’abdomen  est 
d’un  jaune  citron  et  garni  à sa  base  de  poils  soyeux  de  cette  couleur; 
les  antennes  sont  noires,  avec  l’extrémité  de  la  massue  roussdtre. 

On  trouve  cette  jolie  espèce  dans  l’île  d’Amboinc. 
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ANTHOCARIS  MARIANNE,  antiiocaris  makianne.  boisD- 
Pieris  Marianne,  go». — Papilio  Marianne,  cram.  herest. 

Le  mâle  est  d’uii  blanc  bleuâtre  enclessus  ; la  femelle  en  dessus 
est  d' un  blanc  jaunâtre.  Dans  les  deux  sexes  , les  ailes  supérieures 
ont  à rextremilé  un  espace  noir,  triangulaire  et  très  grand,  sur  le- 
quel on  voit  une  tache  aurore,  transverse,  large,  arquée  extérieu- 
rement, nn  peu  sinuée  du  côté  de  la  base,  rétrécie  à sa  partie  infé- 
rieure; celte  bande  est  un  peu  plus  pâle  dans  la  femelle,  et  coupée  en 
outre  par  une  ligne  transverse  de  points  noirs  ; la  côte  et  la  base 
sont  plus  ou  moins  obscures.  Les  ailes  inférieures  ont  le  limbe  posté- 
rieur noir  dans  le  mâle  comme  dans  la  femelle,  et  le  bord  légère- 
ment sinueux.  Les  quatre  ailes  sont  d’un  jaune  verdâtre  en  dessous, 
piquées  de  noirâtre , avec  un  point  discoïdale  très  noir,  ayant  le  mi- 
lieu blanc  ; ce  point  est  plus  gros  sur  les  ailes  supérieures,  où  l’em- 
preinte de  la  tache  aurore  est  assez  sensible  ; il  y a en  outre,  vis-à-vis 
du  bord  postérieur  de  chaque  aile,  une  rangée  transverse  de  taches 
brunâtres,  dont  le  milieu  est  ordinairement  blanc  sur  les  secondes 
ailes.  Les  antennes  sont  noirâtres , annelées  de  blanc,  avec  la  massue 
ferrugineuse. 

Se  trouve  au  Bengale  et  sur  la  côte  de  Coromandel. 

ANTHOCARIS  PIRÉNE.  anthocaris  pirene.  boisd. 

Pieris  Pirene.  go». 

Les  deux  sexes  en  dessus  sont  d’un  jaune  citron.  Les  premières  ai- 
les ont  à l’extrémité  un  espace  noir,  triangulaire,  très  grand,  sur  le- 
quel on  voit  une  tache  aurore,  transverse , arquée  extérieurement, 
et  rétrécie  à sa  partie  inférieure;  cette  bande  est  un  peu  pâle  dans  la 
femelle  ; la  côte  et  la  bande  sont  plus  ou  moins  obscures.  Les  secon- 
des ailes  ont  le  limbe  postérieur  noir  et  le  bord  légèrement  sinueux. 
Le  dessous  des  quatre  ailes  est  d’un  jaune  verdâtre,  et  n’offre  ordinai- 
rement qu’un  point  noirâtre  très  petit,  placé  sur  le  milieu  de  chaque 
aile;  les  antennes  sont  noirâtres,  annelées  de  blanc,  avec  l’extrémité 


de  la  massue  ferrugineuse.  Le  corps  est  noirâtre  en  dessus,  jaunâ- 
tre en  dessous,  avec  le  corselet  revêtu  de  soies  légèrement  verdâtres. 

Cette  espèce  habile  la  Chine,  le  Bengale  et  la  côte  de  Coromandel. 

AINTIIOCARIS  OENIPPE.  antiiocaris  oenippe.  boisd. 

Pieris  OEnippe,  god.  — Papilio  OEnippc.  fab.  cram.  heubst. 

Les  ailes  sont  d'un  jaune  citron  en  dessus,  avec  le  limbe  des  se- 
condes et  la  moitié  postérieure  des  premières,  noirs.  Ces  dernières 
ont  en  oulre,  vis-à-vis  du  sommet,  une  bande  transverse,  jaune  ou 
aurore  pâle,  suivant  le  sexe  ; cette  bande  est  oblique,  sinuée  de  cha- 
que côté,  et  marquée  d’un  point  vers  son  extrémité  inférieure.  Le 
dessous  de  chaque  aile  diffère  du  dessus,  en  ce  qu’il  est  un  peu  plus 
foncé , avec  un  point  noirâtre  sur  le  milieu,  et  une  ^rangée  Irans- 
verse  de  taches  ocellées  brunâtres,  à prunelle  blanche , vers  le  bord 
postérieur. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Chine,  au  Bengale,  et  dans  l’île  de  Java. 

ANTHOCARIS  VÉNILIE.  anthocaris  venilia.  boisd. 

Piéris  Venilia.  god. 

Les  premières  ailes  en  dessus  sont  légèrement  cendrées  à la  base, 
d’un  jaune  citron  à leur  bord  interne,  noires  sur  le  reste  de  leur  sur- 
face, avec  une  tache  aurore  très  grande,  arrondie  extérieurement, 
marquée  d’un  point  noir  dans  son  milieu,  et  divisée  par  des  nervures  de 
cettecouleur.  Dans  l’un  des  sexes,  cette  tache  ale  côté  extérieur  jaune 
et  précédée  vis-à-vis  du  sommet  d’une  suite  de  quatre  taches  pareille- 
ment jaunes  et  presque  lancéolées;  les  secondes  ailes  sont  d’un  jaune 
citron  en  dessus , avec  une  bordure  noire , tantôt  très  étroite , tan- 
tôt assez  large,  dentée  sur  le  côté  interne , et  liserée  de  jaune  sur  le 
côté  externe.  Les  ailes  supérieures  sont  d’un  jaune  verdâlre  en  des- 
sus, avec  un  point  noir  sur  le  milieu.  Les  ailes  inférieures  sont  d’un 
jaune  verdâtre  ou  grisâtre  en  dessous,  suivant  le  sexe,  avec  un  point 
noirâtre  ou  brunâtre  sur  le  disque  ; il  y a en  outre , sur  les  une.‘  et 
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sur  les  autres,  une  rangée  postérieure  de  taches  Jjrunâtres,  dont  le 
milieu  est  blanc.  Le  corps  est  grisâtre  en  dessus,  d’un  jaune  pâle  en 
dessous , avec  la  tête  et  le  devant  du  corselet  bruns.  Les  antennes 
sont  noires,  annelées  de  blanc,  avec  l’extrémité  de  la  massue  d’un 
jaune  d’ocre. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 

ANTIIOCARLS  FAUSTA.  anthocaris  fausta.  boisd 
Pieris  tausla.  Gon. — Papilio  Fausta.  olivier. 

Toutes  les  ailes  sont  d’un  fauve  clair  en  dessus , avec  une  rangée 
de  points  noirs  le  long  du  bord  postérieur.  Les  supérieures  ont  sur 
le  milieu  un  point  noir,  et  entre  celui-ci  et  les  points  marginaux,  une 
raie  noire , transverse , courbe , maculaire,  n’atteignant  pas  le  bord 
interne.  Le  dessous  de  ces  mêmes  ailes  diffère  du  dessus  en  ce  que  la 
couleur  est  plus  pale  et  sans  points  sur  le  bord.  Les  ailes  inférieures 
sont  d un  jaune  très  pale  en  dessous,  avec  une  raie  légèrement  noi- 
râtre, transverse  et  ondulée , faisant  suite  à la  raie  maculaire  des 
ailes  supérieures.  Le  corps  est  noirâtre  en  dessus , jaunâtre  en  des- 
sous, avec  le  corselet  garni  de  poils  jaunâtres;  les  antennes  sont  an- 
nelées de  blanc  et  de  noir,  avec  le  dessous  de  la  massue  roussâtre. 

On  trouve  cette  espèce  en  Syrie. 

ANTIIOCARIS  EUPOMPÉ. 

ANTHOCARIS  EUPOMPE.  KLOG. 

Les  quatre  ailes  sont  blanches  en  dessus  , avec  la  base  légèrement 
tiquetée  de  noir.  Les  premières  ont  au  sommet  une  belle  tache  d’un 
fauve  vif,  arrondie  et  légèrement  lancéolée  antérieurement,  tronquée 
postérieurement,  terminée  en  pointe  à la  base,  et  précédée  d’une 
bande  longitudinale  formée  par  des  atomes  noirâtres;  la  côte  de  ces 
ailes  est  noire.  Les  secondes  ailes  ont  sur  le  limbe  postérieur  un  rang 
de  taches  noires  plus  ou  moins  arrondies.  Le  dessous  des  supérieures 
diffère  du  dessus  en  ce  que  la  tache  fauve  est  bien  plus  pâle;  en  ccr 
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que  le  fond  sur  lequel  elle  se  trouve  est  légèrement  jaunâtre  ; en  ce 
que  sur  le  milieu  de  chaque  aile  il  y a un  point  noir,  presque  rond; 
et  enfin,  en  ce  que  sur  la  tache  fauve  on  aperçoit  trois  taches 
placées  à sa  hase,  formées  par  des  atomes  noirâtres.  Les  inférieures 
présentent  à leur  bord  antérieur  un  point  arrondi,  formé  par  des  ato- 
mes noirâtres,  et  sur  le  milieu  une  petite  lâche  d’un  fauve  vif,  ar- 
rondie, qui  est  précédée  antérieurement  et  postérieurement  par  un 
petit  point  noirâtre;  on  aperçoit  aussi  près  du  bord  interne  quelques 
points  légèrement  noirâtres;  le  limbe  postérieur  présente  des  taches 
noires , allongées  , placées  sur  chaque  nervure.  Le  corps  est  noirâ- 
tre, tiqueté  de  blanc;  le  corselet  est  noir,  revêtu  de  poils  légèrement 
blanchâtres.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de  blanc,  avec  le 
dessus  de  la  massue  noir  et  le  dessous  ferrugineux. 

La  femelle  diffère  du  mâle  par  le  dessus  de  ses  ailes  qui  est  légè- 
rement jaunâtre.  Les  premières  ont  sur  le  milieu  un  point  noirâtre , 
arrondi;  elles  présentent  aussi  à la  partie  antérieure  une  tache  jaune, 
mais  bien  moins  vive  et  plus  lancéolée  ; et  en  outre,  on  aperçoit  sur 
le  dessus  de  cette  tache  quelques  points  noirâtres , arrondis  ; il  y a 
aussi  près  du  bord  postérieur  une  tache  plus  ou  moins  ronde,  formée 
par  des  atomes  noirâtres.  La  base  de  ces  mêmes  ailes  est  grisâtre, 
légèrement  tique  tée  de  blanchâtre.  Les  secondes  ailes  présentent  sur 
leur  milieu  une  rangée  de  points  noirâtres  ; la  base  de  ces  mêmes  ai- 
les est  jaunâtre,  tiquetée  de  grisâtre  ; leur  limbe  postérieur  présente 
une  suite  de  taches  noirâtres,  terminées  en  pointe  au  côté  interne. 
Le  dessous  des  supérieures  est  semblable  au  mâle  ; il  en  diffère  seu- 
lement, en  ce  que  les  points  noirs  qui  sont  placés  sur  la  tache  fauve 
sont  plus  marqués  ; et  eu  ce  que  près  du  bord  postérieur  il  y a un 
autre  point,  assez  gros,  formé  par  des  atomes  noirâtres.  Le  dessous 
des  inférieures  ne  diffère  de  celui  du  mâle  que  parce  que  près  du 
bord  externe  il  y a une  rangée  de  points  d’un  fauve  pâle. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Nubie. 
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ANTHOCAHIS  DANAÉ.  anthocaris  danae.  bojds 

Pieris  Danae,  god. — Papilio  Danae.  eab.  donow. 

Papilio  Eborea,  cram. 

Les  quaire  ailes  sont  blanches  en  dessus.  Les  jiremières  ont  à 
l’exlrémilé  un  espace  noir,  triangulaire,  presque  eniièreineiit  oc- 
cupée par  une  lâche  d’uu  beau  rouge  carmin.  Les  secondes  ailes  ont, 
le  long  du  bord  postérieur,  unesuile  de  taches  noires,  triangulaires, 
plus  ou  moins  rapprochées.  Le  dessous  des  ailes  supérieures  diflère 
du  dessus  en  ce  que  le  sommet  est  blanchâtre,  avec  une  bande  roii- 
geâlre , étroite , coupée  dans  le  sens  de  sa  longueur  par  une  ligne  de 
poiiils  noirs.  Les  ailes  inférieures  sont  blanches  en  dessous,  avec  une 
ligne  arquée  de  points  roiissâlres , environnés  d’alômes  noirs,  et  une 
tache  rouge  , discoïdale,  placée  entre  deux  points  noirs.  l.e  corps 
est  entièrement  blanc  en  dessous,  tiqueté  de  noir  en  dessus.  Les  an- 
tennes sont  noirâtres , annelées  de  blanc. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  les  Indes  orientales. 

ANTHOCARIS  EVIPPÉ.  anthocaris  evippe.  boisd. 

Pieris  Evippe.  god. — Papilio  Evippe.  fab.  cram. — Papilio  Rhexia.  far. 

Les  quatre  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  la  base  légèrement 
obscure.  Les  premières  ont  au  sommet  un  espace  noir,  triangulaire , 
assez  grand , sur  lequel  est  une  tache  d’un  fauve  vif,  arrondie  en  de- 
hors, sinuée  en  dedans  et  un  peu  rétrécie  à son  extrémité  inférieure; 
leur  milieu  présente  un  point  noir  très  petit.  Les  secondes,  ont  sur 
le  limbe  postérieur  un  rang  de  taches  noires,  presque  rondes,  plus 
ou  moins  rapprochées.  Le  dessous  des  supérieures  diffère  du  dessus 
par  la  tache  fauve  qui  est  plus  pâle  ; par  le  fond  sur  lequel  elle  se 
trouve  qui  est  aussi  plus  pâle,  ainsi  que  la  hase.  Les  ailes  inférieu- 
res sont  d’un  blanc  grisâtre  en  dessous,  un  peu  luisantes,  avec  un 
point  discoïdale  noir,  surmonté  d’une  tache  orangée , triangulaire. 
Le  corps  est  entièrement  blanc  en  dessous,  tiqueté  de  noir  en  dessus 
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les  antennes  sont  noirâtres,  annelées  de  blanc, "avec  l’extrémiié  de 
la  massue  légèrement  blanchâtre. 

La  femelle  diffère  du  mâle,  en  ce  que  sur  le  dessus  de  chaque  aile 
elle  présente  deux  points  noirs  ; ceux  des  ailes  supérieures  étant  très 
distans  l’un  de  l’autre  ; en  ce  que  sa  tache  aurore  est  plus  longue , 
dentée  en  dehors , et  divisée  de  part  et  d’autre  dans  le  sens  de  sa  lon- 
gueur, par  une  ligne  arquée  de  points  noirs.  Les  secondes  ailes  en 
dessous,  sont  traversées  au-delà  de  leur  milieu , par  une  ligne  sem- 
blable ; mais  les  points  qui  la  composent  ont  le  milieu  brun , ainsi 
que  celle  du  disque. 

Se  trouve  sur  la  côte  d’Angole. 

ANTHOCARIS  AGHINÉ.  anthocaris  achine.  boisd. 

Pieris  Achine.  god. — Papilio  Achine.  cram. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  légèrement  jaunâtre  en  dessus , avec  la 
base  noire.  Les  premières  ont  le  sommet  de  cette  couleur,  avec  une 
tache  d’un  fauve  pâle,  arrondie  en  dehors,  profondément  bifide; 
leur  milieu  présente  en  outre  un  point  noir,  plus  ou  moins  distinct. 
Les  secondes  ailes  ont  l’extrémité  largement  bordée  de  noir,  avec 
une  rangée  interrompue  de  points  blancs,  assez  gros.  Le  dessous  des 
quatre  ailes  diffère  du  dessus , en  ce  qu’il  est  plus  pâle,  et  en  ce  que 
le  milieu  des  inféreiures  offre  un  point  noir  , surmonté  d’une  tache 
orangée,  triangulaire;  l’origine  du  bord  antérieur  de  ces  ailes  est 
aussi  orangée.  Le  corps  est  blanc  en  dessous,  grisâtre  en  dessus^  Les 
antennes  sont -grisâtres , annelées  de  blanc,  avec  l’extrémité  de  la 
massue  fauve. 

ANTHOCARIS  EVARNÉ. 

ANTHOCARIS  EVARNE.  BOISD. 

Le  dessus  des  quatre  ailes  est  légèrement  jaunâtre.  Les  supérieures 
ont  au  sommet  un  espace  noir , triangulaire  , sur  lequel  est  une  ta- 
che d’un  beau'fauve  pâle , arrondie  en  dehors , sinuée  en  dedans  et 
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rétrécie  à soa  extrémité  itilérieure.  Les  secondes  ont  sur  le  limbe 
poslérienr  un  rang  de  taches  noires , assez  éloignées  les  unes  des 
autres.  Le  dessous  des  allés  supérieures  diffère  du  dessus,  en  ce 
que  la  tache  fauve  est  bien  plus  ‘pâle,  et  en  ce  que  le  fond  sur  le- 
quel elle  se  trouve,  est  jaune,  ainsi  que  la  base.  Les  secondes 
ailes  sont  d’un  blanc  légèrement  jaunâtre  en  dessus,  et  elles  offrent 
sur  leur  milieu  un  point  noir,  très  petit.  Le  corps  est  blanchâtre 
en  dessous,  noir  en  dessus.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de 
blanc,  avec  l’extrémité  de  la  massue  fauve. 

ANTHOCAUlS  lONE.  anthogaris  ione.  boisd. 

Pieris  Ione.  god. 

Les  quatre  ailes  sont  blanches , avec  la  base  tiquetée  de  noirâtre. 
Les  supérieures  ont  à l’extrémité  une  bordure  noire , arquée,  étroite 
vers  l’angle  interne,  large  vis-à-vis  du  sommet,  où  elle  est  divisée 
transversalement  et  obliquement  par  une  belle  bande  violette,  très 
brillante,  arrondie  en  dehors;  ces  mêmes  ailes  présentent  en  outre 
vers  le  milieu  , un  point  très  noir,  qui  se  reproduit  sur  la  surface 
opposée.  Les  secondes  ailes  ont  sur  le  limbe  postérieur  une  suite  de 
taches  noires , auxquelles  aboutissent  des  fines  nervures  de  cette 
couleur.  Les  quatre  ailes  sont  blanches  en  dessous,  avec  des  points 
noirâtres,  marginaux,  et  la  côte  des  inférieures  fauve  à son  origine. 
Le  corps  est  blanc,  avec  le  corselet  et  le  dos  noirâtres;  les  antennes 
sont  noires,  avec  l’extrémité  de  la  massue  ferrugineuse. 

GENRE  TERIAS. 

TERIÀS.  swAiN- 

Terias  Proterpia,  Terias  Proterpia.  swaix. 

Colias  Proterpia.  god. 

Le  dessus  des  quatre  ailes  est  tantôt  d’un  beau  jaune  orangé  vif,  tan- 
tôt d’un  jaune  d’ocre  roussâtre,  avec  les  nervures  noires,  seulement 
vers  l’extrémité.  Les  ajles  supérieures  sont  entourées  extérieure- 


— 75  — 


ment  d’une  nervure  noirâtre  plus  ou  moins  large 5 leur  sommet  est 
arrondi  ou  un  peu  aigu , suivant  le  sexe.  Les  ailes  inférieures  ont 
le  bord  postérieur  un  peu  anguleux  dans  le  milieu.  Le  dessous  des 
unes  et  des  antres  est  plus  pâle  que  le  dessus;  celui  des  premières 
n’a  ni  bordure  ni  taches;  celui  des  secondes  est  parsemé,  sur  le 
disque,  de  taches  brunâtres,  peu  prononcées.  Les  antennes  sont 
noires;  le  dessus  du  corps  est  noir,  le  dessous  est  jaunâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Jamaïque. 

TERIAS  HÉCABÉ.  terias  hecabe.  swain. 

Colias  Hecabe.  god. — Papilio  Hecabe.  fab,  cram.  iierbst.  suljs. 

Papilio  Luzonicus.  pétiv. 

Le  dessus  des  quatre  ailes  est  d’un  beau  jaune.  Les  supérieures 
ont  à l’extrémité  une  bordure  noire , légèrement  liserée  de  jaune  en 
dehors  , très  sinuée  en  dedans  , commençant  en  pointe  vers  le  mi- 
lieu de  la  côte,  et  se  terminant  légèrement  à l’angle  interne  par  un 
crochet  très  large.  Les  inférieures  ont  aussi  une  bordure  noire , li- 
serée de  jaune,  mais  plus  étroite,  arquée  et  seulement  crénelée  du 
côté  qui  regarde  la  base.  Le  dessous  des  quatre  ailes  est  moins 
foncé  que  le  dessus , sans  bordure  ; on  y aperçoit  des  taches  bru- 
nâtres, éparses,  plus  ou  moins  nombreuses;  et  celle  qui  occupe  le 
milieu  de  chaque  surface  est  toujours  double  et  en  forme  d’anneau 
allongé.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de  blanc;  le  corps  e.st 
noirâtre  en  dessus,  jaunâtre  en  dessous. 

On  trouve  cette  espèce  dans  les  Indes  orientales. 

TERIAS  CANDIDE,  terias  candida.  swain. 

Colias  Candida.  god.  — Papilio  Candida.  cram.  iierbst. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  beau  jaune  foncé  en  dessus,  avec 
une  large  bordure  noire  embrassant  leur  contour;  cependant  cetie 
même  bordure  est  un  peu  plus  étroite  sur  la  rôle  des  secondes. 
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Le  dessous  diffère  du  dessus  par  la  couleur  de  la  Lordure  qui  est 
d’un  noir  moins  foncé.  Les  antennes  sont  noires  ; le  dessus  du  corps 
est  noirâtre , le  dessous  est  jaune , et  sur  les  côtés  latéraux  on  aper- 
çoit une  ligne  noirâtre,  aboutissant  jusqu’à  la  ijarlie  anale. 

Se  trouve  dans  l’île  d’Amboine. 

TERIAS  NICIPPE.  tekias.  nicippe.  svvain. 

Colias  Nicippe.  cou. 

Papilio  Nicippe.  fais.  cram.  uerrst.  jon. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  fauve  vif  en  dessus , avec  une  bordure 
noire,  assez  large,  sinuée  inférieurement,  rétrécie  dans  son  milieu 
sur  les  premières  ailes,  élargie  au  contraire  sur  les  secondes.  Les 
supérieures  ont  en  outre,  sur  le  milieu,  un  croissant  noir.  Le  des- 
sous diffère  du  dessus,  en  ce  qu’il  est  plus  pâle,  et  en  ce  que  la 
bordure" est  remplacée  par  des  atomes  noirâtres,  plus  ou  moins 
prononcés.  Les  inférieures  sont  jaunes  en  dessous , avec  plusieurs 
tacbes  ferrugineuses,  dont  une  vers  le  milieu  du  bord  antérieur,  les 
autres  réunies  en  une  espèce  de  bande  transverse;  le  reste  de  la 
surface  est  parsemé  d’atomes  de  cette  couleur.  Les  antennes  sont 
noirâtres  , avec  l’extrémité  de  la  massue  ferrugineuse.  Le  corps  est 
noirâtre  en  dessus , jaune  en  dessous. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Virginie. 

TERIAS  ELATHÉE.  terias  elathea.  svvain. 

Colias  Elathea.  god. 

Papilio  Elathea.  fab.  cram.  herbst.  roes. 

Les  ailes  supérieures  sont  d’un  jaune-serin,  avec  une  bordure 
noire , frangée  de  blanchâtre  en  dehors , légèrement  sinuée  en  de- 
dans, finissant  en  pointe  à l’angle  interne  ; dans  le  mâle  la  côte  est 
en  outre  largement  bordée  de  noir,  et  de  la  base  part  une  ligne  de 
cette  couleur,  droite,  longeant  presque  tout  le  bord  d’en  bas,  qui 
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est  orangé.  Les  inférieures  sont  blanches  en  dessus,  avec  une  bor- 
dure noire,  frangée  de  blanc  en  dehors,  finement  et  irrégulièrement 
dentée  du  côté  de  la  base.  Le  dessous  des  jiremières  ailes  diffère  du 
dessus , en  ce  qu’il  est  d’un  jaune  plus  clair,  avec  le  bord  interne 
blanc  et  le  sommet  roussâtre.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  d’un 
blanc  luisant  dans  le  mâle,  d’un  roux  plus  ou  moins  foncé  dans  la 
femelle,  avec  deux  points  noirs,  discoïdaux,  et  une  raie  brunâtre, 
ondulée,  parallèle  au  bord  poslérieur.  Le  dessus  du  corps  est  noir; 
le  dessous  est  blanc;  le  corselet  est  entièrement  noir.  Les  antennes 
sont  noires,  annelées  de  blanc. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 


TERIAS  SMILAX.  terias  smilax.  swain. 

Colias  Smilax.  god.  — Papilio  Smilax.  doxow. 

Le  mâle  est  d’un  beau  jaune  en  dessus , la  femelle  est  d’un  jaune- 
soufre  pâle  en  dessus,  avec  une  bordure  d’un  noir  brun,  liserée 
de  rougeâtre  en  dehors,  sinuée  en  dedans,  très  étroite  sur  les  ailes 
inférieures  du  mâle;  formée  sur  les  ailes  correspondantes  de  la 
femelle,  par  une  suite  de  taches,  dont  l’antérieure  beaucoup  plus 
grande.  Les  premières  ailes  sont  jaunes  en  dessous,  avec  un  point 
noir  sur  leur  milieu  et  leur  bord  interne  blanchâtre.  Les  ailes  infé- 
rieures sont  d’un  jaune  clair  en  dessous  dans  le  mâle , d’un  jaune 
roussâtre  dans  la  femelle,  avec  une  tache  ferrugineuse , arrondie, 
sur  leur  sommet,  et  des  groupes  d’atomes  noirâtres , plus  ou  moins 
prononcés  sur  le  reste  de  la  surface  ; de  plus,  ou  aperçoit  le  long  du 
bord  postérieur  de  chaque  aile , deux  lignes,  dont  l’extérieure  d’un 
beau  blanc,  l’intérieure  d’un  fauve  vif  et  entrecoupée  par  des  points 
noirs  très  petits.  Le  corps  est  d’un  jaune  pâle  ou  blanchâtre,  avec 
le  corselet  et  le  dos  noirâtres.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de 
blanc,  avec  l’extrémité  de  la  massue  ferrugineuse. 

On  trouve  cette  espèce  dans  les  Indes  orientales. 
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GENRE  IDMAIS. 

IDMAIS.  BoisD. 

Idrnais  A mate,  Idtnais  Arnata.  uoisd. 

Colias  Arnata.  god.  — Papilio  Arnata.  fab. 

Papilio  Ciprœa.  fab.  — Papilio  Calais,  cram.  herbst. 

Les  quatre  ailes  sont  d’uu  rouge  briqueié  clair  en  dessus,  avec  une- 
bordure  noire , large  , sinuée  intérieurement  et  divisée  par  deux 
rangs  de  points,  dont  les  extérieurs  beaucoup  plus  petits..  Ces 
points  sont  briquetés  dans  le  mâle,  jaunes  dans  la  femelle.  Celle-ci 
a la  partie  adjacente  au  côté  interne  de  la  bordure  également  jaune. 
Les  ailes  supérieures  ont  en  outre  la  côte  noire,  et  de  son  milieu 
descend  une  tache  oblongue  de  cette  couleur.  Toutes  les  ailes  sont 
d’un  vert  jaunâtre  en  dessous,  avec  un  point  discoïdal  brun,  bordé 
de  noir,  entouré  de  jaune  foncé  sur  les  supérieures , et  quelquefois 
aussi  sur  les  inférieures.  Entre  le  point  et  le  bord  postérieur  on 
aperçoit  dans  la  femelle  une  raie  brune,  transverse , maculaire  et  un 
peu  flexueuse  ; dans  le  mâle , il  n’y  a ordinairement  que  deux  points 
noirs,  situés  près  de  l’angle  interne  des  premières  ailes.  Le  corps 
est  noir.  Les  antennes  sont  noirâtres , annelées  de  jaune,  avec  l’ex- 
trémité de  la  massue  ferrugineuse. 

Cette  espèce  se  trouve  sur  la  côte  de  Coromandel. 

GENRE  GOLIADE. 

COLIAS.  FAB. 

Les  palpes  sont  très  cofnprimés,  le  dernier  article  est  beaucoup 
plus  court  que  le  précédent. 

CÜLIADE  PHILODICE.  colias  philodice.  god. 

Les  ailes  sont  d’un  jaune  serin  en  dessus,  avec  une  bordure  noire, 
assez  large , et  divisée  sur  les  premières  ailes  de  la  femelle  par  une 
bande  jaune,  maculaire,  fortement  interrompue  dans  son  milieu. 
Ces  dernières  ailes  présentent  vers  le  milieu  de  la  côte,  un  point 
noir,  oblong;  les  secondes  ont  sur  le  disque  une  tache  orangée. 
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pâle  et  arrondie.  Le  dessous  de  celles-ci  est  d’un  jaune  un  peu  rous- 
sâtre, avec  deux  points  argentés,  dont  l’exlérieur  plus  petit;  le  des- 
sous des  supérieures  est  de  la  même  couleur  que  le  dessus,  avec  le 
sommet  un  peu  roussâlre,  et  un  point  noir  ocellé;  parallèlement  au 
bord  postérieur  des  unes  et  des  autres,  on  aperçoit  une  suite  de  points 
ferrugineux,  à l’exception  de  trois,  qui  sont  noirs  et  placés  près  de 
l’angle  interne  des  supérieures.  Les  antennes  sont  ferrugineuses, 
avee  le  dessus  de  la  massue  brunâtre.  Le  corps  est  noirâtre  en  des- 
sus, entièrement  jaune  en  dessous. 

Cette  espèce  sé  trouve  dans  l’Amérique  septentrionale. 

COLIADE  COESONIA.  colias  coesonia.  god. 

Papilio  Cæsonia,  STOix. 

Toutes  les  ailes  sont  d’un  beau  jaune  en  dessus.  Les  supérieures, 
dont  le  sommet  est  un  peu  aigu,  ont  la  moitié  de  la  côte  antérieure 
obscure  : leur  milieu  présente  un  point  noir  assez  gros,  et  leur  ex- 
trémité une  bordure  également  noire  , très  large,  ayant  le  côté  in- 
terne sinueux  et  fortement  échancré  dans  son  milieu  ; le  côté  externe 
finement  entrecoupé  de  jaune  et  de  rouge  brun.  Les  ailes  inférieures 
sont  arrondies  et  marquées  sur  leur  milieu  de  deux  points  orangés, 
dont  un  plus  petit;  leur  extrémité  a aussi  une  liordure  noire,  mais 
beaucoup  moins  large,  ne  descendant  guère  au-delà  du  milieu  du 
limbe,  crénelée  intérieurement  et  presque  tout-à-fait  liserce  de  jaune 
en  dehors.  Les  quatre  ailes  en  dessous  sont  d’un  jaune  moins  gai  que 
le  dessus  et  sans  bordure  : aux  deux  points  discoïdaux  des  secondes 
ailes  correspondent  deux  points  de  même  dimension,  argentés  et 
bordés  de  ferrugineux;  le  point  des  premières  ailes  est  noir  comme 
en  dessus,  mais  il  a le  milieu  argenté;  le  bord  postérieur  de  chaque 
aile  est  tacheté  de  rougeâtre  et  précédé  intérieurement  d’un  rang  de 
points  de  cette  couleur.  Le  corps  est  noirâtre  en  dessus,  jaune  en 
dessous.  Les  antennes  sont  roses,  avec  l’extrémité  de  la  massue  jau- 
nâtre. 
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La  l'emelle  diffère  du  mâle  par  la  bordure  noire  du  dessus  des  se- 
condes ailes  (]ui  est  doublée  intérieurement  par  une  bande  orangée, 
tantôt  continue,  tantôt  maculaire. 

Celte  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  septentrionale. 

GENRE  GALLIDRIAS. 

CALLIDRIAS.  boisd  COLIAS.  fab.  god. 

Callidrias  Scjlla.  CalUdrias  Scjlla.  boisd. 

Colias  Scylla.Gon.— Paiplio  Scylla.  cuam.  hebbst.  do.now.  siilz. 

Papilio  Cornelia.  fab. 

Les  premières  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  une  bordure 
noire,  liserée  de  jaune  en  dehors,  dentée  intérieurement,  un  peu 
élargie  au  sommet  et  finissant  en  pointe  vers  le  milieu  de  la  côte. 
Les  secondes  ailes,  dans  le  mâle,  sont  d’un  orangé  vif  en  dessus, 
moins  foncé  dans  la  femelle,  avec  un  rang  de  points  noirs  sur  le 
limbe  postérieur.  La  femelle  présente  en  outre,  sur  chaque  aile, 
une  rangée  intérieure  et  flexueuse  de  points  noirs.  Les  quatre  ailes 
sont  d’un  jaune  d’ocre,  assez  foncé  en  dessous,  avec  deux  points 
discoïdaux  blanchâtres,  bordés  de  noir;  les  secondes  ailes  ont  en- 
core deux  points  semldables , mais  un  peu  plus  petits , vers  le  bord 
interne;  dans  la  femelle;  les  points  du  bord  et  ceux  qui  les  précè- 
dent intérieurement,  sont  ici  remplacés  par  des  points  rougeâtres, 
légèrement  argentés.  Le  corps  est  blanchâtre  en  dessus,  entière- 
ment blanc  en  dessous,  'avec  la  poitrine  jaune  ; les  antennes  sont 
rougeâtres. 

Cette  espceè  se  trouve  en  Chine,  au  Bengale  et  dans  l’île  de  Java. 
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CALLIDRIAS  EVADNÉ.  evadne.  boisd. 

Colias  Evadne.  GOD. — Papilio  Alcmeone.  cram.  herdst. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  blanc  verdâtre  luisant  ; les  supérieures 
sont  légèrement  bordées  de  noir;  le  jaune  citron  du  dessus  des  ailes 
s’étend  jusqu’au  milieu  des  supérieures  et  jusqu’au  limbe  des  infé- 
rieures. Les  quatre  ailes  en  dessous  sont  verdâtres.  Le  corps  est  d’un 
blanc  verdâtre  ; les  antennes  sont  noires , avec  la  massue  blanchâ- 
tre. 


CALLIDRIAS  ARGANTE.  callidrias  argante.  boisd 
Colias  Argante.  god. — Papilio  Argante.  fab. 

Papilio  Hersilia.  cram. 

Les  ailes  sont  d’un  jaune  orangé  un  peu  chatoyant  en  dessus.  En 
dessous,  ces  ailes  sont  d’un  jaune  d’ocre  foncé,  et  on  aperçoit  des 
points  discoïdaux  argentés  et  des  lignes  rougeâtres  flexueuses , qui 
sont  accompagnées  d’une  multitude  d’atomes  ferrugineux.  Il  y a des 
individus  où  les  points  argentés  ont  peu  d’éclat. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


CALLIDRIAS  TRITE.  callidrias  trite.  boisd. 

Colias  Trite.  god.  — Papilio  Trite.  lin.  fab.  cram.  seba.  herbst. 

Le  dessus  des  quatre  ailes  est  d’un  beau  jaune  citron,  un  peu 
mat  vers  l’extrémité.  En  dessous,  ces  ailes  sont  verdâtres  ou  grisâ- 
tres, et  luisantes,  avec  une  ligne  ferrugineuse,  partant  du  sommet 
des  supérieures  et  se  dirigeant  vers  le  milieu  du  bord  interne  des 
inférieures.  Le  corps  est  d’un  jaune  citron  en  dessus , d’un  blanc  lé- 
gèrement jaunâtre  en  dessous.  Les  antennes  sont  grisâtres,  avec  le 
bout  de  la  massue  jaunâtre. 

On  trouve  celte  espèce  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


LEt*.  EX. 
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CALLIDRIAS  PIllLÉA.  callidhias  philea.  boisd. 

Colias  Philea.  güü.  — Papilio  Philea.  lïiv.  fab.  roes.  cram.  herbst. 

Les  ailes  sont  d’un  jaune  citron  vif,  mais  un  peu  mat  vers  le  bout. 
Leur  forme  est  presque  arrondie.  Les  premières  ailes  ont  vers  le 
milieu  une  taclie  orangée,  plus  ou  moins  grande,  disposée  transver- 
salement. Les  secondes  ailes  sont  orangées,  tantôt  depuis  le  milieu 
jusqu’à  l’extrémité,  tantôt  l’extrémité  seulement;  le  bord  |x»stérieur 
des  unes  et  des  autres  est  entrecoupé  de  points  noirs,  très  petits.  Dans 
beaucoup  d’individus  on  aperçoit  un  point  noir,  assez  gros,  sur  le 
côté  extérieur  de  la  tache  orangée  des  premières  ailes.  Toutes  les 
ailes  sont  d’un  jaune  d’ocre  foncé  en  dessous,  avec  deux  points  ferru- 
gineux sur  le  milieu  des  supérieures  et  deux  points  argentés , bordés 
de  brun,  sur  le  milieu  des  inférieures;  outre  ces  caractères,  on  aper- 
çoit plusieurs  groupes  d’atôracs  noirâtres,  tantôt  plus,  tantôt  moins 
ra])procbés.  Le  corps  est  jaune,  avec  la  tête  roussâtre.  Les  antennes 
sont  ferrugineuses. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

CALLIDRIAS  LEACH.  callidrias.leachiana 
Colias  Leachiana.  god. 

Les  ailes  sont  entières  et  d’un  blanc  verdâtre.  Le  dessus  des  pre- 
mières présente  au  sommet,  qui  est  un  peu  aigu,  une  belle  tache  au- 
rore, triangulaire,  s’étendant  du  milieu  de  la  côte  au  milieu  du 
bord  postérieur;  cette  tache  est  bordée  en  dehors  par  une  ligne 
noire,  et  marquée  sur  le  milieu  de  son  côté  interne,  d’un  gros  point 
de  cette  couleur.  Les  secondes  ailes  sont  sans  taches  en  dessus  ; en 
dessous,  toutes  les  ailes  sont  d’un  blanc  verdâtre,  avec  une  tache 
ferrugineuse,  un  peu  purpurine,  vers  le  centre  de  la  surface,  et  une 
rangée  postérieure  et  transversale  de  points  noirâtres,  peu  pro- 
noncés; de  plus,  on  aperçoit  près  de  la  base  des  ailes  inférieures,  un 
espace  jaunâtre.  Le  corps  est  blanchâtre,  avec  la  tête  et  le  corselet 
noirâtres  ; les  antennes  sont  purpurines,  annelées  de  noir  en  dessous 
avec  l’extrémité  de  la  massue  roussâtre 
Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil. 


CALLIDKIAS  CLORINDE.  callidrias  clorinde. 

Colias  Clorinde.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  blanc  verdâtre  en  dessus,  avec  un  point  cen- 
tral orangé  à prunelle  noire.  Les  premières  ailes  présentent,  en  ou- 
tre, vers  le  milieu  de  la  côte,  une  grande  tache  d’un  jaune  citron. 
Le  dessous  est  verdâtre  et  légèrement  réticulé,  avec  un  point  cen- 
tral incarnat,  répondant  au  point  oculaire  de  la  surface  opposée.  Le 
corps  est  de  la  couleur  des  ailes,  et  les  antennes  sont  d’un  gris  rosé 
qui  s’étend  sur  la  tète. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 

GENRE  ERYGINE. 

ERYCllNA.  FAR. 

Les  ailes  inférieures  sont  longues,  prolongées  en  forme  de  queue. 
Les  deux  pâtes  antérieures  sont  notablement  plus  courtes  et  très  ve- 
lues au  moins  dans  les  mâles. 

ERYGINE  GNIDUS.  erycina  gmdus.  god. 

Hesperia  Gnidus.  fab.  — Papilio  Endymion.  cram.  stoll. 

Genus  Helicopis.  fab. 

Chez  le  mâle,  les  ailes  sont  blanches  de  jiart  et  d’antre,  avec  la 
base  fauve  et  l’extrémité  noire;  l’extrémité  des  premières  présente 
en  dessus  une  snite  de  petits  traits  blancs,  dont  les  deux  extrêmes 
doubles.  Les  ailes  supérieures  en  dessus  ont  sur  le  bord  terminal  une 
ligne  blanchâtre  qui  ne  monte  pas  jusqu’au  sommet.  Les  inférieures 
ont  vers  le  même  bord  une  vingtaine  de  taches  argentées,  dont  les 
trois  de  chaque  bout  allongées  et  placées  sur  un  fond  blanc , les  au- 
tres rondes  et  se  détachant  sur  un  fond  ferrugineux.  Toutes  ces  ta- 
ches sont  bordées  de  noir.  La  femelle  diffère  du  mâle  par  le  fauve  de 
la  base  et  le  noir  de  l’extrémité  des  quatre  ailes  qui  ont  beaucoup 
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plus  d’étendue,  et  par  tous  les  traits  blancs  marginaux  du  dessus  des 
secondes  qui  sont  simples.  Le  corps  est  blanc,  avec  le  corselet  jaunâ- 
tre. Les,  antennes  sont  noires  et  annelées  de  blanc  depuis  leur  base 
jusqu’à  leur  massue. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  à Surinam. 

ERYCINE  LYSIPPE.  ERYCINA  LYSIPPUS.  GOD. 

Papilio  Lysippus,  liiniv.  fab.  clerck.  cram.  uerbst. 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  une  bande  orangée , plus  ou 
moins  étroite.  La  bande  des  ailes  supérieures  descend  obliquement 
du  milieu  de  la  côte  à l’angle  interne,  où  elle  forme  un  peu  le  coude. 
La  bande  des  ailes  inférieures  est  arquée  en  dehors , et  elle  s’étend 
du  sommet  à l’angle  anal,  angle  près  duquel  on  aperçoit  un  point 
rouge  oblong.  Le  dessous  diffère  du  dessus , par  la  couleur  qui  est 
moins  noire;  par  l’espace  qui  est  compris  entre  la  base  et  la  bande 
des  quatre  ailes,  et  qui  offre  une  multitude  de  petits  points  d’un  jaune 
d’ocre-pâle;  et  par  l’origine  de  la  côte  des  ailes  supérieures,  et  tout 
le  bord  interne  des  inférieures  qui  sont  longés  par  une  ligne  fauve. 
Le  corps  est  noir,  avec  une  ligne  roussâtre  sur  le  milieu  du  ventre. 
Les  antennes  sont  brunes,  avec  le  dessous  annelé  de  blanchâtre. 

On  trouve  cette  espèce  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


ERYCINE  PHAREUS.  erycina  phareus.  goo. 

Papilio  Phareus.  fab.  cram.  — Papilio  Bomilcar.  stoll. 

Genus  Nytnphidium.  fab. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  rouge  carmin  luisant,  avec  leur  limbe 
terminal  et  la  côte  des  supérieures,  noirs.  Le  noir  de  la  côte  des 
premières  ailes,  offre  en  dessus  trois  dents  inégales,  et  il  s’étend  en 
dessous  jusqu’au  delà  du  milieu  de  la  surface.  Les  secondes  ailes  ont 
souvent  à leur  centre  une  petite  lunule  noire.  Le  corps  est  rouge  en 
dessus,  jaunâtre  eu  dessous.  Les  antennes  sont  noires  et  annelées  de 


/ 


— 85  — 

blanc.  La  femelle  diffère  du  mâle  par  le  noir  qui  domine  davanlagc 
sur  le  dessus  de  ses  premières  ailes. 

Celte  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

GENRE  MYRINE. 

MYBINA.  FAB. 

Les  palpes  sont  très  longs,  leur  second  article  dépassant  notable- 
fnent  le  chaperon.  Les  antennes  sont  terminées  insensiblement  par 
une  massue  allongée. 

MYRINE  JAFRA. 

MYRINA  JAFRA.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  en  dessus , sans  taches  aux  pre- 
mières, avec  quatre  lunules  blanches,  dont  trois  consécutives  à 
l’angle  anal  des  secondes.  Ces  dernières  ailes  ont  en  outre  la  queue 
et  environ  la  moitié  du  bord  postérieur  frangés  de  blanc.  Les 
premières  ailes  sont  blanches  en  dessus,  avec  la  côte,  le  limbe  ter- 
minal, deux  lignes  transverses,  postérieures  et  ondulées , roussâ- 
tres.  Les  secondes  ailes  sont  entièrement  blanches  en  dessus,  avec 
deux  lignes  noires  anguleuses,  faisant  suite  aux  lignes  rousses  des 
ailes  du  devant.  Entre  ces  ailes  et  la  queue,  sont  cinq  taches  noires 
saupoudrées  de  bleu  azuré  luisant,  et  dont  la  première  longe  toute 
l’échancrure  anale,  l’avant  dernière  insensiblement  plus  grosse  que 
les  trois  autres. 

On  trouve  cette  espèce  à l’île  de  Java. 

GENRE  POLYOMMATE. 

POLYOMMATUS.  latr. 

Les  palpes  inférieurs  sont  de  moyenne  longueur,  composés  île 
trois  articles  distincts,  et  dont  le  dernier  est  presque  nu  ou  peu  fourn  f 
d’écailles  Le  bouton  des  antennes  est  allongé,  })resque  ovoïde,  et 
sonveni  un  i)en  arqué  à sou  cxtrémilo. 
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POLYOIMMATE  MAHSYAS.  polyommatus  marsyas.  god. 

Papilio  Marsyas.  linn,  par.  cleuck.  sera,  iierrst.  cram. 

Gémis  Thecla.  far. 

» 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  hleu  violet  verdâtre,  changeant  en 
violet,  avec  toute  la  cote  et  le  sommet  des  supérieures,  noirs.  Leur 
dessous  est  lilas  ou  d’un  violet-pâle  et  luisant,  avec  sept  ou  huit 
points  noirs  cerclés  de  blanchâtre,  et  épars  sur  le  milieu  de  chaque 
aile.  La  région  de  l’angle  anal  des  secondes  ailes  est  en  outre  d’un 
bleu  verdâtre,  avec  deux  bandes  blanches,  courtes  et  transverses, 
derrière  lesquelles  sont  deux  taches  noires,  dont  l’extérieure  plus 
ou  moins  sensible  en  dessus.  Les  queues  sont  noires,  avec  l’extrémité 
blanche.  Le  dessus  du  corps  est  bleu,  le  dessous  est  blanchâtre. 
Les  antennes  sont  noires,  annelées  de  gris.  La  femelle  diffère  du 
mâle,  par  son  dessus  qui  est  plus  pâle,  et  par  le  sommet  des  quatre 
ailes  qui  est  d’un  noir  brun. 

On  trouve  cette  espèce  au  Brésil. 

POLYOMMATE  NARBAL.  polyommatus  narbal.  god. 

Papilio  Narbal.  stoll. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  bleu-barbeau  luisant  eu  dessus,  avec  le 
sommet  noir.  Les  premières  ailes  du  mâle  ont  vers  le  milieu  de  la 
côte  une  tache  oculaire  grisâtre.  Le  dessous  est  d’un  brun  obscur, 
avec  l’origine  de  la  côte  de  toutes  les  ailes  rouge.  Les  premières 
ailes  sont  sans  taches.  Les  secondes  ont  une  ligne  blanche,  trans- 
verse, ondulée,  interrompue,  et  bordée  de  noir  à son  côté  interne; 
on  aperçoit,  en  outre,  deux  taches  ocellées  noires,  dont  l’une  vers 
le  milieu  du  bord  antérieur,  et  l’autre  à l’échancrure  anale.  Le  cor}is 
de  part  et  d’autre  est  du  même  ton  que  les  ailes. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 
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POI.YÜMMATE  LONGIIN.  polyommatiis  longinus.  god. 

Hesperia  Longinus.  fau. 

« 

Les  ailes  chez  le  mâle  sont  d’un  hleu-barheau  luisant  en  dessus, 
d’un  bleu  violet  pâle  chez  la  femelle,  avec  le  sommet  des  premières 
et  le  bord  terminal  des  secondes  d’un  noir  brun.  Dans  la  femelle , le 
bord  terminal  des  ailes  inférieures  est  en  outre  surmonté  d’une  ligne 
maculaitie  noirâtre.  Les  deux  sexes  sont  d’un  gris  satiné  blanchâtre 
en  dessous,  avec  une  ligne  ondulée  postérieure  de  petits  arcs  noirs, 
mais  moins  apparente  aux  premières  ailes  qu’aux  secondes.  Ces  der- 
nières ont  à l’angle  anal  deux  yeux  noirs  à iris  fauve,  et  séparés  l’un 
de  l’autre  par  un  groupe  d’atomes  d’un  bleu  argenté.  Les  antennes 
sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Bengale. 

POLYOMMATE  HELUS.  polyommatus  helus.  god, 

Papilio  Helius.  cram.  herbst. 

Le  mâle  est  d’un  violet  foncé  et  velouté  en  dessus,  avec  la  gout- 
tière des  ailes  inférieures  noirâtre.  Le  dessous  est  d’un  brun  noirâ- 
tre, réticulé  de  gris , avec  une  suite  de  trois  anneaux  d’un  vert  doré 
sur  le  milieu  des  ailes  supérieures,  et  une  petite  bande  d’atomes  du 
même  vert  à l’angle  anal  des  inférieures.  Cette  bande  est  terminée 
par  un  gros  point  noir,  placé  contre  le  bord  interne  de  l’aile.  La  queue 
est  noire,  avec  le  bout  blanc.  Le  dessus  des  quatre  ailes  de  la  femelle 
est  d’un  bleu  violet  luisant,  avec  une  large  bordure  d’un  brun  noirâ- 
tre. 

Cette  espèce  se  trouve  aux  Indes  orientales. 

GENRE  DANAIDE. 

DANAIS.  GOD.  EUPLOEA.  fab. 

Le  bouton  des  antennes  est  épais  et  courbe;  les  ailes  sont  triangu- 
laires dans  le  plus  grand  nombre  et  dans  l’un  des  sexes  seulement;  il 
y a aux  ailes  inférieures  une  poche  discoïdale. 
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D AN  AIDE  EUNICE. 


bANAIS  EUNICE.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  brun  noirâtre  en  dessus  , veloutées,  avec  une 
ligne  arquée,  mais  plus  courte  sur  les  inférieures,  de  points  margi- 
naux, violâtres  dans  le  mâle,  blancs  dans  la  femelle;  entre  le  disque 
et  le  bord  interne  des  premières  ailes,  estunetacbe  violâtre,  oblongue 
et  longitudinale  dans  le  premier  sexe,  arrondie  et  bifide  extérieurement 
dans  l’autre,  toujours  ovale  dans  les  deux  en  dessous.  Le  mâle  jette  un 
reflet  violet,  plus  ou  moins  vif  selon  les  aspects.  Le  dessous  des  qua- 
tre ailes  est  ordinairement  un  peu  moins  foncé  que  le  dessus,  avec 
deux  rangées  parallèles  de  points  blancs  ou  violâtres  sur  le  limbe 
postérieur.  Outre  ces  points,  il  y en  a trois  ou  quatre  autres  plus  vifs, 
disposés  sur  une  ligne  courbe  et  transverse  près  du  milieu  de  la  côte 
de  chaque  aile  ou  des  supérieures  seulement.  Le  corps  est  de  la 
couleur  des  ailes,  et  ponctué  de  blanc;  le  ventre  est  en  outre  tacheté 
de  grisâtre  de  chaque  côté  et  vers  la  partie  anale;  les  antennes  sont 
noires,  avec  l’extrémité  du  bouton  un  peu  ferrugineuse.  Le  bord  pos- 
térieur des  ailes  est  en  outre  liseré  de  blanc  par  intervalles. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Java. 

DANAIDE  MIDAMA.  danais  midama.  god. 

Papilio  Mulamus . lixiv.  fab.  — Papilio  Mulcihor.  ckam.  iierbst. 

Les  ailes  antérieures  sont  d’un  noir  velouté  en  dessus,  avec  un 
reflet  chatoyant  du  bleu  violet  au  bleu  d’azur  selon  les  aspects;  leur 
moitié  antérieure  est  sans  taches  ; l’autre  présente  un  grand  nombre 
de  points  blancs , dont  les  extérieurs  plus  petits  et  alignés  le  long  du 
bord.  Le  dessus  des  ailes  inférieures  est  d’un  noir  brun , mais  d’un 
cendré  mat  vers  le  sommet,  avec  le  bord  antérieur  encore  plus  pâle. 
Le  dessous  dès  quatre  ailes  est  d’un  brun  noirâtre  un  peu  luisant;  ce- 
lui des  supérieures  est  absolument  tacheté  comme  en  dessus;  celui 
des  inférieures  a,  entre  le  milieu  et  le  sommet,  une  douzaine  de  peti- 
tes tâches  violâtres,  dont  les  extérieures  arrondies,  les  autres  en 
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formelle  traits  longitudinaux;  de  plus,  il  y a une  rangée  de  petits 
points  de  celte  couleur  le  long  du  l)ord,  lequel  est  finement  liseré  de 
blanc  de  distance  en  distance,  ainsi  que  le  bord  correspondant  des 
premières  ailes.  Le  corps  est  d’nn  noir  assez  foncé,  avec  de  petits  poils 
blancs  sur  la  tête  et  sur  la  poitrine,  et  des  anneaux  grisâtres  sur  le 
ventre  ; les  antennes  sont  noires  avec  l’extrémité  de  la  massue 
ferrugineuse. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Chine,  au  Bengale  et  dans  l’île  de 
Java. 


DAN  AIDE  NIAVIA.  damais  niavia.  god 
Papilio  Niat’ius.  linn.  fab.  cram.  derbst. 

Les  ailes  supérieures  sont  noires  de  part  et  d’autre  et  traversées 
entre  le  milieu  et  le  bout  par  une  bande  blanche,  assez  large, 
sinuée  sur  les  côtés  et  coupée  par  de  fines  nervures  de  la  couleur  du  ' 
fond  ; cette  bande  est  précédée  en  dehors  d’un  ou  deux  points  blancs, 
et  intérieurement  de  quatre  ou  cinq  points  semblables,  dont  deux 
sur  la  côte,  les  autres  sur  le  bord  opposé.  Le  dessus  des  ailes  infé- 
rieures est  d’un  noir  brun,  avec  une  tache  blanche,  disposée  trans- 
versalement à la  base  et  s’élevant  presque  jusqu’au  disque  des  ailes 
supérieures.  Le  dessous  de  ces  dernières  ailes  est  semblable  au  des- 
sus. La  surface  inférieure  des  secondes  ailes  est  luisante,  blanche 
antérieurement,  puis  un  peu  bleuâtre,  avec  les  nervures  et  le  bord 
noirâtres.  Le  corps  est  noirâtre  avec  des  poils  blancs  sur  la  poitrine 
et  sur  le  devant  du  corselet  ; les  antennes  sont  noires. 

La  femelle  diffère  du  mâle  par  ses  secondes  ailes  qui  sont  légère- 
ment dentées,  avec  une  rangée  transverse  de  quatre  ou  cinq  points 
blancs  près  du  sommet;  et  par  la  tache  delà  base  de  ces  ailes  dont  le 
côté  externe  est  multifide  et  un  peu  obscur. 

Se  trouve  sur  la  côte  de  Guiuée. 


1.JÎP.  EX. 


12®  LIV. 
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DANAIDE  (iLEONE.  danais  cleone.  god. 

PapiÜo  Cleona.  ckam  iierbst. 

Les  ailes  soiU  noires  en  dessus,  d’un  brun  obscur  en  dessous.  Les 
supérieures  ont  sur  la  moitié  antérieure  trois  taches  d’un  jaune  ver- 
dâtre luisant,  longitudinales,  dont  deux  convergentes  à la  base  et 
embrassant  la  troisième  qui  est  beaucoup  plus  courte  : à l’extrémité 
de  cette  dernière  sont  trois  taches  d’unjauneverdâtre,  égalementlui- 
santes,  pins  ou  moins  arrondies  et  de  moyenne  grandeur.  Vis  à vis 
du  sommet  estime  bande  transverse,  trans})arente,  faiblement  tein- 
tée de  jaune,  composée  de  quatre  ou  cinq  taches  inégales,  oblongues 
et  contiguës  : viennent  ensuite  des  points  blancs  disposés  sur  deux 
lignes  parallèles  an  bord  postérieur.  Les  inférieures  ont  deux  ran- 
gées marginales  de  points  semblables  ; les  deux  tiers  antérieurs  de 
leur  surface  sont  d’un  jaune  verdâtre  luisant  et  divisés  par  des  ner- 
vures noires.  Le  dessous  de  chaque  aile  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il 
est  moins  foncé,  mais  on  y voit  absolument  les  mêmes  taches.  Le 
corselet  et  la  poitrine  sont  noirs  et  ponctués  de  blanc  ; l’abdomen  est 
cendré  en  dessus,  grisâtre  en  dessous  ; les  antennes  sont  noires. 

Le  mâle  a aussi  un  espace  noir  ver.s  l’angle  anal  des  ailes  inférieu- 
res eu  dessous  ; l’extrémité  de  son  corps  offre  en  outre  deux  faisceaux 
de  poils  noirâtres,  menus  et  assez  longs. 

Se  trouve  dans  les  îles  de  Java  et  d’Amboine. 

DANAIDE  HÉGÉSIPPE.  danais  hegesippe.  god. 

Papilio  Hegesippus.  fab.  cuam.  hebbst. 

Le  fond  des  ailes  supérieures  est  noir,  et  ces  mêmes  ailes  ont  à la 
base  une  tache  fauve,  grande,  longitudinale,  divisée  inégalement  en 
trois  par  une  nervure  noire,  bifurquée  : vis  à vis  du  sommet  est  une 
bande  blanche,  transverse  et  maculaire,  que  précèdent  en  dehors 
deux  lignes  marginales  de  points  Idancs,  et  du  côté  de  la  base  une 
ligne  transverse  et  arquée  de  points  semblables.  Les  ailes  sont  d’un 
noir  brun,  avec  deux  rangées  de  points  blancs  sur  le  limbe  posté- 
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rieur;  le  reste  de  la  surface  est  eusuile  divisé  jusqu’à  la  hase  par 
huit  raies  hlanches,  lougiludiiiales,  dont  les  quatre  inférieures  plus 
courtes.  Ces  taches  sont  plus  larges  et  plus  nombreuses  en  dessous, 
et  leur  extrémité  postérieure  y est  en  outre  lavée  de  brun.  Le  des- 
sous des  premières  ailes  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il  est  un  peu  plus 
pâle.  Le  corps  est  grisâtre,  avec  le  corselet  et  la  poitrine  noirs  et 
ponctués  de  blanc;  les  antennes  sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  de  Sumatra. 

DANAIDE  PLEXIPPE.  danais  ple.xippe.  god. 

Pnpilio  Plexippns.  mna',  fab.  séba. — Papilio  Gcnutia.  cram. 

Papilio  Genutius.  iierbst. 

Les  ailes  sont  d’un  fauve  gai  eu  dessus,  avec  les  nervures  noires 
et  dilatées  : leur  limbe  postérieur  est  également  noir,  avec  deux 
rangées  de  points  blancs,  inégaux,  que  précède  en  dehors  un  petit 
liseré  interrompu  de  cette  couleur.  Les  ailes  supérieures  ont  en  ou- 
tre au  sommet  un  espace  noir,  grand,  triangulaire,  sinué  sur  le  côté 
interne,  et  traversé  obliquement  du  bord  antérieur  au  limbe  posté- 
rieur par  une  bande  d’un  lieau  blanc,  anguleuse,  formée  de  cinq  ta- 
ches contiguës,  dont  les  quatre  antérieures,  inégales,  oblongues  et 
longitudinales,  la  cinquième  presque  orbiculaire;  la  côte  est  noire 
jusqu’à  la  base,  et  marquée  dans  son  milieu  d’un  groupe  de  quatre  ou 
cinq  points  blancs;  le  bord  interne  est  aussi  noir,  surtout  vers 
son  extrémité.  Le  dessous  de  chaque  aile  diffère  du  dessus  en  ce  que 
le  sommet  des  supérieures  est  d’un  cendré  I)leuâtre  dans  la  partie 
comprise  entre  la  hande  et  le  hord,  et  en  ce  que  le  fond  des  inférieu- 
res est  d’un  fauve  pâle,  avec  plus  ou  moins  de  hlanc  le  long  des  ner- 
vures. La  tête,  le  corselet  et  la  poitrine  sont  noirs  et  ponctués  de 
hlanc  ; l’ahdomen  est  fauve,  avec  quelques  taches  grisâtres  en  des- 
sous; les  antennes  sont  noires  avec  la  sommité  ferrugineuse. 

Cette  espèce  se  trouve  aux  Indes  orientales. 


GENRE  IDEA. 


IDEA.  FAB. 

Les  antennes  sont  presque  filiformes;  les  ailes  sont  allongées, 
presque  ovales  ; les  palpes  s’élèvent  manifestement  au  delà  du 
chaperon  ; le  second  article  est  beaucoup  plus  long  que  le  premier. 


IDEA  AGÉLIE.  idea  agelia.  god. 

Papilio  Idea.  linn.  fab.  cleuck.  hebbst.  donow. 


Toutes  les  ailes  sont  elliptiques,  entières,  un  peu  transparentes. 
Leur  dessus  est  d’un  blanc  grisâtre,  avec  des  veines  et  une  bordure 
postérieure  noires.  Cette  bordure  est  assez  large,  très  sinuée  sur 
le  bord  interne  et  divisée  dans  toute  sa  largeur,  du  moins  aux  ailes 
supérieures,  par  une  suite  de  gros  points  blancs,  les  uns  ronds,  les 
autres  ovales;  entre  chaque  veine,  et  vers  l’extrémité,  il  y a une  ta- 
che noire,  longitudinale  et  lancéolée,  aboutissant  à la  bordure.  Les 
premières  ailes  ont  en  outre  quatre  taches  noires,  irrégulières,  dont 
l’extérieure  placée  près  du  milieu  de  la  côte,  les  trois  intérieures 
formant  une  bande  trans  verse  et  arquée  qui  ne  descend  pas  jusqu’au  bord 
interne.  Le  dessous  de  ces  mêmes  ailes  est  semblable  au  dessus  ; le 
dessous  des  secondes  a deux  taches  de  plus,  savoir  : une  très  grande 
dans  la  cellule  du  disque  ; l’autre  en  forme  de  point,  vers  la  base.  Le 
corps  est  blanchâtre,  avec  une  ligne  noire  le  long  du  dos,  deux  lon- 
gitudinales et  deux  transverses,  également  noires,  sur  le  corselet  ; 
la  poitrine  est  rayée  de  noir  obliquement  ; les  côtés  de  l’abdomen 
offrent  chacun  une  rangée  de  points  obscurs  ; les  antennes  sont  en- 
tièrement noires. 

Celte  espèce  se  trouve  dans  l’île  d’Amboine 
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GENRE  HELIGONIE. 

IIELICONIA.  LATR.  MECHANITIS.  far. 

Le  bord  interne  des  ailes  inférieures  n’embrassant  pas  le  dessous 
de  l’abdomen  ; les  palpes  inférieurs  sont  grêles  et  cylindriques  ; les 
antennes  sont  un  peu  plus  longues  que  la  tête  et  le  tronc,  et  se  ter- 
minent en  se  grossissant  vers  leur  extrémité. 

HELIGONIE  SARA,  ueliconia  sara.  god. 

Papilio  Rhea.  cram.  — Papilio  Clytia.  cram. 

Les  quatre  ailes  sont  d’un  noir  foncé  en  dessus,  avec  un  reflet  bleu 
à la  base.  Les  supérieures  ont  deux  taches  d’un  jaune  soufre,  irans- 
verses,  obliques,  dont  une  sur  le  milieu,  l’autre  près  du  sommet  : 
celle-ci  est  très  étroite  et  formée  de  quatre  taches  contiguës  ; l’inté- 
rieure, que  divise  inégalement  une  nervure  noire,  bifurquée,  est  tan- 
tôt oblongue,  tantôt  ovale  et  plus  courte;  les  inférieures,  dont  le  des- 
sus est  sans  taches,  ont  le  bord  postérieur  un  peu  dentelé  et  finement 
liseré  de  blanc  aux  échancrures.  Le  dessous  des  quatre  ailes  est  d’un 
noir  brun  : celui  des  premières  offre  deux  bandes  comme  en  dessous, 
mais  plus  pâles,  et  la  plus  intérieure  est  liée  à la  base  par  une  ligne 
longitudinale  : celui  des  secondes  a deux  lignes  transverses  et  ar- 
quées de  cinq  points  d’un  rouge  sanguin  plus  ou  moins  vif,  l’une  à la 
base,  l’autre  vers  le  milieu  du  bord  interne;  mais  la  dernière  man- 
que quelquefois.  Le  corps  est  noir,  avec  des  points  jaunâtres  sur  le 
corselet  et  sur  la  poitrine,  et  une  ligne  de  cette  couleur  sous  l’abdo- 
men; les  antennes  sont  noires. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

HELIGONIE  MELPOMÈNE.  helïconia  melpomene.  god. 

Papilio  Melpomene.  cram.  herdst. 

Toutes  les  ailes  sont  d’un  noir  assez  foncé  en  dessus.  Lessupérieu- 
rcs  ont,  sur  le  milieu,  une  bande  d’un  rouge  minium  sale,  iransverse. 


lürge,  un  peu  oblicjue,  terminée  [)resque  eu  pointe  intérieurement, 
l)lus  sinuée  dans  la  femelle  que  dans  le  mâle.  Les  inférieures  ne  pré- 
sentent aucune  tache.  Le  dessous  des  premières  ailes  diffère  du  des- 
sus, en  ce  que  le  fond  et  la  base  sont  plus  pâles.  Le  dessous  des  se- 
condes est  d’un  noir  brun,  avec  la  moitié  antérieure  de  la  cote  d un 
jaune  soufre  terne,  et  quelques  points  d’un  rouge  sanguin,  ranges 
en  demi-cercle  contre  la  base  ; l’origine  de  la  côte  des  premières  ai- 
les estaussi  du  même  rouge.  Le  corps  est  noir,  avec  une  ligne  jau- 
nâtre le  long  du  ventre,  et  des  points  de  cette  couleur  sur  la  poitrine 
et  sur  le  corselet  ; les  antennes  sont  entièrement  noires. 

On  trouve  celle  espèce  à la  Guyane. 

IIÉLICONIE  PHYLLIS.  heliconia.  phyllis.  god. 

Papilio  Phyllis.  herkst. — Papilio  Mexicanus.  petiv. 

Papilio  Roxane.  cram. 

Les  ailes  supérieures  ont,  entre  le  milieu  et  le  sommet,  une  bande 
d’un  rouge  vermillon  plus  ou  moins  vif,  transverse,  large,  parlant 
de  la  côte,  unidenlée  en  dehors  près  de  son  extrémité  inférieure , 
n’atteignant  pas  le  bord  interne;  il  y a en  outre,  à la  base,  une  ligne 
jaune,  longitudinale,  terminée  par  un  point  de  sa  couleur  ou  par  un 
point  rougeâtre.  Les  ailes  inférieures  ont,  vers  leur  origine,  et  à par- 
tir du  bord  abdominal,  une  bande  d’un  jaune  soufre,  droite,  de  mé- 
diocre largeur,  n’allant  pas  tout  à fait  jusqu’à  l’angle  externe.  Le 
dessous  des  unes  et  des  autres  ressemble  au  dessus,  mais  il  est  gé- 
néralement plus  pâle  ; les  secondes  ont  près  du  bord  interne  des 
points  d’un  rouge  carmin,  savoir  : quatre  au  dessus  de  la  bande 
jaune,  et  environ  le  même  nombre  au  dessous;  ces  derniers  forment 
une  ligne  transverse,  visible  quelquefois  du  côté  ojjposé.  Le  corps 
est  noir,  avec  des  points  jaunes  sur  le  corselet  et  sur  la  poitrine;  les 
antennes  sont  noires. 

Il  y a des  individus  dont  le  bord  postérieur  des  secondes  ailes  est 
précédé  en  dessous  d’une  ligne  arquée  rougeâtre,  mais  qui  devient 
d’un  jaune  pâle  près  du  sommet. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 
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HÉLICONIE  CIIARITONIA.  helicoma  charitoma  god 
Papilio  Charitonia.  cuam. 


Toutes  les  ailes  sont  noires,  avec  des  bandes  d’un  jaune  soufre. 
Les  supérieures  en  ont  trois,  dont  les  deux  extérieures  transverses 
et  obliques,  l’inlérieure  allant  directement  de  la  base  au  milieu  de 
la  surface,  où  elle  fait  un  peu  coude  pour  gagner  le  bord  postérieur 
au  dessus  de  l’angle  de  ce  nom.  Les  ailes  inférieures  eu  ont  deux, 
iransverses,  dont  la  supérieure  plus  large,  droite  et  continue;  l’in- 
férieure courbe,  formée  par  des  points  plus  gros  du  côté  du  bord 
interne  que  du  côté  du  sommet  ; le  bord  postérieur,  qui  est  légère- 
ment sinué,  présente  en  outre,  mais  seulement  vers  l’angle  delà  par- 
tie anale,  une  suite  de  six  à sept  points  jaunes,  très  petits,  il  y a 
près  de  la  base  un  ou  deux  points  d’un  rouge  carmin.  Le  dessous 
diffère  du  dessus  en  ce  que  les  ailes  de  devant  ont  la  côte  rougeâtre 
à leur  origine;  en  ce  que  celles  de  derrière  ont  quatre  points  d’un 
rouge  sanguin,  disposés  par  deux  près  du  bord  abdominal,  et  sépa- 
rés entre  eux  par  la  bande  supérieure  ; et,  enfin,  en  ce  que  les  points 
marginaux  de  ees  dernières  ailes  sont  blanchâtres,  et  s’étendent  jus- 
qu’au sommet.  Le  corps  est  noir,  avec  deux  points  jaunes  sur  la  tête 
et  sur  le  corselet,  des  lignes  de  cette  couleur  sur  les  côtés  de  l’ab- 
domen et  de  la  poitrine;  les  antennes  sont  noires. 

On  trouve  cette  espèce  dans  les  deux  continens  d’Amérique. 

HÉLICONIE  ILIONE.  heliconia  iuone.  god. 

Papilio  llione.  cram,  iierbst. 

Les  premières  ailes  sont  d’un  noir  foncé,  avec  trois  bandes  un 
peu  jaunâtres  et  transparentes;  la  tache  triangulaire  et  longitudinale 
de  la  base  est  plus  grande,  tandis  qu’au  contraire  la  bande  trans- 
verse de  leur  milieu  est  moins  large  et  partagée  en  cinq  taches,  dont 
les  trois  inférieures  en  forme  de  points.  Les  secondes  ailes  sont  un 
peu  jaunâtres  et  transparentes,  avec  des  nervures  plus  ou  moins di- 
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latées  el  une  bordure  postérieure,  noires  : ces  mêmes  ailes  ont  qua- 
tre à cinq  dents  courbes.  Le  dessous  des  quatre  ailes  diffère  du 
dessus  par  les  bandes  des  ailes  supérieures  et  les  nervures  des  infé- 
rieures qui  sont  bordées  de  blanc.  Le  corps  est  d’un  cendré  obscur, 
avec  le  corselet  et  la  poitrine  ponctués  de  blanc;  les  antennes  sont 
noires,  avec  la  massue  d’un  jaune  roussâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil. 

HÉLICONIE  NARCEA. 

HELICONIA  NARCOEA.  GOD. 

Les  ailes  supérieures  sont  noires,  avec  le  bord  postérieur  entier  et 
un  peu  rétréci  vers  le  sommet;  leur  moitié  antérieure,  à l’exception 
de  la  côte,  est  d’une  couleur  fauve,  formant  un  triangle  très  allongé, 
que  divisent  à partir  de  la  base,  deux  raies  noires,  longitudinales, 
dont  l’intérieure  un  peu  arquée  et  atteignant  l’angle  anal  de  l’aile,  la 
supérieure  courbe,  crochue  et  élargie  à son  extrémité;  non  loin  de 
cette  partie  fauve,  ou  quelquefois  immédiatement  après,  l’on  voit 
une  bande  jaune,  transverse,  plus  ou  moins  large,  un  peu  sinuée,  se 
dirigeant  obliquement  du  bord  antérieur  au  bord  postérieur;  vient 
ensuite  une  tache  blanche,  ronde,  assez  grande,  placée  près  du 
sommet.  Les  ailes  inférieures  sont  fauves,  avec  une  bande  jaune, 
assez  large,  partant  du  bord  interne,  se  dirigeant  vers  le  sommet,  et 
bordée  inférieurement  par  uné  ligne  noire,  droite;  la  côte  et  le 
limbe  postérieur  sont  également  noirs.  Le  dessous  de  chaque  aile 
diffère  du  dessus  en  ce  qu’il  est  sensiblement  moins  foncé;  en  ce  que 
celui  des  inférieures  offre,  sur  la  ligne  noire  qui  borde  la  bande 
jaune,  une  rangée  de  taches  ovales  encore  plus  noires,  et,  le  long 
du  bord  postérieur,  une  suite  de  traits  blancs,  longitudinaux;  ce 
bord  est  finement  dentelé  et  liseré  de  blanc  aux  e'chancrures.  Le 
corps  est  cendré,  avec  des  points  blancs  sur  la  tête  et  des  taches 
jaunâtres  sur  le  corselet;  les  antennes  sont  noires,  avec  l’extrémité 
d’un  jaune  d’ocre. 

Cette  espèce  se  trouve  aux  Antilles. 
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HÉLICONIE  EVE.  heuconia  eva.  god. 

Vapilio  Eva.  jon. — Papilio  Pasinuntia.  cram. — Papilio  Ceres.  herbst. 


' Toutes  les  ailes  sont  obloiigues;  les  premières  ont  le  bord  posté- 
rieur arrondi  et  bien  entier;  les  secondes  l’ont  également  arrondi, 
mais  légèrement  denté  aux  points  où  se  terminent  les  principales 
nervures.  Les  unes  et  les  autres  sont  d’un  noir  foncé  et  sembables 
de  chaque  coté.  De  la  base  des  supérieures  partent  deux  bandes 
fauves,  jaunâtres  à leur  origine,  longitudinales,  divergentes,  dont 
l’antérieure  plus  étroite  et  presque  de  moitié  plus  courte;  immédia- 
tement au  bout  de  celle-ci  est  une  bande  d’un  jaune  d’ocre,  trans- 
verse, oblique,  très  anguleuse,  coupée  par  de  fines  nervures  noires, 
ayant  la  partie  qui  regarde  la  côte  tantôt  rétrécie,  tantôt  profon- 
dément bifide  ; viennent  ensuite  quatre  moyennes  taches  du  même 
jaune,  à peu  près  en  forme  de  coin  , disposées  en  un  arc  transverse 
vis-à-vis  du  sommet.  Les  secondes  ailes  ont  deux  bandes  fauves, 
transverses,  dont  l’intérieure  droite,  faiblement  sinuée  sur  le  côté  in- 
férieur et  placée  un  peu  au-dessus  du  milieu  de  la  surface;  l’exté- 
rieure courbe,  sinuée  sur  les  deux  côtés , allant  de  la  base  au  bord 
interne  et  enveloppant  la  précédente  ; le  limbe  de  derrière  est  en  ou- 
tre divisé  par  une  ligne  arquée  de  douze,  ou  treize  points  blancs,  un 
peu  diaphanes. 

Le  corps  est  d’un  cendré  noirâtre , avec  deux  taches  jaunes  sur  le 
corselet,  et  une  ligne  longitudinale  de  cette  couleur  sur  chaque  côté 
de  l’ahdomen;  la  tête  et  la  poitrine  sont  ponctuées  de  blanc,  ainsi 
que  le  bas  du  ventre;  les  antennes  sont  noires  avec  l’extrémité  noirâtre. 

Cette  espèce  présente  deux  variétés  assez  remarquables.  Elle  se 
trouve  à Surinam.  r 


I.KE.  EK. 


l3  LIV  . 
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IIFMCOIVIE  DE  HUMBOMri. 


HEUCOMA  HUMBÜLDTII.  GOl). 


Dans  cette  espèce  les  ailes  sont  proportionnellement  moins  étroi- 
tes que  chez  les  precedentes.  Leur  dessus  est  d’un  noir-mal  et  foncé, 
avec  le  bord  postérieur  entrecoupé  de  blanc  et  légèrement  sinué. 
Les  premières  sont  traversées  par  deux  lignes  de  taches  d’un  jaune- 
soufre,  un  peu  luisantes,  dont  les  supérieures  plus  petites^  la  ligné 
intérieure,  composée  d’environ  six  taches,  commence  près  du  mi- 
lieu de  la  côte,  et  descend  près  de  l’angle  interne,  en  décrivant  un 
arc;  la  ligne  extérieure,  consistant  en  quatre  ladies,  occupe  le  mi- 
lieu de  l’espace  compris  entre  la  première  et  le  sommet.  Les  secon- 
des ailes  ont,  au  delà  du  milieu,  une  bande  d’un  jaune- soufre , 
formée  par  des  tacbes,  dont  les  extérieures  plus  petites,  plus  arron- 
dies , moins  rapprochées.  Le  dessous  des  ({uatre  ailes  est  noir  comme 
le  dessus:  celui  des  supérieures  offre,  indépendamment  des  deux 
lignes  jaunes  maculaires  qu’on  a indiquées,  deux  taches  de  cette 
couleur,  grandes,  dont  l’une,  en  forme  de  bande , partant  de  la  base 
et  s’étendant  le  long  de  la  cellule  discoïdale;  l’autre,  presque  car- 
rée, au  bout  de  la  précédente,  et  s’approchant  un  peu  du  bord  d’en 
bas.  Le  dessous  des  ailes  inférieures  a,  près  de  son  origine,  une  li- 
gne blanche,  transverse  et  arquée  ; puis  une  bande  d’un  jaune  sou- 
fre, également  transverse  , en  forme  de  triangle  étroit  et  allongé, 
commençant  un  peu  au-dessous  du  bord  antérieur,  et  gagnant  le 
bord  opposé,  où  elle,  s’élargit  nu  peu;  vient  ensuite  une  seconde 
bande  jaune , correspondante  à celle  du  dessus  ; dans  l’intervalle  qui 
sépare  ces  deux  bandes,  entre  le  milieu  de  la  surface  et  le  bord  d’en 
haut , est  une  tache  couleur  de  tabac  d’Espagne , grande,  anguleuse, 
presque  ovale;  il  y a en  outre , le  long  du  bord  postérieur  de  toutes 
les  ailes,  une  rangée  de  taches  blanches,  petites,  plus  ou  moins  ar- 
rondies, et  souvent  disposées  par  deux  entre  les  nervures  principa- 
les : ces  taches  montent  sur  les  secondes  ailes  jusque  vers  le  milieu 
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du  bord  aiilérieur,  lequel  est  garni  eu  dessus,  près  de  la  base,  de 
poils  nombreux,  longs  el  couchés  parallèlement.  Les  antennes  sont 
noires,  grêles,  presque  filiformes,  et  un  peu  plus  grosses  vers  leur 
extrémité,  qui  est  un  peu  arquée;  le  corps  est  d’un  foncé  noir,  avec 
une  bande  jaune  le  long  du  ventre. 

Cette  espèce  se  trouve  sur  les  bords  de  la  rivière  des  Ama/ones. 


GENRE  AGREE. 

ACKÆA.  fab. 

Le  bord  interne  des  ailes  inférieures  n’embrasse  presque  pas 
le  dessous  de  l’abdomen;  les  palpes  inférieurs  sont  grêles  et  pres- 
<jue  cylindriques;  les  antennes  sont  peu  allongées  el  terminées  brus- 
quement en  boutons. 

AGRÉE  ZIDORA.  acræa  zidoka.  god. 

Papilio  Zetes.  fab.  — Papilio  Egina.  STorn. 

Le  dessus  des  ailes  inférieures  est  d’un  brun  obscur  à la  base 
ainsi  qu’au  bord  postérieur,  et  traversé  entre  ces  deux  parties  par 
une  bande  fauve  ou  d’un  rouge-cerise,  large,  courbe,  et  dentée  en  de- 
hors, ayant  le  milieu  marqué  de  quelques  points  noirs  : cette  bande 
s’étend  un  pen  sur  les  ailes  supérieures  du  mâle;  dans  la  femelle, 
au  contraire,  elle  monte  beaucoup  plus  haut,  et  elle  est  divisée  en 
cinq  taches  ovales , dont  la  supérieure  plus  petite.  Ces  ailes  sont 
d’un  brun  obscur  en  dessus , un  peu  transparentes , avec  quelques 
taches  noires  sur  le  disque.  Le  dessous  diffère  du  dessus  par  le  fond 
qui  est  luisant.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  verdâtre  depuis 
la  base  jusqu’au  milieu,  avec  un  grand  nombre  de  points  noirs, 
épars,  et  deux  ou  trois  taches  rougeâtres  près  du  corps;  la  partie 
qui  correspond  à la  bande  fauve  du  dessus  est  ici  très  pâle;  la  bor- 
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dure  noire  est  divisée  par  une  suite  de  sept  taches  verdâtres,  et 
elle  a sur  son  côté  interne  une  rangée  d’autant  de  taches  roussâtres. 
Le  corps  est  noir , avec  des  points  blancs  sur  le  corselet  et  sur  la 
poitrine  ; les  antennes  sont  noires. 

On  trouve  cette  espèce  à la  Sierra-Leone. 


AGRÉE  EURYTA.  acræa  euryta.  god. 

Papilio  Euryta.  liniv.  fab.  — Papilio  Eurytus.  clërck. 

Papilio  Tirnandra.  jov. 

Les  ailes  supérieures  sont  d’un  brun  noirâtre , et  traversées  par 
une  bande  d’un  blanc  roussâtre  dans  le  mâle , très  blanche  dans  la 
femelle,  plus  large  dans  celle-ci  que  dans  celui-là,  siuuée  sur  les 
côtés,  et  coupée  par  de  fines  nervures  de  la  couleur  du  fond;  cette 
bande  descend  obliquement  de  la  côte  vers  l’angle  postérieur,  au 
dessus  duquel  elle  se  rétrécit  beaucoup,  et  se  replie  en  dedans  pour 
gagner  le  bord  interne,  qui  dans  certains  individus  est  en  outre  roux 
ou  blanchâtre,  suivant  le  sexe.  Les  ailes  inférieures  sont  rousses 
dans  le  mâle,  d’un  blanc  roussâtre  dans  la  femelle,  avec  des  stries 
longitudinales,  et  l’extrémité  d’un  brun  noirâtre.  Le  dessous  des 
unes  et  des  autres  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il  est  plus  pâle  ; en  ce 
que  la  base  des  secondes  offre,  sur  un  fond  ferrugineux,  une 
quinzaine  de  points  noirs  qu’on  aperçoit  du  côté  opposé.  Le  corps 
est  noirâtre,  avec  des  points  blancs  sur  le  corselet,  des  taches  et 
des  petits  anneaux  noirâtres  sur  l’abdomen;  les  antennes  sont  noires. 

Se  trouve  à Sierra-Leone. 
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AGRÉE  THALIE.  acræa  thalia.  god. 

Papilio  Thalia.  liivn.  fab.  clerck.  cuam.  herbst. 

Papilio  Pjrrha.  fab. — Papilio  Lacœna.  jon. 

Les  ailes  supérieures  sont  d’un  Lrun  obscur,  avec  des  taches  d’un 
jaune  d’ocre,  disposées  ainsi  qu’il  suit:  deux  longitudinales,  dont 
l’antérieure  plus  courte  à la  base;  deux  presque  orbiculaires  et  plus 
ou  moins  rapprochées,  sur  le  milieu;  cinq  oblongues,  inégales  et 
contiguës,  formant  une  bande  transverse  vis-à-vis  du  sommet.  Les 
inférieures  en  dessus  sont  d’une  couleur  ferrugineuse,  avec  des 
rayons  ou  stries  et  une  bande  marginale  d’un  brun  obscur.  Le  des- 
sous de  chaque  aile  présente  le  même  dessin  que  le  dessus,  mais  le 
fond  des  secondes  ailes  est  beaucoup  plus  pâle.  Le  corps  est  noi- 
râtre en  dessus , avec  deux  points  jaunes  sur  le  devant  du  corselet  ; 
d’un  gris  jaunâtre  en  dessous,  avec  deux  lignes  noires,  longitudi- 
nales sur  le  ventre  ; les  antennes  sont  noires. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

AGRÉE  VIBILIE. 

ACRÆA  VIBILIA.  GOD. 

Les  premières  ailes  sont  noires  en  dessus , avec  le  bord  interne  et 
deux  bandes  fauves  : la  bande  antérieure  s’étend  de  la  base  jusque 
vers  le  milieu  de  la  surface,  où  elle  est  profondément  bifide , et  des- 
cend ensuite,  en  se  courbant  et  en  s’élargissant,  jusqu’auprès  de 
l’angle  anal;  elle  est  en  outre  coupée,  au  bas  de  la  fissure,  par  une 
nervure  noire,  plus  ou  moins  dilatée;  la  bande  extérieure  est  placée 
transversalement  et  obliquement  vis-à-vis  du  sommet,  sans  attein- 
dre les  bords;  les  deux  côtés  sont  sinués,  notamment  celui  qui  re- 
garde la  base.  Les  secondes  ailes  sont  fauves  en  dessus,  avec  des 
stries  et  une  bordure  extérieure,  noires;  celle  bordure  est  large, 
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courbe  el  crénelée  iutérieureinenl.  Le  dessous  des  quatre  ailes  dif- 
lère  du  dessus  eu  ce  qu’il  est  beaucoup  plus  pâle,  et  qu’il  olTre,  le 
long  du  bord  postérieur,  une  rangée  de  points  blancs,  rapprochés 
deux  à deux  entre  les  principales  nervures  ; enfin , en  ce  que  le  dis- 
que des  secondes  ailes  est  un  peu  blanchâtre,  et  qu’il  y a près  de 
leur  origine  un  gros  point  de  cette  couleur.  Le  corps  est  noir,  avec 
les  côtés  de  l’abdomen  roussâtres,  et  des  points  blancs  sur  le  corselet 
et  sur  la  poitrine;  les  antennes  sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil. 

GENRE  GETHOSIE. 

CETMOSIA.  FAB. 

Les  palpes  inférieurs  sont  courts;  les  crochets  des  tarses  sont 
simples  et  sans  divisions. 

CETHOSIE  JULIE,  cethosia  julia.  god. 

Papilio  Julia  fab.  — Papilio  Alcionea.  cram. 

Le  mâle  est  d’un  fauve  vif  en  dessus  ; le  dessus  de  la  femelle  d’un 
fauve  clair,  mais  un  peu  rembruni  vers  la  base  des  premières  ailes. 
Celles-ci  ont  le  bord  postérieur  noir  et  un  peu  concave;  leur  som- 
met offre,  à partir  de  ce  même  bord  jusqu’au  milieu  de  la  côte,  un 
espace  noir,  grand,  triangulaire,  occupé  en  majeure  partie  par  une 
tache  fauve,  un  peu  oblique  et  bifide  en  arrière.  Les  secondes  ailes 
sont  dentées  et  terminées  par  une  bordure  noire , assez  large,  cré- 
nelée intérieurement,  divisée  dans  toute  sa  longueur  par  un  dou- 
ble rang  de  taches  fauves,  obscures  , dont  les  extérieures  linéaires. 
Les  quatre  ailes  en  dessous  sont  entièrement  d’une  couleur  tuilée 
pâle,  avec  une  bordure  encore  plus  pâle,  transverse,  postérieure, 
anguleuse,  et  trois  ou  quatre  croissans  blancs,  alignés  transversale- 
ment près  de  l’angle  anal.  Les  ailes  inférieures  ont  eu  outre  vers  leur 
origine,  cl  parallèlement  à la  côte,  une  ligne  blanche,  un  peu  courbe. 
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et  terminée  près  de  la  base  par  un  point  d’un  rouge  sanguin;  cette 
<lernière  couleur  est,  du  moins  dans  les  mâles,  celle  de  la  naissance 
de  la  côte  des  ailes  supérieures.  Le  corps  est,  de  part  et  d’autre,  du 
même  ton  cpie  les  ailes  ; les  antennes  sont  noires , avec  l'extrémité 
un  peu  roussâlre. 

Assez  commune  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


CÉTHOSIE  JUNON.  cethosia  juno.  god. 

Papilio  Juno.  fab.  cuam.  iiebbst. 

Le  mâle  est  d’un  fauve  vif  en  dessus;  le  dessus  de  la  femelle  est 
d’un  fauve  moins  foncé.  Les  premières  ailes  ont  le  bord  postérieur 
denté,  rétréci  et  prolongé  à l’angle  du  sommet,  qui  est  arrondi;  ce 
même  bord  est  noir,  ainsi  que  la  côte;  de  celle-ci  partent  deux  ban- 
des étroites,  également  noires , dont  l’extérieure  transverse,  obli- 
que, un  peu  sinuée,  et  aboutissant  vers  le  milieu  du  bord  de  der- 
rière; l’intérieure  occupant  environ  le  tiers  de  la  côte  à partir  de  la 
base,  se  courbant  ensuite,  mais  n’atteignant  pas  le  milieu  de  la  sur- 
face. Les  secondes  ailes  sont  dentées  et  terminées  par  une  bande 
noire,  large,  courbe,  un  tant  soit  peu  crénelée  intérieurement.  Le 
dessous  des  supérieures  est  d’un  fauve  clair,  plus  ou  moins  rougeâ- 
tre , avec  deux  bandes  noires , et  des  taches  argentées  au  sommet  et 
le  long  du  bord  postérieur,  lesquels  sont  ici  marbrés  de  brun  ob- 
scur et  de  jaunâtre  pâle.  Les  ailes  inférieures  sont  entièrement  mar- 
brées de  la  même  manière  en  dessous , avec  une  multitude  de  taches 
argentées,  les  unes  grandes  et  éparses  depuis  la  base  jusqu’au  delà 
du  milieu , les  autres  petites  et  alignées  tout  le  long  du  bord  posté- 
rieur; parmi  les  premières  ailes  il  en  est  une  plus  grande  encore  que 
les  autres,  et  dont  le  côté  supérieur  est  bifide;  les  extérieures  sont 
en  forme  de  points,  dont  quelques-uns  oblongs.  Le  corps  est  fauve 
en  dessus,  grisâtre  en  dessous,  avec  des  points  blancs  sur  la  tête 
et  sur  le  corselet  ; les  antennes  sont  noires. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


OETHOSIE  DIDON.  cethosia  dido.  god. 
Papilio  Dido.  linn.  fab.  clerck.  sera.  cram. 


Toutes  les  ailes  sont  dentées,  noires  en  dessus.  Les  premières  ont 
deux  bandes  d’un  vert  céladon,  l’une  longitudinale,  l’autre  trans- 
verse : la  première,  ou  celle  de  la  base,  est  lancéolée  et  s’étend  jus- 
qu’au disque , mais  en  se  rapprochant  plus  du  bord  antérieur  que  du 
bord  interne;  la  seconde,  plus  large  et  fortement  interrompue,  est 
composée  de  cinq  taches  inégales,  oblongues  et  contiguës,  dont  les 
deux  inférieures  placées  contre  le  bout  de  la  bande  précédente,  les 
trois  supérieures  près  de  la  côte  ; celle-ci  offre  en  outre,  depuis  son 
milieu  jusqu’au  sommet,  une  ligne  longitudinale  de  trois  ou  quatre 
petites  taches  d’un  vert  blanchâtre;  il  arrive  même  que  certains  indi- 
vidus ont  à l’angle  interne  un  double  point,  et  sur  le  bord  de  ce  nom, 
au  bas  de  la  bande  transverse,  un  trait  de  la  couleur  de  ces  taches. 
Les  secondes  ailes  ont  deux  bandes  transverses,  qui  sont  aussi  d’un 
vert  céladon  ; l’antérieure , placée  à peu  de  distance  de  la  base , et 
coupée  par  de  fines  nervures  noirâtres,  se  dirige  obliquement  du 
bord  abdominal  vers  l’extrémité  de  la  côte,  où  elle  se  termine  pres- 
que en  pointe;  la  postérieure,  consistant  en  six  ou  sept  taches  or- 
biculaires,  est  moins  large , courbée  au  dehors  et  parallèle  au  bord 
de  derrière.  Le  dessous  des  quatre  ailes  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il 
est  d’un  noir  brun  pâle;  en  ce  que  toutes  les  parties  vertes  sont 
entièrement  bordées  de  blanc  nacré  ; en  ce  qu’il  y a le  long  du  bord 
postérieur  un  cordon  de  lunules  du  même  blanc , et  toutes  coupées 
en  deux  par  une  nervure  noirâtre  ; et  en  ce  que  l’on  voit  près  de  la 
naissance  des  secondes  ailes  une  petite  ligne  rougeâtre  longitudinale. 
Le  dessus  du  corps  est  noir , le  dessous  est  grisâtre , avec  quelques 
points  roussâtres  sur  le  corselet. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 
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CÉTHOSIE  LAMAUCK. 


CETHOSIA  LAMAHCKII.  GOD. 

Toutes  les  ailes  sont  dentées,  noires  en  dessus,  avec  un  reflet 
d’un  bleu -foncé  et  la  base  d’un  jaune-orangé.  Leur  dessous  a envi- 
ron le  tiers  antérieur  d’un  blanc- sale  et  ondé  de  noir-vif,  les  deux 
autres  tiers  d’un  noir-brun,  avec  deux  bandes  ferrugineuses,  trans- 
verses, courbes,  parallèles,  dont  l’intérieure  maculaire,  souvent  peu 
prononcée  aux  premières  ailes  5 il  y a en  outre , le  long  du  bord 
postérieur  des  unes  et  des  autres,  une  ligne  blanchâtre  en  feston  , 
renfermant  un  point  de  cette  couleur  dans  chacun  de  ses  creux.  Le 
dessus  du  corps  est  fauve,  le  dessous  est  grisâtre  ; les  antennes 
sont  entièrement  noires. 

Cette  jolie  espèce  se  trouve  à la  Nouvelle-Hollande. 

CÉTHOSIE  LESCHENAULT. 

CETHOSIA  LESCHENAULT.  GOD. 

Les  quatres  ailes  sont  à peu  près  rondes,  et  dentées.  Leur  dessus 
est  d’un  noir-velouté  à reflet  violâtre,  avec  une  bande  d’un  jaune 
d’ocre,  terminale,  large,  se  répétant  en  dessous , et  formée  par  des 
taches  très  voisines,  qui  sont  en  forme  de  coin.  Eu  avant  de  cette 
bande,  et  non  loin  de  la  côte,  le  dessous  des  premières  ailes  offre 
deux  taches  du  même  jaune.  Le  dessous  de  chaque  aile  est  ferrugi- 
neux et  dessiné  ainsi  qu’il  suit  : entre  la  base  et  le  milieu  sont  trois 
bandes  transverses  d’un  vert-grisâtre , coupées  dans  le  sens  de  leur 
longueur  par  des  lignes  noires;  vient  ensuite,  parallèlement  à la 
bande  terminale  , une  série  de  petites  taches  plus  ou  moins  noires  , 
réniformes  , entourées  de  jaunâtre  aux  ailes  de  devant,  de  cendré 
à celles  de  derrière. 

Se  trouve  dans  l’île  de  Java. 
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CÉTHOSIE  PENTHÉSILÉE,  cethosia  pentiiesilea.  god. 

Papilio  Penthesilea,  ciiam.  iierbst. 

Les  ailes  sont  fauves  en  dessus,  avec  une  bande  terminale  noirâ- 
tre que  divise  une  suite  de  croissans  blanchâtres , concaves  en  de- 
hors. Vis-à-vis  du  sommet  des  ailes  supérieures  est  un  espace  d’un 
noir-bleuâtre  , grand,  triangulaire,  adhérent  à la  bordure,  sur  le- 
quel est  une  bande  blanche,  transverse  , oblique , sinueuse,  séparée 
des  croissans  par  un  arc  transversal  de  quatre  ou  cinq  points  de  sa 
couleur.  La  bordure  des  ailes  inférieures  est  précédée  intérieure- 
ment de  deux  rangs  de  taches  noires,  dont  les  antérieures  en  forme 
de  points,  les  autres  lunulées  ; il  y a aussi  deux  ou  trois  points  ob- 
scurs sur  le  disque  et  autant  sur  le  milieu  de  la  côte.  Le  dessous 
des  quatre  ailes  est  fauve,  coupé  de  noir  et  de  bleuâtre  vers  la  base, 
traversé  au  milieu  par  une  bande  jaunâtre,  ponctuée  de  noir  sur  les 
côtés,  ensuite  par  un  cordon  de  taclies  blanches,  en  forme  de  coin  , 
ayant  chacun  un  gros  point  noir  à leur  sommet  et  deux  plus  petits  à 
leur  basej  à la  bande  marginale  du  dessus  correspond  une  bande  noirâ- 
tre en  feston  , que  partage  dans  le  sens  de  sa  longueur  une  ligne 
blanche  de  la  même  forme,  et  dans  les  creux  de  laquelle  il  y a un 
petit  trait  blanc  longitudinal;  on  aperçoit  en  outre,  vis-à-vis  du  som- 
met des  ailes  supérieures,  la  bande  blanche  de  la  surface  opposée. 
Le  dessus  du  corps  est  fauve,le  dessous  est  grisâtre,  avec  les  antennes 
noires. 

Se  trouve  dans  l’île  de  Java. 

CÉTHOSIE  CYDIPPE.  cethosia  cydippe.  god. 

Papilio  Cydippe.  hnn.  fab.  ceerck.  herbst. — Papilio  Ino.  cram. 

Les  quatre  ailes  sont  dentelées  et  liserées  de  blanchâtre  aux  échan- 
crures. Le  dessus  est  d’un  fauve  vif  dans  le  mâle,  d’un  briqueté-ob- 
scur  et  un  peu  verdâtre  dans  la  femelle,  avec  une  bordure  d’un  brun- 
noirâtre,  très  large  et  arquée  intérieurement.  Cette  bordure  jette  un 
léger  reflet  violâtre,  et  elle  est  entièrement  divisée  par  deux  lignes 
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courbes  et  parallèles  de  croissans  blancs,  qui  se  regardent  par  la 
convexité.  Entre  ces  croissans  et  le  côté  interne  de  la  bordure,  les 
premières  ailes  ont  une  bande  d’un  beau  blanc,  transverse,  courte, 
appuyée  sur  la  côte , consistant  en  cinq  taches  contiguës , dont  la 
supérieure  et  la  plus  inférieure  beaucoup  moins  grandes;  la  côte  des 
mêmes  ailes  est  ensuite  coupée  par  des  points  noirs  jusqu’auprès  de 
son  origine.  Les  secondes  ailes  offrent  deux  points  de  cette  couleur, 
entre  le  disque  et  le  milieu  de  la  côte.  Le  dessous  des  unes  et  des 
autres  diffère  du  dessus , en  ce  que  le  fond  est  fauve  dans  les  deux 
sexes;  en  ce  que  les  points  de  la  partie  antérieure  de  la  côte  des 
premières  ailes  sont  remplacés  par  des  bandelettes  noires , bordées 
de  bleu-ardoisé  , courtes  et  transversales  ; en  ce  que  les  ailes  infé- 
rieures sont  traversées  par  quatre  bandelettes  semblables,  dont 
trois  placées  près  de  la  base,  la  quatrième  isolée  sur  le  milieu  ; en- 
fin , en  ce  qu’aux  croissans  intérieurs  de  ces  dernières  ailes  corres- 
pondent des  taches  oculaires  violâtres,  dont  la  prunelle  est  noire 
et  s’aperçoit  un  peu  sur  la  surface  opposée.  Le  corps  est  noirâtre 
avec  les  côtés  de  l’abdomen  fauves  et  le  ventre  grisâtre  ; les  antennes 
sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Chine. 

GENRE  ARGYNNE. 

ARGYNNIS.  FAB. 

Les  antennes  se  terminent  brusquement  par  un  bouton  court,  en 
forme  de  toupie  ou  ovoïde  ; les  palpes  inférieurs  sont  terminés  brus- 
quement par  un  article  grêle  et  aciculaire  ou  en  pointes  d’aiguilles, 
et  paraissant  ainsi  écartés  entre  eux  à leur  extrémité. 
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ARGYNNE  IDA  LIE.  argynnis  idalia.  gou. 

Papilio  Idalia.  fab.  cram.  dbuuy.  itEBBSX. 

Les  premières  ailes  sont  fauves  en  dessus,  avec  une. quinzaine  de 
taches  noires,  dont  les  anlcrieures  linéaires  et  appuyées  transver- 
salement sous  la  cote  qui  est  elle-même  noire,  les  suivantes  formant 
sur  le  milieu  une  bande  transverse  et  en  zig-zag,  les  autres  rondes, 
plus  petites  et  disposées  en  une  ligne  parallèle  au  bord  postérieur  ; 
ce  bord  est  couvert  par  une  bande  noire,  assez  large,  dentée  inté- 
rieurement, divisée  dans  le  mâle  par  une  suite  de  lunules  fauves,  et 
dans  la  femelle  par  une  suite  de  points  blancs  ; celle-ci  a encore 
quelques  points  semblables  vis-à-vis  du  sommet , où  la  bordure  se 
dilate  intérieurement.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  noir-bleuâtre  en 
dessus,  garnis  de  poils  roussâtres  à leur  hase,  et  traversées  entre 
le  milieu  et  le  bout  par  deux  rangées  de  gros  points  blancs,  mais 
dont  les  extérieurs  fauves  dans  le  mâle.  Le  dessous  des  ailes  supé- 
rieures diffère  du  dessus,  en  ce  que  la  bande  terminale  est  moins 
foncée,  et  en  ce  que  les  taches  qui  la  divisent  sont  un  peu  argentées. 
Le  dessous  des  ailes  inférieures  est  d’un  brun  obscur,  avec  environ 
vingt-deux  taches  nacrées,  dont  les  sept  marginales  en  forme  de  lu- 
nules , celle  du  disque  en  forme  de  coin,  et  partagée  par  un  trait 
noir;  les  autres  àpeu-près  elliptiques  ; l’origine  delà  côte  et  le  bord 
interne  sont  aussi  nacrés,  et  les  petites  échancrures  de  chaque  aile 
sont  liserées  de  blane.  Le  corps  est  noirâtre,  avec  des  poils  fauves 
sur  le  corselet  ; les  antennes  sont  brunâtres  , avec  l’extrémité  du 
bouton  d’un  fauve-jaunâtre. 

Se  trouve  à la  .ïamaïque  et  dans  l’Amérique  septentrionale. 
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AUGYNNE  NIPHÉ.  augyninis  niphe.  goo. 

Papilio  Niphe.  eian.  fab.  cram.  uerbst.  — Papilio  Hyperbius.  lumn. 

Le  Léopard  de  la  Chine,  daub. 

Les  ailes  sont  d’un  fauve-jaunâlre  parsemées  de  taches  noires  en 
dessus,  et  terminées  par  une  bordure  également  noire , crénelée  en 
dedans  et  offrant  deux  rangées  de  lunules  bleuâtres,  opposées  par  la 
courbure;  il  y a en  outre  vis-à-vis  du  sommet  des  premières  ailes 
un  espace  d’un  noir  bleuâtre , grand , triangulaire,  sur  lequel  on 
aperçoit  une  bande  blanche,  trarisverse,  oblique,  sinuée,  coupée 
par  les  nervures,  accompagnée  en  dehors  d’un  arc  de  sa  couleur, 
et  marquée  inférieurement  de  deux  points  noirs.  Le  dessous  de  ces 
mêmes  ailes  diffère  du  dessus  par  la  jDartie  fauve  qui  est  ici  d’une 
teinte  rougeâtre  ; le  sommet  est  verdâtre  jusqu’à  la  bande  blanche,  et 
les  quatre  points  qui  la  précèdent  sont  argentés.  Le  dessous  des 
secondes  ailes  est  verdâtre,  avec  des  taches  argentées,  la  plupart  en 
forme  de  croissans  et  bordées  de  noir  sur  un  de  leurs  côtés , indé- 
pendamment desquelles  il  y a sur  un  espace  plus  clair,  entre  le 
milieu  et  l’extrémité , une  rangée  courbe  et  transverse  de  cinq  ta- 
ches verdâtres  , oculaires  , ayant  la  prunelle  argentée.  Les  échan- 
crures de  chaque  aile  sont  blanchâtres,  et  surmontées  en  dessous 
d’une  légère  ligne  noire  en  feston.  Les  antennes  sont  brunâtres,  avec 
le  bouton  noir  et  fauve  à son  extrémité. 

Se  (rouve  en  Chine. 

GENRE  VANESSE. 

VANESSA.  fab.  latr. 

Les  antennes  se  terminent  brusquement  par  un  bouton  court,  eu 
forme  de  toupie  ou  ovoïde;  les  palpes  inférieurs  sont  terminés 
insensiblement  en  pointe  et  contigus. 
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VANESSE  JULIENNE,  vanessa  jüliana.  god. 

Papilio  Juliana.  fab.  cram.  heiibst. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-obscur  en  dessus , avec  une  bande  d’un 
blanc-verdâtre , transverse,  large,  placée  entre  le  milieu  et  le  lim- 
be postérieur.  La  bande  des  ailes  supérieures  est  composée  d’un 
double  rang  de  taches,  dont  les  intérieures  plus  petites  et  en  crois- 
sans  , les  extérieures  ovales  et  chargées  chacune  d’un  gros  point 
noir.  La  bande  des  ailes  inférieures  est  continue,  précédée  en  de- 
hors d’un  cordon  de  lunules  de  sa  couleur,  et  l’on  y aperçoit  deux 
taches  oculaires  noires  , ayant  la  prunelle  bleuâtre  et  l’iris  jaune. 
Le  dessous  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il  est  plus  pâle,  et  en  ce 
que  la  bande  des  premières  ailes  est  entière  comme  celle  des  se- 
condes. 

Se  trouve  dans  Tîle  d’Amboine. 

VANESSE  AGLATONICE. 

VANESSA  AGLATONICE.  GOD. 

Papilio  A nacardii.  linn.  clerck.  fab. — Papilio  P arhas sus . drury. 

Papilio  Æthiopa.  palissot  - beauvois. 

Papilio  Opaloe.  palissot-beauvois. 

Chez  cette  espèce  , les  ailes  sont  légèrement  dentées,  couleur 
de  nacre  de  perle  en  dessus,  avec  des  points  noirs  dont  les  exté- 
rieurs plus  petits  et  formant  une  rangée  parallèle  au  bord  posté- 
rieur ; les  autres  plus  gros,  alignés  transversalement  au  nombre 
de  trois  vis-à-vis  du  sommet  des  secondes  ailes  , et  au  nombre  de 
deux  vers  l’angle  interne  des  premières.  Celles-ci  ont  le  bord  posté- 
rieur noir  et  très  concave;  celles-là  sont  terminées  par  une  queue  ob- 
tuse, de  médiocre  longueur,  et  on  aperçoit  à leur  angle  anal  une  tache 
oculaire  ayant  la  moitié  antérieure  fauve , l’autre  moitié  noire,  avec 
la  prunelle  bleue,  l’iris  jaune  et  entouré  d’un  anneau  noir.  Le  des- 
sous de  toutes  les  ailes  diffère  du  dessus  en  ce  qu’il  est  moins  bril- 
lant, piqué  de  noirâtre,  et  traversé  dans  son  milieu  par  une  ligne 
noire,  un  peu  sinuée  ; en  ce  que  celui  des  supérieures  a trois  ta- 
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ches  oculaires  semblables  à celles  dont  on  a déjà  parlé  plus  haut, 
mais  plus  petites,  et  celui  des  inférieures  deux.  Le  dessous  du  corps 
est  grisâtre,  le  dessus  est  noirâtre;  les  antennes  sont  de  même 
couleur. 

V'ANESSE  AMATHÉA.  vanessa  amathea.  god. 

Papilio  Amathea.  linn.  fab.  clerck.  cram. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  en  dessus  , avec  une  bande 
d’un  rouge-sanguin,  transverse,  discoïdale,  large,  bifide  à chaque 
bout , n’atteignant  pas  l’extrémité  des  secondes  ailes.  Cette  bande 
est  précédée  extérieurement  sur  les  premières  ailes  d’une  bande  blan- 
che, transverse,  moins  large,  et  composée  de  cinq  taches  contiguës; 
il  y a en  outre  près  du  bord  postérieur  de  chaque  aile  une  ligne  de 
points  blancs,  plus  ou  moins  prononcés,  et  les  échancrures  sont  de 
cette  couleur.  Le  dessous  diffère  du  dessus  en  ce  que  le  fond  et  la 
bande  rouge  sont  beaucoup  plus  pâles.  Le  corps  est  d’un  noir  ob- 
scur ; les  antennes  sont  de  même  couleur , avec  l’extrémité  de  la 
massue  roussâtre. 

Cette  espèce  se  trouve  aux  Brésil  et  à la  Guyanne. 

VANESSE  CHARONIA.  vanessa  charonia.  god. 

Papilio  Charonia.  fab.  cram.  herbst.  drury. 

Les  ailes  sont  d’un  noir- verdâtre  en  dessus,  un  peu  chatoyantes 
et  traversées  dans  leur  milieu  et  vers  le  bout,  par  une  bande  bleue, 
pâle,  arquée,  et  divisée  aux  inférieures  par  une  ligne  de  points  noirs. 
En  dessous,  le  mâle  est  d’un  noir-obscur  depuis  la  base  jusqu’au-de- 
là du  milieu,  ensuite  d’un  gris-bois  fortement  ondé  de  brun  , avec 
une  ligne  sinueuse  et  presque  marginale  d’atomes  cendrés  : il  y a 
en  outre,  sur  le  disque  des  ailes  inférieures,  un  point  d’un  blanc 
sale.  Le  dessous  de  la  femelle  a la  moitié  postérieure  jaunâtre,  avec 
une  rangée  terminale  de  quatre  ou  cinq  croissans  blancs  aux  ailes 
inférieures. 

Se  trouve  en  Chine. 
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VANESSE  LAOMÉDIA.  vanessa  laomedia.  god. 

Papilio  Laomedia.  linn.  fau.  drury.  sulz.  cram.  hehrst. 

En  dessus,  les  ailes  sont  d’une  couleur  cendrée  (un peu  rougeâtre 
dans  le  mâle),  avec  trois  lignes  noirâtres,  transverses , postérieures 
et  ondulées , entre  lesquelles  est  une  rangée  également  transverse 
de  taches  oculaires  : ces  taches  sont  au  nombre  de  six  sur  les  pre- 
mières ailes  et  de  cinq  sur  les  secondes,  et  elles  ont,  à l’exception  des 
deuxplus  intermédiaires  qui  sont  moins  grandes,  tout  le  côté  interne 
de  la  prunelle  fauve  ; il  y a en  outre  quelques  ondes  noirâtres  près 
de  l’origine  du  bord  antérieur  des  premières  ailes  , et  le  milieu  des 
inférieures  est  marqué  d’un  petit  trait  de  cette  nuance.  Le  dessous 
diffère  du  dessus  par  les  taches  et  la  couleur  qui  sont  moins  pronon- 
cées et  bien  plus  pâles.  Le  corps  est  cendré  en  dessus  , en  dessous, 
cette  couleur  est  moins  foncée  ; les  antennes  sont  noirâtres  , avec 
l’extrémité  de  la  massue  ferrugineuse. 

Se  trouve  en  Chine  et  dans  l’île  de  Java. 

VANESSE  SOPHRONIE. 

VANESSA  SOPHRONIA.  GOD. 

En  dessus,  les  ailes  sont  d’un  vert-bleuâtre  un  peu  luisant,  avec 
le  sommet  des  premières  et  le  pourtour  des  secondes  noirs.  Les  pre- 
mières ont , au-delà  du  milieu , une  bande  blanche,  oblique,  sinuée, 
presque  maculaire , et  suivie  d’une  rangée  oblique  de  trois  points 
blancs,  dont  l’inférieur  moins  distinct.  Les  secondes  ailes  sont  sans 
taches.  Le  dessous  des  ailes  supérieures  est  noirâtre,  avec  la  base  et 
le  sommet  grisâtres:  on  y aperçoit,  outre  la  bande  et  les  points  de  la 
surface  opposée,  un  trait  d’un  blanc  bleuâtre,  peu  éloigné  de  la  base 
et  appuyé  obliquement  sous  la  côte.  Le  dessus  des  ailes  inférieu- 
res est  marbré  de  blanc , de  gris-cendré  et  de  violâtre,  avec  une  li- 
gne d’un  brun-foncé,  transverse  et  flexueuse,  sur  le  milieu;  puis  une 
rangée  également  transverse  de  cinq  yeux  noirâtres,  ayant  la  pru- 
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nelle  bleuâtre , l’iris  plus  ou  moins  blanchâtre  et  peu  prononcé.  Les 
échancrures  du  bord  postérieur  sont  blanches.  Le  dessus  du  corps 
est  bleuâtre  , le  dessous  est  gris  ; les  antennes  sont  ferrugineuses, 
avec  la  massue  noirâtre. 

Se  trouve  au  Brésil. 

VANESSE  CLOANTHA.  vanessa  cloantha.  non. 

Papilio  Cloantha.  cram. 

Les  ailes  sont  fauves  en  dessus,  avec  la  base  obscure  et  une  ran- 
gée transverse,  courbe  et  postérieure,  de  six  points  violets,  bordés 
de  noir  : ces  points  sont  beaucoup  plus  gros  aux  secondes  ailes,  dont 
le  milieu  offre  une  petite  tache  noire  ; les  premières  ont  sous  la  cote 
trois  bandes  de  cette  couleur,  transverses,  courtes,  parallèles  et  un 
peu  arquées.  Le  dessous  est  semblable  au  dessus,  il  en  diffère  seu- 
lement en  ce  qu’il  est  généralement  plus  pâle  et  un  peu  piqué  de 
noirâtre. 

Habite  le  cap  de  Bonne-Espérance. 

VANESSE  OBITHYE.  vanessa  orithya.  god. 

Papilio  Orithya.  lin.  far.  cram. 

Les  ailes  en  dessus  sont  d’un  noir-foncé  et  velouté  dans  le  mâle, 
d’un  noir-brun  dans  la  femelle  , avec  deux  yeux  noirs  à jirunelles 
d’un  bleu-violet , et  à iris  d’un  fauve-rougeâtre.  Les  supérieures, 
dont  la  côte  est  blanchâtre  depuis  sa  naissance  jusqu’au  milieu,  ont 
vers  la  base  quatre  petites  lignes  obliques,  alternativement  fauves 
et  bleuâtres  ; et  vers  le  bout  trois  raies  blanches , dont  l’intérieure 
plus  large,  plus  courte  et  comprimée  au  côté  interne , l’intermé- 
diaire interrompue  par  l’œil  supérieur  et  descendant  jusqu’à  l’œil 
inférieur;  la  troisième  maculaire  et  longeant  tout  le  bord  ter- 
minal, bord  dont  les  échancrures  sont  blanches.  Les  inférieures 

ont  le  long  du  même  bord  une  dovd)le  ligne  blanche  sinuée,  et  sur- 
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inoiuée  (l’une  bande  bleue,  (jui,  dans  le  mâle,  se  replie  vers  la  côte 
pour  gagner  la  base,  tandis  que  dans  la  femelle,  au  contraire , elle 
couvre  l’angle  interne  des  premières  ailes.  Le  dessous  de  ces  der- 
nières est  fauve  depuis  son  origine  jusqu’au  milieu,  avec  trois  ban- 
des blanchâtres,  transverses,  sinuées,  bordées  de  noir;  ensuite  gri- 
sâtre jusqu’à  l’extrémité,  avec  un  ou  deux  yeux  assez  semblables 
à ceux  de  la  surface  opposée.  Le  dessous  des  secondes  ailes  est  tan- 
tôt blanchâtre,  tantôt  d’un  gris-brun  , avec  des  lignes  roussâtres, 
llexueuses  et  transverses  vers  la  base  ; quatre  yeux  , dont  les  deux 
intermédiaires  beaucoup  plus  petits  vers  l’extrémité.  Ces  yeux  sont 
remplacés  quelquefois  par  des  points  à peine  distincts,  notamment 
dans  les  femelles.  Le  dessus  du  corps  est  noir  , le  dessous  est  gri- 
sâtre. Les  antennes  sont  blanchâtres  avec  la  massue  noire. 

Se  trouve  en  Chine,  à Java  et  au  Bengale. 

'VANESSE  ORTHOSIE.  vanessa  orthosia.  god. 

Papilio  Orithya.  cram. 

Cette  espèce  diffère  de  celle  que  nous  venons  de  décrire,  eu  ce 
qne  l’origine  de  la  côte  des  premières  ailes  est  brune  au  lieu  d’être 
blanchâtre;  en  ce  que  Lœil  de  leur  angle  interne  est  beaucoup  plus 
grand , moins  rond  , est  accompagné  de  part  et  d’autre  de  deux 
points  noirs  renfermés  dans  le  même  iris  que  lui;  en  ce  que  le  des- 
sus des  secondes  ailes  est  sans  bande  bleue,  et  qu’il  a trois  yeux  li- 
las , dont  l’antérieur  plus  grand  et  pourvu  de  trois  prunelles  blan- 
ches, l’intermédiaire  très  petit  et  adhérant  au  postérieur  ; enfin,  en 
ce  que  le  dessous  de  ces  dernières  ailesa  cinq  taches  oculaires,  dont 
la  seconde  et  la  cinquième  plus  grosses. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’île  d’Amboine. 


VAINESSE  CI.ÉUE.  VANESSA  CLELIA.  GOD. 

Vapilio  Clelia.  ckam. 

Les  ailes  sont  d’nn  noir-veloiitc  plus  ou  moins  intense  eu  dessus, 
avec  deux  yeux  dont  la  prunelle  est  d’un  bleu-violet , et  l’iris  d’un 
rouge-fauve.  Les  supérieures  ont  près  de  l’origine  de  la  côte  deux 
petites  raies  transverses  du  même  rouge,  et  vers  le  bout  une  bande 
blanche,  sinuée,  oblique,  interrompue  dans  son  milieu,  se  dirigeant 
du  bord  antérieur  au  bord  postérieur,  en  passant  entre  les  yeux  ; 
cette  bande  est  précédée  en  dehors  de  deux  bandes  de  sa  couleur. 
Les  inférieures  ont,  entre  la  côte  et  le  milieu,  une  grande  tache 
orbiculaire  d’un  bleu-lapis  ou  violet , suivant  les  incidences  de  la 
lumière;  leur  extrémité  est  bordée  jsar  une  bande  blanche  que  di- 
vise dans  toute  sa  longueur  une  double  ligne  noire,  ondulée.  Le  des- 
sous des  ailes  , les  deux  surfaces  du  corps  et  les  deux  antennes  sont 
à peu  près  comme  dans  VOrithye;  seulement  la  bande  obscure  des 
secondes  ailes  est  peu  prononcée,  moins  sinuée  en  dedans , et  les  pe- 
tits yeux  qui  la  divisent  ont  la  prunelle  noirâtre  dans  le  mâle  comme 
dans  la  femelle. 

On  trouve  cette  espèce  sur  plusieurs  parties  de  la  côte  occiden- 
tale d’Afrique. 

VANESSE  OENONE.  vanessa.  oenone.  god. 

Papilio  OEnone.  un.  fab.  cuam.  herbst. 

Les  ailes  sont  d’un  jaune  tirant  sur  le  fauve  en  dessus , avec  tous 
les  bords  noirs.  Cette  couleur  s’étend  largement  à la  base  des  infé- 
rieures, et  fait  ressortir  une  tache  d’un  bleu-violet  ou  lapis,  à peu 
près  de  la  même  forme  et  de  la  même  dimension  que  celle  qui  se 
voit  dans  l’espèce  précédente.  Les  supérieures  ont  au  sommet,  où 
le  noir  se  dilate  entièrement , deux  raies  jaunâtres  , transverses , 
dont  rintérieure  plus  courte.  La  femelle  présente  encore  d’autres 
(viractères  : chacune  de  ses  ailes  a deux  yeux  noirs,  à prunelles  vio- 
lâtres; ensuite  les  premières  ont  sous  la  côte  deux  petites  bandes 


noires  , Iransverses  et  parallèles,  et  le  liord  terminal  des  inférieures 
est  culièrenient  divisé  par  un  double  rang  de  lunules  jaunâtres.  Le 
dessous  de  ces  dernières  est  d’uu  gris  plus  ou  moins  jaunâtre,  avec 
des  ondes  vers  la  base,  une  bande  sur  le  milieu  , des  points  vers 
le  bout  d’un  brun-obscur.  Les  ailes  supérieures  dans  les  deux  sexes 
sont  d'un  jaune-sale  en  dessous,  avec  leur  sommet  grisâtre,  deux- ta- 
ches oculaires  et  deux  petites  bandes  noires , comme  dans  la  femelle 
en  dessus.  Le  corps  est  noirâtre  en  dessus,  jaune  en  dessous;  les  an- 
tennes sont  d’un  brun-noirâtre. 

Se  trouve  au  cap  de  Bonne-Espérance. 


VANESSA  LARINIA.  vanessa  larinia.  god. 

Papilio  Larinia.  far. — Papilio  Efra.  far.  — Papilio  Lavinia.  cram. 

Papilio  Evarete.  cram. — Papilio  Genoveva.  cram. 

Papilio  Orithya.  smitu-abbot. 

Le  dessus  de  chacune  des  ailes  de  cette  espèce  est  d’un  brun-oh- 
scur,  avec  deux  yeux  noirs , dont  la  prunelle  est  bleuâtre  et  l’iris 
d’un  gris-jaunâtre.  Ces  yeux  sont  immédiatement  précédés  en  de- 
hors d’une  ligne  fauve,  plus  ou  moins  foncée,  laquelle  est  à son  tour 
précédée  d’une  double  ligne  ondulée  et  marginale  du  même  gris  que 
l’iris  des  yeux.  Les  supérieures  ont,  vers  l’origine  de  la  côte,  deux 
petites  raies  fauves,  bordées  de  noir,  et,  entre  les  deux  tacbes  ocu- 
laires , une  bande  tantôt  blanche , tantôt  roussâtre , se  dirigeant 
obliquement  du  bord  d’en  haut  au  bord  terminal  ; il  y a en  outre  une 
petite  tache  de  sa  couleur  au-dessus  de  l’œil  supérieur  qui  est  con- 
stamment plus  petit  que  l’autre.  Les  ailes  inférieures  sont  glacées 
de  verdâtre  dans  beaucoup  de  mâles.  Leur  dessous  est  d’un  gris-jau- 
nâtre ou  d’un  gris-cendré,  avec  des  ondes  plus  obscures,  et  une  bande 
d’un  brun-marron  , transverse,  discoïdale,  offrant  sur  son  côté  ex- 
terne trois  yeux  comme  ceux  du  dessus,  mais  pas  toujours  aussi  pro- 
noncés. Les  premières  ailes  en  dessous  sont  roussâtres  vers  la  base, 
avec  quelques  raies  grisâtres,  bordées  de  noir  et  transversales  ; pâles 
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vers  le  bout , surtout  au  sommet , avec  deux  yeux  et  une  bande  de 
séparation,  blanche  ou  noirâtre,  suivant  la  couleur  qu’elle  a en  des- 
sus. Le  corps  est  à peu  près  de  la  nuance  des  ailes  ; les  antennes 
sont  blanchâtres  dans  les  femelles , noirâtres  en  dessus  dans  les 
mâles.  Ceux-ci  ont  une  des  dents  du  bord  postérieur  des  secondes 
ailes  un  peu  plus  saillante  que  les  autres. 

Cette  espèce  présente  plusieurs  variétés.  On  la  trouve  au  Brésil. 


GENRE  LIBYTHEE. 

LIBYTHEA.  fab. 

Les  antennes  sont  terminées  en  bouton  allongé,  presque  en  forme 
de  massue  ; les  palpes  supérieurs  sont  très  avancés , en  forme  de 
bec  ; les  pattes  antérieures  sont  très  courtes  et  repliées  en  palatine 
dans  les  mâles  ; ces  pattes  sont  semblables  aux  suivantes  et  pareille- 
ment ambulatoires  dans  les  femelles. 

LIBYTHÉE  DE  CUVIER. 

LIBYTHEA  CDVIERII.  GOD. 

Toutes  les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  , avec  un  reflet  violet , 
s’étendant  de  la  base  jusqu’au-delà  du  disque.  Les  premières  ailes 
ont  sept  à huit  points  blancs,  dont  un,  coupé  en  deux,  près  du  mi- 
lieu de  la  côte , les  autres  disposés  sur  deux  lignes  parallèlement 
au  bord  postérieur.  Les  secondes  ailes  sont  sans  taches  de  part  et 
d’autre;  mais  leur  dessous,  qui  est  entièrement  glacé  de  violet,  pré- 
sente deux  lignes  obscures  , transverses  et  ondulées  ; le  dessous  des 
supérieures  est  semblable  au  dessus.  Celles  - ci  eut  le  sommet , 
celles-là  l’angle  anal , un  peu  prolongés  en  pointe  aiguë.  Le  corps 
et  les  antennes  présentent  la  même  couleur  que  les  ailes. 

Cette  espece  se  trouve  dans  l’Amérique  méridionaler 
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GENRE  BÎBLIS. 

BllîLIS  FAB.  MELANIÏIS.  fab. 

Les  antennes  sont  terminées  en  une  petite  massue  allongée  ; les 
palpes  inférieurs  sont  manifestement  plus  longs  que  la  tête.  La  ner- 
vure supérieure  ou  sous-costale  des  premières  ailes  est  très  ren- 
llée  à son  origine;  la  cellule  discoïdale  des  secondes  ailes  est  ou- 
verte postérieurement. 


BIBLIS  THADAINA.  biblis  thadana.  god. 

Papilio  Biblis.  iiebbst. — Papilio  Hjperia.  ciiam. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  de  part  et  d’autre,  avec  le  bord 
terminal  des  premières  moins  foncé.  Les  secondes  ailes  ont  paral- 
lèlement à ce  même  bord  une  bande  d’un  rouge-vermillon  vif,  large, 
courbe,  maculaire,  finement  écliancrée  sur  les  côtés.  On  l’aperçoit 
aussi  en  dessous,  mais  elle  y est  d'un  blanc-rosé , un  peu  moins 
large,  et  plus  coupée  par  les  nervures;  elle  y est  d’ailleurs  accom- 
pagnée de  quatre  points  rouges,  dont  trois  près  de  la  base,  l’autre 
vers  le  milieu  de  la  côte  au  bord  d’en  haut.  Le  bord  postérieur  de 
ces  dernières  ailes  est  denté  en  scie  et  liseré  de  blanc  aux  sinus.  Les 
deux  surfaces  du  corps,  les  antennes  et  les  palpes  sont  noirs. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil. 

GENRE  NYMPHALE. 

NYMPHALIS.  LATR. 

Les  antennes  sont  terminées  en  une  petite  massue  allongée  ; la 
longueur  des  palpes  inférieurs  ne  surpassent  pas  notablement  celle 
de  la  tête. 
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NYMPHALE  POLLUX.  nympiialis  pollux.  go». 


Papilio  Pollux.  fab.  — Popilio  Castor,  cram.  iierbst. 

Les  ailes  sont  d’im  noir-brun  en  dessus , avec  une  bande  fauve, 
commune,  oblique  et  discoïdale.  La  bande  des  ailes  supérieures  est 
maculaire , bifide  antérieurement , et  marquée  au-dessous  de  la  lis- 
sure  d’une  ligne  de  trois  petits  points  noirs.  La  bande  des  ailes  in- 
férieures ne  descend  pas  au-delà  du  disque.  Celles-ci  ont  au  som- 
met un  point  roiissâtre,  et  le  long  du  bord  terminal  un  double  rang 
de  points  inégaux  d’un  bleu-violet.  Les  quatre  ailes  en  dessous  ont 
beaucoup  d’analogie  avec  celui  de  la  Nymphalis  - Jasius  ; mais 
chez  cette  espèce , le  fond  de  la  partie  antérieure  est  noir  au  lieu 
d’être  ferrugineux  ; les  taches  qu’on  y voit  sont  pareillement  noires, 
et  leur  encadrement  est  d’un  blanc-verdâtre;  le  bord  terminal  des 
premières  ailes  est  d’un  gris-ardoisé,  comme  la  bande  dentée  qui  la 
précède  antérieurement;  le  bord  analogue  des  secondes  ailes  a,  der- 
rière la  rangée  de  points  violets,  des  taches  fauves  bien  plus  étroi- 
tes. Le  corps  en  dessus  est  d’un  brun-obscur,  le  dessous  est  d’un  gris- 
sale.  Les  antennes  sont  noires.  ' 

Se  trouve, sur  la  côte  de  Guinée. 


NYMPHALE  TIRIDATE.  nymphalis  tiridates.  god. 

Papilio  Tiridates,  CRAM,  drxjry.  iierbst.  donow. 

Les  ailes  sont  d’un  bleu-noir  en  dessus,  avec  deux  rangées  trans- 
verses et  postérieures  de  points  d’un  bleu-clair,  et  une  rangée  tout 
à fait  terminale  de  lunules  d’un  jaune-terreux.  Le  fond  des  quatre 
ailes  en  dessous  est  d’un  brun-grisâtre  un  peu  luisant.  Vers  la  base 
sont  des  traits  noirs,  ondulés,  transversaux  , légèrement  bordés  de 
bleuâtre  ; vient  après  cela  une  série  transverse  et  tortueuse  de 
points  jaunâtres.  Celte  ligne  est  suivie,  aux  secondes  ailes  d’un 
rang  de  points  violâtres,  adossés  à des  lunules  jaunâtres.  Les  pre- 
mières ailes  ont  à leur  angle  interne  une  double  tache  noire,  bordée 
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en  dehors  par  une  accolade  hleuâtre.  Le  corps  est  d’un  brun  noirâ- 
tre en  dessus , avec  quatre  points  blanchâtres  sur  la  tête.  Les  an- 
tennes sont  noires  avec  le  dessous  des  palpes  jaunâtre. 

Habite  les  îles  de  Java  et  d’Amboine. 


ISYMPHALE  NISUS.  nymphalis  nisus.  god. 

Papilio  Euryalus.  fab.  cram.  Papilio  Euryales.  uerbst. 

Papilio Nisus.  fab.  cram.  Papilio  Nissus.  herbst. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-noir  en  dessus,  avec  une  bande  fauve  ou 
jaunâtre  vers  l’extrémité  des  premières  , et  une  bande  blanche  vers 
l’extrémité  des  secondes.  La  bande  des  ailes  supérieures  descend 
de  la  côte  à l’angle  interne.  Elle  se  compose  ordinairement  de  points 
fauves  dans  le  mâle  , de  taches  jaunâtres , grandes  et  en  forme  de 
coin  dans  la  femelle.  La  bande  marginale  des  ailes  inférieures  est 
précédée  antérieurement  d’une  bande  d’un-bleu  cendré,  sur  laquelle 
il  y a une  rangée  courbe  de  huit  yeux  noirs  à prunelle  bleuâtre  ; 
ces  yeux  sont  plus  grands  dans  la  femelle  que  dans  le  mâle.  En  des- 
sous, les  quatre  ailes  sont  brunes,  un  peu  teintées  de  gris-luisant, 
avec  deux  bandes  jaunes , communes , dont  l’antérieure  bordée  de 
noir,  plus  courte  et  moins  vive  ; la  postérieure  ayant  des  points 
bleuâtres  à son  côté  externe  sur  les  ailes  de  devant,  et  à son  côté 
interne  sur  celles  de  derrière.  On  aperçoit  en  outre  au  milieu  de 
chaque  aile  une  ligne  noire , transverse  et  tortueuse,  laquelle  est 
doublée  de  jaunâtre  en  dehors  , mais  seulement  dans  la  femelle.  Le 
dessus  du  corps  est  noir,  le  dessous  est  brun.  Les  antennes  sont 
noires. 

Se  trouve  dans  l’île  d’Amboine. 
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NYMPHALE  PYRRHUS,  nympiialis  Pyrrhus,  god. 
P apilio  Pyrrhus,  lin.  fab.  clerck.  iierbst.  cram. 


Les  ailes  sont  d’un  noir-brun  en  dessus,  avec  la  moitié  antérieure 
des  inférieures,  et  un  grand  espace  triangulaire  à l’origine  du  bord 
interne  des  supérieures , d’un  jaune-livide.  Les  ailes  supérieures  ont 
neuf  taches  orbiculaires  du  même  jaune,  savoir  : deux  un  peu  au-delà 
du  milieu  de  la  côte,  et  sept  alignées  parallèlement  au  bord  de  der- 
rière. Les  secondes  ailes  ont  deux  rangées  de  lunules  bleues  ; l’une 
bordant  le  côté  externe  de  la  partie  jaune  ; l’autre  marginale,  ter- 
minée à l’angle  de  la  partie  anale  par  un  croissant  fauve,  et  sépa- 
rée de  la  précédente  par  une  ligne  transverse  de  points  blancs  ou 
bleuâtres.  Les  quatre  ailes  sont  d’un  brun-jaunâtre  en  dessous,  cou- 
pées transversalement  près  de  la  base  par  deux  raies  noires,  com- 
munes , dont  la  postérieure  décrivant  un  coude  et  remontant  jus- 
qu’à la  poitrine.  Immédiatement  après  cette  dernière  raie,  on  aper- 
çoit une  bande  blanche  terminée  en  pointe  sur  les  secondes  ailes, 
et  suivie  sur  toutes  les  quatre  d’une  ligne  noire  ondulée,  bordée  de 
blanc  extérieurement , et  entre  laquelle  et  le  bord , mais  plus  près 
de  celui-ci , on  voit  un  cordon  de  taches  blanches.  Outre  ces  carac- 
tères , les  secondes  ailes  offrent  trois  lunules  d’un  rouge-ferrugi- 
neux  en  dessous,  disposées  obliquement  entre  le  disque  et  le  bord  in- 
terne ; plus  une  rangée  terminale  de  lunules  fauves.  Le  corps  est 
d’un  jaune  pâle  ; la  tête  et  le  devant  du  corselet  sont  noirs,  avec  des 
points  blancs. 

Cette  espèce  habile  l’île  d’Amboine. 


I.EP.  £X. 
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NYMPHALE  CLYTEMNESTRE.  nympiialis  clytemnestra.  god. 
Papilio  Chternnestra.  fai»,  cham.  iierbst. 


Chez  celle  espèce  la  déni  qui  précède  l’angle  anal  de  ses  secondes 
ailes  esl  plus  saillanle  que  les  autres,  et  dans  la  femelle  l’extrémité 
«le  la  queue  ressemble  pour  ainsi  dire  à un  pied.  Les  ailes  en  dessus 
sont  d’un  noir-brun  à reflet  violâtre,  avec  une  bande  d’un  jaune  d’o- 
crepâle,  large,  sinuée,  descendant  du  milieu  de  la  côte  à l’angle 
interne  des  supérieures,  lesquelles  ont  au  sommet  un  ou  plusieurs 
points  du  même  jaune.  Les  ailes  inférieures  offrent  des  points  sem- 
blables, tantôt  au  sommet  seulement , tantôt  tout  le  long  du  bord 
postérieur.  Les  quatre  sont  d’un  brun-noirâtre  en  dessous  , nuan- 
cées de  gris-violâtre  et  de  ferrugineux , avec  des  taches  argentées, 
inégales  et  éparses  depuis  la  base  jusqu’au  milieu  de  la  surface.  De 
plus,  les  premières  ailes  ont  une  bande  comme  en  dessus;  mais 
ici , la  partie  antérieure  est  argentée , et  le  sommet  a un  ou  deux 
points  également  argentés.  Le  corps  est  d’un  noir-brun  en  dessus  , 
gris  en  dessous.  Les  antennes  sont  noires,  avec  l’extrémité  delà 
massue  ferrugineuse. 

Se  trouve  à la  Guya»ine  et  au  Brésil. 


rSYMPHALE  DÉCIUS.  nymphalis  decius.  god. 

Papilio  Decius.  fai»,  cram.  iierbst.  urury. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  en  dessus  , traversées  oblique^ 
ment  dans  leur  milieu  par  une  bande  d’nn  blanc-violâtre , moins 
large  aux  supérieures  qu’aux  inférieures.  Ces  dernières  ont  le  bord 
d’en  bas  fauve , à partir  de  l’angle  anal  jusqu’à  la  queue  inclusive- 
ment , avec  cinq  points  violâtres,  dont  les  trois  extérieurs  bordés 
de  noir,  et  s’alignant , ainsi  que  les  deux  autres,  avec  des  taches 
jaunâtres  qui  descendent  de  la  côte  des  premières  ailes.  Toutes  les 
ailes  sont  d’un  brun-ferrugineux  en  dessous , et  présentent  à la  base 
quelques  lignes  noires , transverses,  courbes,  bordées  de  bleuâtre  ; 
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au  milieu  une  bande  blanche  comme  eu  dessus  ; à l’exlrémitc  une 
mullilude  d’ondes  uoirâtres  qui  oblitèrent  en  partie  la  bande  blanche. 
Les  ailes  inférieures  ont  en  outre  le  bord  interne  ondé  de  noirâtre 
jusqu’au  près  de  son  origine.  Leur  bord  postérieur  est  entièrement 
ferrugineux  , avec  une  ligne  bleuâtre,  flexueuse , derrière  laquelle 
il  y a une  série  de  sept  points  blancs,  dont  les  cinq  extérieurs  en- 
tourés de  noir.  Les  deux  surfaces  du  corps  sont  de  la  même  couleur 
que  celles  des  ailes. 

Cette  espèce  habite  la  Guinée. 


NYMPHALE  VÉRAÎNÈS.  NYMPHALIS  VERANES.  GOD. 

Papilio  Veranes.  far.  cram.  drury.  heerst. 

En  dessus  , les  ailes  ont  la  moitié  antérieure  blanche  , mais  qui 
passe  au  jaunâtre  vers  la  côte  des  supérieures  ; l’autre  moitié  ferru- 
gineuse , avec  deux  rangées  transverses  de  gros  points  fauves,  et 
une  rangée  intermédiaire  de  points  noirâtres  sur  les  premières 
ailes  , et , au  contraire,  deux  rangées  de  points  noirâtres  et  une 
rangée  intermédiaire  de  points  fauves  sur  les  secondes.  Toutes  les 
ailes  sont  d’un  jaune-feuille-morte  en  dessous,  et  présentent  vers  la 
base  quelques  lignes  brunes , transverses  , ondulées  , piquées  de 
bleuâtre  ; sur  le  milieu  une  raie  obscure , oblique  et  commune  ; 
vers  l’extrémité,  qui  est  légèrement  glacée  de  violâtre  , des  points 
noirâtres  correspondant  à ceux  du  dessus.  On  aperçoit  en  outre  der- 
rière la  raie  discoïdale  des  ailes  inférieures  trois  taches  oculaires, 
dont  une  contre  la  côte , et  deux  près  de  l’angle  de  la  partie  anale. 
Le  corps  est  blanc  avec  la  tête  et  les  palpes  jaunâtres.  Les  antennes, 
sont  ferrugineuses. 

Cette  espèce  se  trouve  en  Cafrerie 
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NYMPHALE  MYCÉUINE. 


NYMPHALIS  MYCERINA.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  noir-violet  en  dessus , avec  une  bande  com- 
mune, une  tache  longitudinale  à l’origine  de  la  côte  des  supérieures, 
et  uu  rang  de  points  sur  le  bord  terminal  des  inférieures,  d’un  bleu- 
ardoisé  pâle.  La  bande  susdite  est  maculaire  aux  premières  ailes; 
elle  est  presque  continue  aux  secondes.  En  dessous,  les  quatre  ailes 
sont  d’un  brun  plus  ou  moins  foncé  et  nuancé  de  gris-luisant , avec 
deux  lignes  transverses  , flexueuses,  blanches  et  bordées  de  noirâ- 
tre sur  un  de  leurs  côtés.  Outre  cela , on  voit  à la  base  des  premiè- 
res ailes  deux  points  noirs  cerclés  de  blanc  , et  sur  le  bord  posté- 
rieur des  secondes,  une  suite  de  points  blancs  peu  distincts.  Le  des- 
sus du  corps  est  noirâtre  , le  dessous  est  grisâtre  avec  quatre 
points  [blancs  sur  la  tête.  Les  antennes  sont  ferrugineuses. 


NYMPHALE  ORION.  nymphalis  orion.  god. 

Papilio  Orion  far.  — Papilio  Odius,  fab.  sulz.  herbst. 

Papilio  Danae,  cram. 

Les  ailes  supérieures  sont  d’un  noir-brun  en  dessus , avec  une 
bande  fauve,  longitudinale , qui  couvre  environ  tout  le  tiers  anté- 
rieur de  la  surface,  puis  va , en  se  rétrécissant , aboutir  à peu  de 
distance  du  bord  postérieur.  Vers  l’extrémité  du  bord  antérieur  des 
mêmes  ailes,  il  y a une  tache  blanche,  ovale,  disposée  longitudina- 
lement. Les  ailes  inférieures  sont  d’un  noir-brun  en  dessus,  avec 
le  bord  d’un  fauve  un  peu  obscur.  Les  quatre  ailes  sont  d’un  brun 
nuancé  de  grisâtre  en  dessous,  avec  deux  bandes  transverses  plus 
foncées  près  de  la  base  : viennent  ensuite  deux  lignes  noires,  égale- 
ment transverses,  qui  se  réunissent  vers  le  bord  interne  des  secon- 
des ailes.  A la  tache  blanche  de  la  côte  des  premières  ailes  , cor- 
respond ici  une  tache  semblable.  Outre  cela  , le  bord  terminal  des 
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quatre  ailes  est  blanchâtre  de  part  et  d’autre.  Le  dessus  du  corps 
est  roussâtre,  avec  l’extrémité  de  l’abdomen  noirâtre.  Les  antennes 
sont  ferrugineuses. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 

NYMPHALE  ROGER. 

NYMPHALIS  ROGEUII.  GOD. 

Les  premières  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  deux  bandes  obli- 
ques d’un  rouge- vermillon  vif,  et  dont  l’antérieure  plus  large  : le 
bord  du  sommet  est  en  outre  ferrugineux  et  précédé  d’un  double 
point  blanc.  Les  secondes  ailes  en  dessus  sont  de  la  couleur  de  ce- 
lui des  premières , avec  une  tache  vers  le  milieu  de  la  surface,  des 
points  et  des  atomes  bleuâtres  sur  la  moitié  ijostérieure  du  bord 
terminal.  En  dessous , les  quatre  ailes  sont  nuancées  de  gris-violâ- 
tre et  de  ferrugineux,  et  il  y a sur  le  milieu  des  inférieures  une  li- 
gne oblique  d’atomes  bleuâtres.  Le  corps  est  noir,  avec  la  tête , le 
dessus  des  palpes  et  les  antennes,  ferrugineux. 

Habite  l’île  de  Cuba. 

NYMPHALE  STÉNÈLÈS.  NYMPHALIS  STENELES.  GOD. 
Papilio  Stenelus.  lin. — Papilio  Steneles.  lin.  fab.  clerck.  merian. 

PETIV.  HOTTUIN.  SLOAN.  CRAM.  HERBST. 

Le  Verd-d’Eau.  daubenton. 

Les  ailes  sont  d’un  noir-brun  en  dessus,  avec  deux  bandes  d’un 
vert-céladon,  communes,  obliques.  La  bande  intérieure,  qui  est 
beaucoup  plus  large,  est  fortement  interrompue  aux  premières  ailes. 
La  bande  postérieure  est  maculaire  aux  quatre,  et  terminée  au  bord 
interne  des  secondes  par  une  tache  fauve  plus  ou  moins  allongée. 
Les  quatre  ailes  sont  ferrugineuses  en  dessous , avec  des  bandes 
vertes,  semblables  à celles  du  dessus  , mais  plus  pâles,  et  séparées 
l’une  de  l’autre  , du  moins  chez  les  femelles,  par  une  raie  blanche 
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Les  premières  ailes  oui,  vers  Torigiue  de  la  cote,  un  raie  égale- 
* ment  blanche,  coupée  par  une  ligne  bleuâtre , transversale  et  en 
forme  de  Z.  Le  dessus  du  corps  est  noir,  avec  les  côtés  de  l’abdo- 
men roussâlres.  Les  antennes  sont  noires,  avec  la  sommité  ferrugi- 
neuse. 

Se  trouve  à la  Guyane. 


NYMPIIALE  IPHICLA.  ntmphalis  iphicla.  god, 

Papilio  Iphiclus.  hnn.  clerck.  uerbst. 

Papilio  Iphicla.  fad.  cram.  drury.  — Papilio  Basilea.  cram. 

Papilio  Cytherea.  cram.  — Papilio  Cythereus.  herbst. 

Les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  en  dessus,  avec  une  bande  blan- 
che, commune,  discoïdale,  oblique,  arrondie  à son  extrémité  anté- 
rieure, aiguë  ou  presque  aiguë  à l’extrémité  opposée.  En  dessus,  les 
ailes  supérieures  ont  en  outre,  vis-à-vis  du  sommet,  une  tache  oran- 
gée plus  ou  moins  orbiculaire  dans  le  mâle;  formant  dans  la  femelle 
un  triangle  renversé,  mais  toujonrs  isolé  de  la  bande  blanche  qui 
monte  un  peu  au-delà  du  disque.  En  dessus,  les  ailes  inférieures  sont 
marquées,  à l’angle  anal , d’une  petite  tache  fauve  sur  laquelle  il  y 
a deux  points  noirs.  Toutes  les  ailes  sont  d’un  brun-ferrugineux  en 
dessous,  avec  une  bande  de  la  même  forme  et  de  la  même  longueur 
qu’en  dessus  ; plus  des  raies  iransverses  d’un  blanc-violâtre  luisant. 
Les  raies  sont  au  nombre  de  sept , savoir  : trois  à la  base  , quatre, 

dont  l’extérieure  ondulée  et  maculaire , en  avant  du  bord  termi- 

« 

nal.  La  bande  se  termine  aux  secondes  ailes  par  une  tache  fauve  et 
ponctuée  de  noir  comme  en  dessus  : elle  est  surmontée  aux  premiè- 
res de  quatre  traits  blanchâtres , longitudinaux  , derrière  lesquels 
ont  voit  une  tache  également  blanchâtre,  partagée  par  trois  nervu- 
res rousses  , et  suivie  de  deux  points  noirâtres , oblongs.  Le  corps 
est  noir,  avec  les  antennes  de  même  couleur. 

Celle  espèce  se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 
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NYMPHALE  LAURENCE, 

NYMPHALIS  LAURENTtA.  GOD. 

Les  ailes  sont  d’un  noir-brun  en  dessus,  avec  une  bande  commune 
et  discoïdale  qui  est  d’un  bleu  verdâtre-luisant  lorsqu’on  la  voit  de 
face,  et  d’un  vert-doré  qu’accompagne  un  reflet  bleu  d’outre-mer  lors- 
(ju’on  la  regarde  de  côté.  Les  ailes  supérieures  , dont  la  bande  sus- 
dite n’atteint  pas  la  côte,  ont  vis-à-vis  du  sommet  une  ligne  arquée 
de  trois  points  blancs,  diaphanes.  En  dessous,  les  premières  ailes 
sont  d’un  fauve-jaunâtre  vers  la  base,  avec  trois  lignes  noires,  trans- 
verses , dont  la  postérieure  flexueuse  et  bordée  en  arrière  par  une 
suite  de  taches  blanchâtres;  d’un  gris  luisant  à l’extrémité,  avec  une 
rangée  iransverse  de  trois  gros  points  noirs  près  de  l’angle  interne. 
Les  secondes  ailes  sont  d’un  gris-luisant  en  dessous,  avec  deux  ban- 
des un  peu  plus  claires,  entre  lesquelles  il  y a une  suite  de  points 
bleuâtres  , peu  distincts  ; outre  cela  on  voit , vers  la  base,  un  point 
d’un  brun-noirâtre.  Le  dessus  du  corps  est  d’un  brun-noirâtre,  le 
dessous  est  blanchâtre.  Les  antennes  sont  brunes  en  dessus,  ferrugi- 
neuses en  dessous. 

Cette  espèce  habite  le  Brésil. 

NYMPHALE  GÉLANIE. 

NYMPHALIS  GELANIA.  GOD. 

En  dessus  les  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre,  avec  une  bande  blan- 

• _ 

che  , commune , oblique , discoïdale , moins  divisée  aux  inférieures 
qu’aux  supérieures.  Ces  dernières  ont  vers  l’origine  de  la  côte  trois 
taches  d’un  rouge-ferrugineux,  transversales,  encadrées  de  noir,  et 
séparées  l’une  de  l’autre  par  du  cendré-bleuâtre.  Les  ailes  infé- 
rieures ont  à l’angle  anal  une  tache  fauve,  marquée  de  deux  points 
noirs.  Le  dessous  des  quatre  ailes  diffère  du  dessus  eu  ce  qu’il  est 
moins  foncé,  et  qu’il  présente  parallèlement  au  bord  terminal  deux 
lignes  ferrugineuses  entre  lesquelles  règne  une  ligne  blanche;  en  ce  que 
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les  nervures  sont  bordées  de  ferrugineux  depuis  la  bande  du  milieu 
jusqu’à  la  ligne  intérieure  de  l’extrémité  ; en  ce  que  les  taches  rou- 
ges de  la  base  des  ailes  supérieures  ont  l’encadrement  entouré  de 
blanc  ; enfin , en  ce  qu’il  y a deux  taches  semblables  à la  base  des 
ailes  inférieures. 

Cette  espèce  habite  l’Amérique  équinoxiale. 


NYMPHALE  lAPIS.  nympualis  iapis.  god. 

Papilio  Laocoon.  vél.  du  mus. — Papilio  Ganimède.  vél.  du  mus. 


Le  mâle  est  d’un  noir-brun  en  dessus,  avec  une  bande  blanche, 
largement  bordée  de  bleu-cendré,  commençant  en  pointe  aiguë  au 
sommet  des  premières  ailes  , et  allant  toujours  en  s’élargissant 
aboutir  à l’angle  anal  des  secondes.  La  femelle  est  d’un  brun -ob- 
scur en  dessus,  avec  deux  bandes  blanches,  transverses  et  rappro- 
chées , dont  l’inférieure  maculaire,  beaucoup  moins  large  aux  se- 
condes ailes  qu’aux  premières  ; l’extérieure  semblable  à celle  du 
mâle , mais  quelquefois  sans  bordure  bleue.  Les  deux  sexes  sont 
d’un  brun-tanné  pâle  en  dessous,  avec  une  bande  d’un  blanc-vio- 
lâtre , double  ou  simple  suivant  le  sexe,  et  correspondant  à celle 
du  dessus.  11  y a eu  outre  à la  base  des  premières  ailes  quatre  ou 
cinq  traits  noirâtres  , transversaux.  Le  bord  postérieur  des  quatre 
ailes  est  liseré  de  blanc  de  part  et  d’autre.  Les  deux  surfaces  du 
corps  sont  de  la  couleur  de  celles  des  ailes.  Les  antennes  sont  entiè- 
rement noires. 

Se  trouve  à Java. 
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N Y M P II  A L E S A N G A R 1 S. 

NYMPHALIS  SANGARIS.  GOl). 

Les  ailes  sont  d’un  rouge-vermillon  un  peu  chatoyant  en  dessus, 
avec  une  rangée  presque  terminale  de  points  noirs,  peu  prononcés 
aux  premières  et  liés  aux  secondes  par  une  ligne  anguleuse  égale- 
ment noire.  Les  quatre  ailes  sont  d’un  brun-tanné-clair  en  dessous  , 
avec  des  hiéroglyphes  noirs  à la  base;  une  ligne  ferrugineuse,  com- 
mune et  oblique  sur  le  milieu  ; des  chevrons  obcurs  , surmontés  de 
points  violâtres,  à l’extrémité.  En  dessus  le  corps  est  brun,  en  des- 
sous il  est  jaunâtre. 


NYMPHALE  AMASIÂ. 

NYMVHALIS  AMASIA.  GOD. 

Le  dessus  des  ailes  est  d’un  vert-argentin  luisant,  terminé  aux 
premières  par  un  grand  espace  triangulaire  d’un  vert-obscur,  et  aux 
secondes  par  uue  bande  nébuleuse  sur  laquelle  il  y a une  rangée  de 
pointsnoirs.  Le  dessous  des  quatre  ailes  est  d’un  vert-pré,  avec  quel* 
ques  taches  rouilleuses  sur  le  milieu  , de  légères  nuances  argentées 
au  bord  interne  et  vers  l’extrémité.  Il  y a en  outre  six  à sept  points 
noirs  ocellés,  le  long  du  bord  postérieur  des  secondes  ailes,  et  deux 
vis-à-vis  des  premières.  Le  corcelet  est  d’un  vert-olivâtre,  l’abdo- 
men d’un  vert-blanchâtre.  Les  antennes  sont  verdâtres  ; les  palpes 
sont  bruns  en  dessus,  blancs  en  dessous. 

Se  trouve  sur  la  côte  occidentale  d’Afrique. 


LEP.  EX. 


LIV* 
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NYMPHALE  CALLISTO.  nympmalis  cam.isio.  con. 


Papilio  Calli.s'to.  fab.  cham.  herust.  seha. — La  Palatine.  nAniENTOiN. 

Papüio  Pipleis  lin\.  ceerck.  okam.  sera. 

Papilio  Pandarus.  esp. 

Le  dessus  des  deu\  sexes  esl  d’un  uoir-enfunié,  el  Iraversé,  en- 
tre !e milieu  el  le  bord  postérieur  des  secondes  ailes,  par  une  bande 
fauve  ([ue  divise  dans  toute  sa  longueur  une  rangée  courbe  de  sept 
taches  très  noires,  grandes,  ovales,  ayant  toutes  , même  l’anale 
qui  est  double  et  plus  petite,  un  point  bleu  sur  le  milieu.  Dans 
les  mâles  , la  l)ande  fauve  dont  nous  venons  de  parler  est  moins 
large  , et  surmontée  immédiatement  d’une  grande  tache  lilas,  un 
peu  luisante.  Celui-ci  a aux  premières  ailes,  en  alignement  des  ta- 
ches oculaires  des  secondes , une  rangée  de  sept  à huit  points  vio- 
lâtres. Ces  points  se  retrouvent  aux  premières  ailes  dans  la  femelle; 
mais,  outre  qu’ils  y sont  plus  gros,  ils  y sont  encore  accompagnés  d’une 
bande  et  de  taches  d’un  blanc-jaunâtre.  La  bande  est  maculaire  , 
courte,  placée  transversalement  au  milieu  de  la  surface;  les  taches 
longent  les  bords  postérieurs  sur  deux  rangs  : celles  du  rang  infé- 
rieur sont  réniformes  , celles  du  rang  extérieur  lunulées.  Le  des- 
sous des  deux  sexes  ne  diffère  du  dessus  de  la  femelle  que  parce 
qii’il  est  généralement  plus  pâle  ; parce  que  les  jiremières  ailes  ont, 
vers  l’origine  de  la  côte  , quelques  points  el  des  atomes  blancs,  et 
les  secondes  un  cordon  de  lunules  blanchâtres,  terminales.  Les 
échancrures  du  bord  postérieur  ont  le  milieu  blanc.  Le  corps  est 
de  la  couleur  des  ailes.  Les  antennes  sont  noires. 

Se  trouve  dans  les  îles  de  Java  et  d’Amboine. 


— — 

ÎNYMPHALE  LASINASSA.  nymphalis.  lasinassa.  c.oi). 

Papilio  iMi'i/iassa.  fab.  — Papilio  Lasianasxc.  cuam.  iiiiiinsT. 

Papilio  Auge.  cuam.  ukkbst. — Papilio  Nerina.  fau.  donow. 
Papilio  Jphigenia.  cuam.  iieubst. — Papilio  Proserpina.  cuam.  iiiîubst. 
Papilio  Alcmene.  cuam.  heubst.  — Papilio  Antigone,  cuam.  heebst. 

Papilio  Manilia.  cuam.  heubst. — Papilio  Porphyria.  cuam.  iieubst. 

Papilio  Eriphile.  cuam.  heubst. — Papilio  Melita.  cuam.  iieubst. 

\ 

Le  mâle  est  d’un  brun-noir  en  dessous,  et  présente  vers  le 'mi- 
lieu de  cliaque  aile  une  taclie  blanche  , entourée  d’un  reflet  violet, 
et  coupée  par  les  nervures.  La  tache  des  ailes  inférieures  est  arron- 
die, celle  des  supérieures  oblongue  et  oblique.  Il  y a en  outre, 
au  sommet  de  celle-ci  , une  tache  semblable , mais  beaucoup  plus 
petite  ; et,  à l'angle  anal  de  celles-là  , quelques  atomes  bleuâtres. 
Les  quatre  ailes  sont  d’un  brun-noirâtre  chatoyant  en  dessous,  avec 
une  bande  blanchâtre,  discoïdale  , oblique,  derrière  laquelle  sont 
trois  rangées  courbes  et  parallèles  de  taches  dont  les  intérieures 
bleuâtres  et  en  forme  de  points  , les  intermédiaires  blanchâtres  et 
comme  sagittées,  les  extérieures  en  croissans  et  de  la  couleur  des 
[irécédentes.  La  base  des  premières  ailes  est  plus  ou  moins  ferrugi- 
neuse , avec  la  côte  noire  , ponctuée  et  saupoudrée  de  blanc.  Les 
secondes  ailes  ont  encore  trois  tac'ies  lilanchâtres , savoir  : une  or- 
biculaire  à l’extrémité  supérieure  de  la  bande  discoïdale,  et  deux 
Innulées  à son  extrémité  inférieure.  Indépendamment  de  cela  , les 
échancrures  de  toutes  les  ailes  sont  bordées  de  blanc.  La  femelle 
diffère  du  mâle  en  ce  que  en  dessus  elle  est  d’un  brun  moins  noir,  et 
toujours  traversée  à l’extrémité  par  trois  séries  de  taches  corres- 
pondantes  à celles  du  dessous  ; en  ce  que  la  grande  tache  du  milieu 
des  ailes  supérieures  est  remplacée  par  une  bande  maculaire,  tan- 
tôt blanche  , tantôt  violâtre,  tantôt  roussâtre,  et  au  bas  de  laquelle 
il  y a le  jilus  souvent  un  espace  fauve;  en  ce  que  les  ailes  inférieures 
ont  sur  le  milieu  une  bande  transverse  qui  est  fauve  chez  certains 
individus  , blanche  et  bordée  de  bleuâtre  ou  de  roussâtre  dans  d’au- 
tres  , toute  lileue,  mais  à peine  distincte  dans  quelques-uns.  Cette 
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bande,  lorsqu’elle  est  fauve  , communique  j>ar  fois  sa  couleur  aux 
taches  de  l’extrémité,  sans  néanmoins  en  altérer  la  forme.  Le  corps, 
dans  les  deux  sexes , est  d’un  brun  noirâtre  avec  des  points  blancs 
sur  la  tête,  sur  la  poitrine  et  sur  le  ventre.  Les  antennes  sont  noi- 
res avec  la  sommité  d’un  roux  vif. 

Cette  espèce  se  trouve  à Java. 


NYMPHALE  ALIMENA.  nymphalis.  alimena.  god. 

Papilio  Alimena,  nv.  fab  ciiam.  clekck.  hebbst.  seba. 

««» 

En  dessus,  les  ailes  sont  d’un  noir-chatoyant,  avec  une  bande 
bleue,  commune,  discoïdale , arquée,  derrière  laquelle  sont  trois 
cordons  de  taches  également  bleues,  et  dont  les  intérieures  en  forme 
de  coins,  les  extérieures  lunulées  et  placées  vis-à-vis  des  échan- 
crures, lesquelles  sont  bordées  de  blanc  de  part  et  d’autre  ; en  des- 
sous, les  ailes  présentent  le  même  dessin  qu’en  dessus  ; il  en  diffère 
cependant  par  le  bord  qui  est  brun  , par  la  bande  et  les  taches  qui 
sont  d’un  blanc-bleuâtre,  et  par  la  côte  des  ailes  supérieures  qui 
est  ponctuée  et  saupoudrée  de  blanc  vers  son  origine.  Le  corps  est 
de  la  couleur  des  ailes,  avec  des  points  blancs  sur  la  tête  et  sur  la 
poitrine.  Les  antennes  sont  noires  avec  la  sommité  roussâtre.  La 
femelle  diffère  du  mâle  par  la  bande  de  dessus  de  ses  ailes  qui  est 
d’un  blanc-verdâtre,  et  par  les  taches  de  l’extrémité  qui  sont  pres- 
<jue  blanches. 

Se  trouve  dans  les  îles  de  Java  et  d’Amboinc 
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NYMPHALE  SALMASIS  nymphalis  salmasis  god. 

Papilio  Salrnasis.  fab.  brüry.  joiv.  — Papilio  Salmacis  herbst. 

Papilio  Omphale,  herbst. 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  une  bande  commune  et  dis- 
coïdale  , ayant  la  majeure  partie  du  côté  interne  blanc  , et  tout  le 
côté  e.xterne  d’un  bleu  - ardoisé  qui  s’étend  en  rayons  jusqu’au  bord 
postérieur.  Ce  bord  offre  des  points  blancs,  dont  les  intérieurs 
oblongs  et  disposés  en  une  ligne  arquée , les  extérieurs  placés  sur 
les  échancrures.  Les  quatre  ailes  sont  d’un  brun-obscur  en  dessous, 
avec  deux  rangs  de  points  marginaux  comme  en  dessus,  et  une 
bande  d’un  blanc-violâtre.  La  bande  des  premières  ailes  descend  du 
milieu  de  la  côte  à l’angle  postérieur  ; celle  des  secondes  ailes  at- 
teint le  milieu  du  bord  interne  et  le  bout  du  bord  antérieur.  Le 
corps  est  de  la  couleur  des  ailes,  avec  des  points  blancs  sur  la  tête 
et  sur  la  poitrine. 


NYMPHALE  CONDOMANUS.  nymphalis  condomanus.  god. 

Papilio  Condomanus.  fab.  — Papilio  Astarte.  cram. 

Les  quatre  ailes  sont  noires  en  dessus  ; les  premières  offrent 
deux  bandes  d’une  couleur  foncée  tirant  un  peu  sur  le  rougeâtre  , 
transverses  ; celle  de  la  base  est  très  large,  celle  qui  est  à la  partie 
antérieure  est  plus  étroite  et  arrondie  à son  côté  externe.  Les  se- 
condes ne  présentent  qu'une  seule  bande  de  même  couleur  ; elle  est 
étroite,  un  peu  sinuée  au  côté  interne  et  arrondie  postérieure- 
ment. Le  dessous  des  ailes  supérieures  est  semblable  au  dessus  ; 
il  en  diffère  seulement  en  ce  que  à la  concavité  on  aperçoit  une 
bande  jaune,  transverse,  étroite  et  légèrement  arquée,  puis  une  au- 
tre bande  qui  est  bleue  , très  étroite , légèrement  en  croissant.  Les 
ailes  inférieures  sont  noires  en  dessous,  avec  un  anneau  jaune,  dis- 
coidal , ovalaire,  renfermant  trois  points  bleus  , dont  le  postérieur 
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séparé  des  deux  autres  par  un  trait  jaune.  Après  cet  anneau  vient 
une  ligne  bleue  maculaire  , puis  une  ligne  Jaune  longeant  tout  le 
bord  postérieur  ; il  y a une  autre  ligne  jaune  vers  la  base,  mais  elle 
ne  se  réunit  pas  comme  l’anneau  du  milieu.  Le  corps  est  entière- 
ment noir,  avec  une  ligne  jaune,  longitudinale  sous  le  ventre  , et 
des  points  de  même  couleur  sur  la  poitrine.  Les  antennes  sont 
noires. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane. 


N YM  PH  ALE  HYDARNIS. 

NYMPHALIS  HYDARNIS.  GOD. 

t 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  la  base  des  supérieures  et  le 
milieu  des  inférieures,  à partir  de  leur  origine  , d’un  bleu-luisant, 
(pii  devient  violet  ou  verdâtre  selon  les  aspects.  Les  ailes  supé- 
rieures ont  une  bande  cramoisie,  un  peu  sinuée,  et  se  dirigeant  obli- 
quement dn  milieu  de  la  côte  à l’angle  interne.  Il  y a en  outre  un 
pointblanc  à leur  angle  externe.  Les  secondes  ailes  ont  sur  le  limbe 
postérieur  une  ligne  maculaire  d’un  bleu  métallique.  Les  premières 
ailes  en  dessous  sont  d’un  rouge-carmin  depuis  la  base  jusqu’au-delà 
du  milieu;  ensuite  noires  jusqu’au  bout,  avec  deux  lignes  courbes  et 
transverses,  dont  l’antérieure  plus  courte  et  d’un  blanc-jaunâtre,  la 
postérieure  moins  large  et  d’un  blanc-bleuâtre.  La  base  présente 
outre  cela  deux  traits  jaunâtres  , longitudinaux,  dont  l’antérieur 
placé  sur  la  côte.  Les  secondes  ailes  sont  grises  en  dessous,  avec 
cinq  anneaux  noirs,  dont  deux  excentriques , plus  petits,  et  ren- 
fermant cbacun  ùrte  tache  noire  sur  laquelle  sont  deux  points  tan- 
tôt gris,  tantôt  d’un  blanc  - bleuâtre.  Le  bord  antérieur  des  mêmes 
ailes  a du  rouge  vers  son  origine,  et  la  tranche  du  bord  postérieur 
des  quatre  offre  une  franche  blanche  finement  entrecoupée  de 
noir.  Les  antennes  sont  de  cette  dernière  couleur,  avec  le  lioul  de 
la  massue  jaunâtre. 

Se  trouve  au  Brésil . 
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NYMPÏÎALE  CLY'MENUS.  nymphalis  clymemus.  god. 

Pupilio  Cly menus,  far. — Papilio  Clymena.  craîm. 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus  , avec  un  reflet  d’un  bleu-violet , 
cliangeant  dans  le  mâle,  sans  reflet  dans  la  femelle.  Les  premières 
ailes  des  deux  sexes  ont  à la  base  une  ligne  longitudinale,  au  milieu 
une  bande  transverse,  au  sommet  une  Htnre  oblique,  d’un  vert  qui 
paraît  plus  ou  moins  dore  selon  le  point  d’où  vient  la  lumière  ; les 
secondes  ailes  ont  le  long  du  bord  terminal  une  bande  d’un  vert- 
doré  ou  bleuâtre.  En  dessous,  les  ailes  supérieures  sont  d’un  rouge- 
carmin  depuis  leur  origine  jusqu’au-delà  du  milieu  ; puis  noires 
jusqu’à  l’extrémité,  avec  quatre  lignes  grises  dont  deux  longitudi- 
nales à la  base,  et  deux  transverses,  dont  l’antérieure  plus  courte, 
au  bord  postérieur.  Les  ailes  inférieures  en  dessous  sont  d’un  gris- 
satiné,  avec  cinq  anneaux  noirs,  dont  trois  concentriques  et  ouverts 
près  de  la  côte  qui  est  en  majeure  partie  du  même  rouge  que  le 
fond  des  ailes  de  devant.  Ces  cercles  renferment  deux  ovales  noirs 
séparés  , et  dans  chacun  desquels  il  y a deux  points  également 
noirs.  La  tranche  dn  bord  terminal  de  toutes  les  ailes  est  blanche  et 
entrecoupée  de  noir.  Le  dessus  du  corps  est  noir,  le  dessous  est 
gris.  Les  antennes  sont  noires,  annelées  de  blanc  , avec  la  sommité 
de  la  massue  roussâtre. 

Se  trouve  au  Brésil. 


NYMPHALE  ANTHIOCUS.  nymphalis  anthiocus.  god. 

Papilio  Anthiocus.  fab.  drury.  uerbst. 

Papilio  Eupalemon.  cram.  stoll.  — Le  Velouté,  daubextox. 

Les  ailes  sont  d’un  noir-velouté  en  dessus,  avec  une  bande  oran- 
gée, luisante  , discoïdale  , un  peu  courbe , ne  montant  guère  au- 
delà  du  centre  des  supérieures.  Ces  dernières  ailes  sont  d’un  brun- 
noirâtre  luisant  en  dessous  , avec  la  moitié  postérieure  de  la  côte 
d’un  gris-violâtre,  le  disque  jaunâtre  et  garni  de  poils  noirs  cou- 
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chés  parallèlement.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  brun  légèrement 
nuancé  de  gris  en  dessous,  avec  une  ligne  transverse  et  arquée 
de  quebjues  points  noirâtres , non  ocellés.  Selon  Stoll , la  clie- 
nille  est  d’un  vert-pré  avec  le  ventre  et  toutes  les  pattes  fauves. 
Sa  tête  est  noire , marquée  de  deux  taches  blanches  et  ornées  de 
deux  épines  noires,  branchues,  très  longues.il  y a en  outre  sur 
tout  son  corps  d’autres  épines  semblables,  mais  très  courtes. 

De  la  Guyane  et  du  Brésil 


NYMPHALE  DÉMOPHON.  nymphalis  demophon.  cod. 

Papilio  Demophon.  linn.  clekck.  fab.  esp. 

Papilio  Sisyphus.  cram.  herbst. 

Papilio  Pheridamas.  cram.  uerbst.  séba. 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  une  bande  d’un  bleu-ver- 
dâtre luisant,  commune,  oblique  , discoidale,  cambrée  et  interrom 
pue  près  de  la  côte  des  supérieures,  terminée  eu  pointe  sur 
les  inférieures.  Le  dessous  est  brunâtre  , avec  trois  bandes 
transverses  d’un  gris -perle,  un  point  noir  à la  base  de  cha- 
que aile,  puis  une  ligne  ondulée  de  cette  couleur.  La  ligne 
ondulée  des  secondes  ailes  descend  du  quart  antérieur  de  la 
côte  à l’angle  interne,  en  se  courbant  en  arrière  vers  le  milieu  de  sa 
longueur.  On  voit  en  outre,  parallèlement  au  bord  postérieur  des 
mêmes  ailes,  une  rangée  de  six  points,  dont  l’anal  double,  points 
qui  sont  blancs  et  entourés  de  roussâtre.  Sur  le  bord  correspondant 
des  premières  ailes,  il  y a une  ligne  grisâtre,  peu  prononcée  et  four- 
chue vers  son  origine.  Le  corps  et  les  antennes  sont  noires. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyane. 
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iNYlMPHAl.E  DÈMODICE.  nymphalis  demodice.  god. 

Papilio  Domophon.  linn.  cham.  herbst.  siba. 

Les  deux  sexes  de  la  Nymphalis  Demophon  oui  beaucoup  d’ana- 
logie avec  la  femelle  de  la  Nymphalis  Demodice  par  le  dessus  des 
ailes  ; mais  le  mâle  de  cette  dernière  a la  bande  bleue  environnée 
d’un  large  reflet  violet , et  elle  finit  en  pointe  un  peu  au-delà  du 
disque  des  premières,  au  lieu  d’être  interrompue  et  cambrée  près 
de  leur  bord  d’en  haut.  Le  dessous  des  quatre  ailes  a un  peu  plus 
de  la  moitié  antérieure  d’un  blanc  grisâtre,  et  sinuée  en  dehors, 
avec  quelques  points  à la  base , puis  une  ligne  anguleuse , 
noirs;  le  reste  de  la  surface  d’un  gris-obscur,  avec  des  lignes  tor- 
tueuses et  des  anneaux  noirâtres  sur  les  ailes  de  devant , et  deux 
yeux  assez  grands  sur  celles  de  derrière.  Les  yeux  , dont  l’un  est 
situé  près  du  somment  de  l’aile,  l’autre  près  de  l’angle  anal , sont 
partie  noirs,  partie  violets  , avec  la  prunelle  blanche , l’iris  roux 
et  entouré  d’un  cercle  blanc  que  borde  antérieurement  un  arc  noi- 
râtre. Chez  la  femelle  ces  yeux  s’alignent  avec  cinq  points  bleuâ- 
tres, dont  trois  intermédiaires  ; et  l’œil  postérieur  se  reproduit  en 
dessus. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


GENRE  MORPHO. 

MORPHO.  FAB. 

Les  palpes  inférieurs  sont  très  comprimés,  ayant  la  tranche 
antérieure  étroite  ou  aiguë  ; les  antennes  sont  presque  filiformes  , 
légèrement  et  insensiblement  plus  grosses  vers  leur  extrémité. 


LEP.  EX. 


l8*  LIV 


— 138  — 

MÛR  PH  O INACHIS. 


MORPHO  INACHIS.  GOl). 

I.es  ailes  soiil  d’un  bleu-violet  en  dessus,  avec  le  limbe  ler- 
luinal  largement  noir.  Outre  cela,  les  premières  ailes  ont  le  som- 
met d’un  jaune-fauve,  avec  deux  litures  et  trois  petites  lunules  blan- 
ches, derrière  lesquelles  il  y a une  tache  noire,  transversale.  Le 
dessous  des  quatre  ailes  est  d’un  brun-roussâtre,  onde  de  noir  avec 

deux  bandes  blanches , communes  et  ondées  comme  le  fond.  En- 

% 

ire  ces  bandes,  les  secondes  ailes,  indépendamment  d’une  tache  jau- 
nâtre centrale,  ont  deux  yeux  écartés , allongés , dont  l’antérieur 
roux,  ayant  un  large  iris  noir  et  une  prunelle  blanche  en  croissant; 
le  postérieur  beaucoup  plus  grand , ayant  une  prunelle  semblable  à 
celle  ipe  nous  venons  d’indiquer,  et  un  très  large  iris  jaunâtre , 
qu’entoure  un  cercle  noir,  mais  plus  étroit  en  arrière  qu’en  avant. 
Les  premières  ailes  ont  entre  les  deux  bandes  deux  raies  blanches, 
sinuées  , dont  la  postérieure  très  oblique,  interrompue  inférieure- 
ment , et  vis-à-vis  du  sommet  deux  yeux  noirs,  très  éloignés  l’un 
de  l’autre  ; après  ces  yeux  viennent  deux  lignes  noirâtres  en  zig- 
zag , et  descendant  de  la  côte  à l’angle  interne. 

Se  trouve  au  Brésil. 

MORPHO  LEONTE.  morpho  leonte.  hdbn. 

Morpho  Helenor.  god. — Papilio  Heienor.  clerck.  cram.  herbst. 

Les  ailes  sont  noires  en  dessus,  avec  une  bande  commune  et  dis- 
eoïdale  d’un  bleu-violet  luisant.  Cette  bande  s’étend  jusqu’au  près 
de  la  naissance  des  ailes,  en  perdant  de  son  éelat.  Les  premières 
ailes  ont  vers  le  milieu  de  la  cote  une  tache  blanche  oblique,  et 
vers  l’extrémité,  des  points  de  cette  couleur,  disposés  sur  un  rang 
dans  le  mâle,  sur  deux  dans  la  femelle,  sans  compter  les  petites 
lunules  qui  bordent  les  échancrures.  Les  secondes  ailes,  dont  les 
échancrures  sont  également  blanches,  ont  le  long  du  bord  posté- 


rieur  une  série  de  points  rouges,  plus  ou  moins  distincts.  Le  dessous 
des  quatre  ailes  est  d’un  brun-noirâtre  , avec  des  yeux  très  noirs, 
ayant  la  prunelle  blanche  et  environnée  d’atomes  ferrugineux  et 
d’atomes  violets , l’iris  jaune  et  renfermé  dans  un  cercle  verdâtre 
(|ue  borde  intérieurement  une  lunule  de  sa  couleur.  Il  y a en  outre 
vers  la  base  de  chaque  aile  une  ligne  verdâtre,  transverse,  flexueusc 
et  interrompue;  et  le  long  du  bord  terminal  trois  lignes  plus  ou 
moins  grisâtres  , dont  l’intermédiaire  entrecoupée  de  rouge  aux 
ailes  inférieures.  Les  yeux  sont  aux  nombre  de  trois  aux  premières 
ailes,  de  quatre  aux  secondes,  et  l’antérieur  d’entre  eux  est  tou- 
jours isolé.  Le  corps  est  noir  en  dessus  , bruu  eu  dessous. 

Cette  espèce  se  trouve  dans  l’Amérique  méridionale. 

MOKPHO  MÉNÉLAS.  morpho  menelaus.  god. 

Papilio  Menelaus.  lin.  fab.  clerck.  sera.  cram.  herest.  esp. 

Papilio  Nestor,  lin.  mérian.  sera.  far.  cram.  herbst.  esp. 

Le  mâle  de  cette  espèce  avait  été  donné  par  les  auteurs  sous  le 
nom  de  Menelaus , la  femelle  sous  celui  de  î\estor. 

Le  dessus  des  ailes  du  mâle  est  d’un  bleu-azuré-brillant , avec 
tout  le  contour  extérieur  noir,  et  les  échancrures  du  bord  terminal 
d’un  blanc-jaunâtre.  11  y a en  outre  sur  la  côte  des  premières  ailes 
trois  petites  taches  blanches  , savoir  : une  au-delà  de  son  milieu  , 
les  deux  autres  près  de  son  extrémité. 

La  femelle  est  d’un  bleu  un  peu  moins  vif  que  le  mâle,  avec  le 
limbe  postérieur  largement  noir  et  chargé  d’un  rang  de  taches  blan- 
ches aux  ailes  inférieures,  et  de  deux  aux  supérieures.  Ces  dernières 
ailes  ont  à l’extrémité  de  la  cellule  sous- marginale  une  tache  blan- 
che, assez  grande  et  placée  transversalement  sur  la  côte. 

Les  deux  sexes  en  dessous  sont  d’une  couleur  de  terre  d’ombre,  et 
présentent  sur  chaque  aile  quatre  yeux  noirs  ayant  l’iris  d’nn  rouge- 
brique  et  la  prunelle  composée  d’atomes  bleuâtres.  L’œil  antérieur 
des  secondes  ailes  est  toujours  isolé  , et  quelquefois  appuyé  sur 
un  autre  plus  petit.  Ces  yeux,  (pi’entoure  un  cercle  gris,  sont 


— 140 


précédés  iiitérieureinenl  et  presque  immédiatement  d’une  série  de 
lunules  d’un  vert-argentin,  devant  lesquelles  l’on  voit  sur  les  ailes 
supérieures  un  chevron  transversal,  et  sur  les  inférieures  une  ligne 
interrompue  du  même  vert.  Indépendamment  de  cela,  toutes  les  ailes 
ont  l’extrémité  saupoudrée  de  gris,  et  leur  bord  postérieur  est  longé 
par  une  double  ligne  rougeâtre  en  feston.  Le  corps  est  noir. 

Selon  Mérian,  la  chenille  est  jaunâtre,  avec  des  lignes  longitudi- 
nales, et  les  pattes,  roses.  Sa  tête  est  d’un  brun-obscur,  et  chaque 
anneau  de  son  corps  offre  quatre  épines  noires , aiguës.  La  chrysa- 
lide est  cylindrique  , pâle,  avec  des  pointes  sur  le  dos. 

Cette  espèce  se  trouve  à la  Guyanne  et  au  Brésil. 


MORPHO  LAERTE.  morpho  laertes.  god. 

Papilio  Laertes,  fab.  druby.  jon.  — Papilio  Laerte.  esp. 

Les  quatre  ailes  sont  légèrement  dentées,  d’un  blanc-nacré  de 
part  et  d’autre.  Leur  dessus  présente , le  long  du  bord  postérieur, 
un  double  cordon  de  taches  noires,  mais  plus  grandes  dans  la  fe- 
melle où  elles  sont  d’ailleurs  séparées  par  une  ligne  noire  en  fes- 
ton. Les  premières  ailes  des  deux  sexes  ont  en  outre  la  moitié  an- 
térieure de  la  côte  couverte  par  une  raie  noire  qui  se  dilate  en 
forme  de  crochet  derrière  la  cellule  sous-marginale.  En  dessous,  on 
retrouve  les  caractères  du  dessus,  mais  ils  sont  moins  prononcés, 
et  il  y a au  milieu  de  la  surface  une  rangée  transverse  d’yeux  noirs, 
ayant  l’iris  fauve,  et  la  prunelle  formée  par  une  ligne  blanche.  Ces 
yeux  sont  oblongs,  au  nombre  de  trois  à quatre  aux  premières  ailes; 
au  nombre  de  sept , dont  le  postérieur  semi-lunaire  , aux  secon- 
des. Les  premières  ailes  ont , vers  le  milieu  de  la  cellule  sous-mar' 
ginale,  deux  petites  taches  brunes  plus  ou  moins  allongées 
Se  trouve  au  Brésil. 
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GENRE  PAVONÎB. 

PAVONIA.  GOD. 

Chez  ce  genre,  les  palpes  sont  moins  barbus  que  chez  les  Mor- 
phes  ; la  nervure  inférieure  du  dessus  des  premières  ailes  est  cour- 
bée en  S à son  origine,  et  la  cellule  discoïdale  des  secondes  ailes 
est  fermée  postérieurement.  Les  mâles  de  quelques  espèces  de  ce 
nouveau  genre  ont,  à la  région  du  bord  interne  des  ailes  inférieu- 
res , une  fente  longitudinale  couverte  de  poils. 


PAVONIE  LYCAON. 

PAVONIA  LYGAON.  BOlSD. 

Les  quatre  ailes  en  dessus  sont  d’un  noir  velouté  surtout  vers  la 
base,  avec  des  échancrures  peu  prononcées  et  légèrement  jaunâtres. 
Les  premières  eu  dessus  présentent  une  bande  transversale  d’un 
beau  bleu  luisant , selon  les  reflets  de  la  lumière  : cette  bande  est 
bien  plus  large  vers  la  base  et  est  divisée  en  trois  par  des  nervures  ; 
jirèsdu  bord  externe,  on  aperçoit  une  autre  bande  longitudinale  d’un 
jaune  pâle  traversée  par  des  nervures  noires  : cette  bande  part  du 
sommet  des  premières  ailes  et  va  aboutir  jusqu’à  l’angle  anal  des 
secondes.  Chez  ces  dernières,  elle  est  d’un  blanc  légèrement  teinté 
de  jaunâtre,  et  se  termine  tout  à fait  en  pointe  postérieurement  ; on 
aperçoit  aussi  sur  le  dessus  de  ces  mêmes  ailes  une  belle  tache  d’un 
bleu  luisant.  Toutes  les  ailes  en  dessous  sont  noirâtres , ondées  de 
roux  et  de  jaune,  et  présentent  la  même  bande  qui  offre  la  même  dis- 
position qu’en  dessus,  mais  elle  est  plus  large  et  d’Un  blanc  légère- 
ment teinté  de  jaunâtre;  sur  les  ailes  supérieures  cette  même  bande 
présente  un  œil  noir  très  petit,  marqué  d’un  point  blanc.  Les  infé- 
rieures présentent  intérieurement  deux  yeux  d’un  roux  foncé  , le 
premier,  qui  est  placé  près  du  bord  anléricur  de  l’aile,  est  entouré 
d’un  cercle  noir,  avec  un  point  blanc  dans  le  milieu  ; le  second,  qui 


est  beaucüuj)  plus  lias,  est  prescjue  coupé  en  deux  par  la  bande  jau- 
nâtre , et  outre  qu’il  est  d’un  roux  loncé,  il  présente  dans  son  mi- 
lieu un  large  point  noir  surmonté  à sa  pointe  antérieure  d’un  crois- 
sant blanc.  Le  corps  est  noir  avec  les  antennes  de  même  cou- 
leur. 

Celte  espèce  se  trouve  au  Mexique. 


GENRE  BRASSOLIDE. 

mussoLis.  FAB. 

Les  palpes  inférieurs  sont  courts,  ne  s’élèvent  pas  au-delà  du 
chaperon,  et  ne  sont  point  barbus;  les  antennes  sont  terminées 
par  une  massue  épaisse  et  en  forme  de  cône  renversé.  La  cellule 
discoïdale  des  secondes  ailes  est  fermée  en  arrière. 


BRASSOLIDE  DU  SOPHORA.  brassolis  sophoroe.  god. 

Fapilio  Sophorœ.  lin.  clerck.  mérïan.  cram.  stoll.  herbst. 

Les  ailes  sont  très  entières  et  d’un  brun-obscur  en  dessus.  Les 
supérieures,  dont  le  bord  antérieur  est  très  arqué,  sont  traversées, 
à partir  du  milieu  de  ce  même  bord,  par  une  bande  fauve,  courbe, 
un  peu  sinuée  , aboutissant  à l’angle  interne  , et  se  prolongeant 
quelquefois , mais  en  perdant  de  sa  longueur,  jusqu’à  l’angle  cor- 
respondant des  ailes  inférieures.  Cette  bande  est  plus  ou  moins  bi- 
fide à son  origine.  Lesquatres  ailes  en  dessous  sont  plus  pâles  que 
le  dessus  et  finement  point! liées  de  gris.  Celui  des  premières  offre, 
indépendamment  de  la  bande  fauve  dont  nous  venons  de  parler,  un 
petit  œil  noir  à prunelle  blanche  et  à iris  jaunâtre,  œil  peu  distant 
du  sommet  et  <|ue  précède  en  dehors  une  double  ligne  obscure,  on- 
dulée, })resque  marginale.  Le  dessous  des  secondes  ailes  a une  ran- 
gée courbe  et  discoïdale  do  trois  yeux  séparés,  bruns,  ayant  l’iris 
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noir,  la  prunelle  blanche  et  en  croissant.  On  voit  de  plus  à la  base 
de  toutes  les  ailes  une  tache  lanve,  orbiculaire.  Le  corps  est  brun. 
Les  antennes  sont  noires. 

Selon  Mérian  et  Stoll , la  chenille  est  pubescente , d’un  brun- 
clair,  avec  des  lignes  noirâtres,  longitudinales.  Les  pattes  antérieu- 
res sont  noires,  ainsi  que  la  tête,  sur  laquelle  il  y a une  petite  ligne 
jaunâtre,  terminale.  Elle  vit  en  société  très  nombreuse  dans  un 
tissu  serré  qu’elle  fabrique , et  d’où  elle  ne  sort  que  pendant  la 
nuit  pour  manger.  La  plupart  des  auteurs  disent  qu’elle  se  nourrit 
du  sophora;  d’après  Stoll  et  Mérian,  elle  vivrait  aussi  sur  le  coco- 
tier et  sur  le  cacaoyer.  La  métamorphose  a lieu  au  commencement 
d’avril,  et  l’insecte  parfait  paraît  quinze  jours  après. 

La  chrysalide  est  ovoïde,  ramassée,  un  peu  courbe,  d’une  couleur 
pâle,  mouchetée  de  brun-ferrugineux  et  marquée  de  quatre  points 
argentés.  Elle  est  suspendue  par  la  queue,  et  la  dépouille  de  la  che- 
nille y reste  attachée. 

Se  trouve  à Surinam  et  au  Brésil. 

GENRE  EUMENÂE. 

EUMENIA.  GOD. 

Les  palpes  inférieurs  sont  allongés,  simplement  garnis  d’écailles, 
ayant  le  premier  et  le  troisième  articles  , mais  surtout  le  premier, 
sensiblement  plus  court  que  le  deuxième. La  cellule  discoïdale  des 
secondes  ailes  est  fermée  en  arrière. 


EUMÉNIE  TOXÉA. 

EUMENIA  TOXEA.  GOD. 

Le  dessus  des  ailes  est  d’un  bleu-ardoisé  chatoyant,  avec  le  limbe 
postérieur  noir,  et  chargé  aux  inférieures  d’une  série  de  points  d’un 
vert-doré.  La  frange  est  en  outre  totalement  blanche.  Le  dessous 
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est  d’un  brun-noirâtre,  sans  aucune  tache  aux  ailes  supérieures, 
avec  trois  rangées  transverses  de  points  d’un  vert-doré  à l’extré- 
mité des  inférieures.  Ces  points  sont  placés  sur  un  fond  plus  intense 
(jue  le  reste  de  la  surface,  et  il  y a vers  le  milieu  du  bord  interne 
une  tache  orangée.  Le  corps  est  ardoisé  en  dessus , d’un  brun  noi- 
râtre en  dessous,  avec  les  trois  quarts  postérieurs  du  ventre  oran- 
gés. La  femelle  diffère  du  mâle  en  ce  que  le  bleu  du  dessus  des  ailes 
a moins  d’étendue  , surtout  aux  inférieures. 

Habite  l'intérieur  de  l’Amérique  méridionale. 


GENRE  EURTBIE. 

EURYBIA.  iLLiG. 

Les  palpes  inférieurs  sont  courts,  dépassant  à peine  le  chaperon; 
les  antennes  sont  en  fuseau  allongé  et  un  peu  courbe.  La  cellule  dis- 
coïdale  des  secondes  ailes  est  fermée  en  arrière  par  une  nervure  en 
angle  aigu  , et  d’où  part  un  rameau  longitudinal , qui  se  prolonge 
jusqu’au  bord  postérieur. 


EURYBIE  NICÆUS.  eurybia  nicæus.  god. 

Papilio  Nicæus.  fam.  — Papilio  Salome.  cram.  herbst. 

Les  ailes  supérieures  sont  d’un  brun  noirâtre  en  dessus,  avec  une  ta- 
che violette,  presque  centrale,  cerclée  de  fauve,  et  suivie  d’un  groupe 
de  deux  points  blancs.  Il  y a en  outre,  le  long  du  limbe  postérieur, 
un  cordon  de  taches  noires,  entourées  d’im  iris  plus  pâle  que  le  fond 
de  l’aile.  Les  secondes  ailes  sont  d’un  brun  plus  ou  moins  glacé  de 
violet  en  dessus  , selon  le  sexe , avec  une  double  rangée  de  taches 
oculaires  à iris  roux.  Les  lâches  de  la  rangée  intérieure  sont  ordi- 
nairement moins  apparentes  que  celles  de  la  rangée  extérieure.  Les 
quatre  ailes  sont  d’nn  gris-cendré  en  dessous , avec  deux  rangées 
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iraiisverses  et  presffue  lerniinales  de  petites  taclies  l)lanchâtres, 
dont  les  extérieures  orbiculaires  et  ayant  le  milieu  noir.  A la  tache 
violette  du  milieu  des  premières  ailes  coiTespond  ici  une  tache  sem- 
hlahle,  mais  cerclée  de  jaune,  et  suivie  de  deux  points  de  plus  que  du 
côté  opposé.  Il  y a en  outre,  vers  le  milieu  de  la  côte  des  secondes 
ailes  , deux  points  hlanchâtres,  plus  ou  moins  omhrés  de  noirâtre. 
Le  corps  est  noirâtre  en  dessus,  cendré  en  dessous,  avec  les  palpes 
d’un  jaune-orangé.  Les  antennes  sont  noirâtres , annelées  de  gris, 
avec  la  sommité  jaunâtre. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


GENRE  SATYRE. 

SATYRUS.  FAB. 

Les  palpes  inférieurs  s’élèvent  notahlement  au-delà  du  chaperon, 
et  sont  plus  ou  moins  hérissés  de  poils  en  avant;  les  antennes  se 
terminent  par  un  houton  tantôt  court  et  un  peu  en  cuilleron,  tantôt 
j)ar  une  massue  grêle  et  presque  en  fuseau.  La  cellule  discoïdale  ou 
centrale  des  secondes  ailes  est  fermée  en  arrière  par  une  nervure 
en  angle  plus  ou  moins  aigu  et  d’où  part  une  seule  hranche  longi- 
tudinale 


SATYRE  LÉNA,  satyrus  lena.  god. 

Papilio  Lena,  liviv.  fab.  cram.  herbst,  klem.  sera. 

Chez  cette  espèce,  les  premières  ailes  sont  entières  et  un  peu 
transparentes.  Leur  dessus  est  d’un  hrun-ohscur,  tantôt  sans  taches, 
tantôt  occupé  parallèlement  au  hord  postérieur  par  une  suite  de 
quatre  ou  cinq  points,  dont  le  second,  à partir  de  la  côte,  noir  et 
entouré  d’un  cercle  gris  ; les  autres  sont  tont-à-fait  hlenâtres. 

Les  secondes  ailes  sont  un  peu  dentées,  et  terminées  en  dehors 

par  une  petite  queue  ohtnse.  Leur  dessus  a environ  la  moitié  anté- 
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rieured’im  Lrim-glacéde  violet  ; la  moitié  postérieured’mi  noir-foncé, 
avec  une  vingtaine  de  taches  l)lcues,  chargées  pour  la  plupart  d’un 
point  très  blanc.  Le  bout  de  la  ([ueue  est  pareillement  blanc.  Le 
dessous  des  |)remières  ailes  est  d’un  brun  légèrement  glacé  de  vio- 
let, avec  une  bande  blanche,  linéaire,  droite,  descendant  du  bord 
antérieur  au  bord  interne,  près  de  l’angle  de  ce  nom,  et  se  prolon- 
geant ensuite  jusqu’au  disque  des  ailes  inférieures.  Indépendamment 
de  cette  bande,  on  voit , vers  la  base,  trois  ou  (juatre  points  noirs, 
épars;  et,  vers  l’extrémité,  une  suite  de  septs  points  blanchâtres, 
correspondant  à ceux  de  la  surface  opposée. 

Le  dessous  des  secondes  ailes  est  à peu  près  du  même  ton  de  cou- 
leur que  le  dessus  des  premières,  avec  sept  à huit  points  d’unblanc- 
jaunâtredisséminés entre  le  disque  et  le  bord  terminal;  et  deux  yeux 
noirs  à prunelle  blanche  et  à iris  jaune,  placés  vis-à-vis  du  sommet. 
Il  y a en  outre,  près  delà  base  quatre  ou  cinq  points  noirs,  faiblement 
ocellés,  qu’enveloppe  extérieurement  une  ligue  brune,  transverse, 
courbe  et  un  peu  ondulée.  Le  corps  est  gris  en  dessous;  d’un  brun- 
violâtre  en  dessus , avec  un  collier  blancbâtre.  Les  antennes  sont 
rousses  et  finement  annelées  de  noir. 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Brésil. 


SATYRE  NÉRÉIS.  satyrus  ^EREIs.  god. 

Papilio  Nereis.  fab.  drcry.  herbst.  stoll. 

Les  ailes  supérieures  sont  un  peu  transparantes , d’un  brun-ob- 
scur de  part  et  d’autre,  avec  une  bande  blanche  , linéaire,  descen- 
dant obliquement  du  bout  de  la  côte  au  bout  du  bord  interne.  Le 
dessus  des  secondes  ailes  a environ  la  moitié  antérieure  et  le  bord 
terminal  d’un  brun -obscur;  et  tout  le  reste  fauve  ou  couleur  de 
tabac  d’Espagne,  avec  une  bande  très-blanche,  bordée  de  noirâtre, 
fortement  dilatée  en  dehors  à sa  partie  inférieure,  n’atteignant  pas 
le  bord  interne,  mais  s’alignant  avec  la  bande  des  ailes  supérieures. 
Entre  cette  bande  des  secondes  ailes  et  leur  bord  postérieur,  il  y 


a deux  yeux  très  noirs  à })ruuellc  bleuâtre,  lesquels  sont  sé(}arcs 
l’un  de  l’autre  par  deux  points  blancs  ; sans  compter  un  point  sem- 
blable place  près  de  la  cô^e  au-dessus  de  l’œil  antérieur.  Le  dessous 
de  ces  ailes  est  généralement  plus  pâle  que  le  dessus,  et  il  n’a  point 
le  bord  postérieur  obscur;  les  deux  yeux  noirs  y sont  beaucoup  plus 
petits  et  entourés  d’un  cercle  grisâtre;  la  bande  blanclie  s’y  prolonge 
davantage,  et  l’on  voit  près  de  la  l>ase  une  ligne  noirâtre,  line,  oltli- 
que,  un  peu  ondulée.  Le  corps  est-  grisâtre  en  dessous  ; brun  en  des- 
sus, avec  un  collier  blanchâtre. 

La  femelle  a de  part  et  d’autre,  vis-à-vis  du  sommet  des  premières 
ailes,  une  rangée  transverse  de  trois  points  blancs 

Se  trouve  à la  Guyane  et  au  Ihésil 

GENRE  HESPÉRIE. 

HESPERIA.  LATR. 

Les  antennes,  très  écartées  à leur  base , sont  courtes  , terminées 
brusquement  en  une  massue  arquée  ou  crochue.  La  trompe  est  rou- 
lée en  spirale.  Les  palpes  inférieurs  ou  labiaux  sont  courts,  de  trois 
articles,  dont  le  second  grand  , large,  très  garni  d’ écailles  , et  dont 
le  troisième  très  petit.  Ayant  six  pieds  ambulatoires  ; les  deux  jam- 
bes postérieures  ayant  deux  paires  d’ergots  , l’une  ordinaire  et  ter- 
minale, l’autre  située  plus  haut,  au  côté  interne.  Les  ailes  inférieu- 
res sont  sans  crochet  à leur  base , plissées  au  côté  interne  , hori- 
zontales dans  plusieurs  , lorsque  l’insecte  est  en  repos. 

HESPÉRIE  ORION  hesperia  orion.  latr. 

Papilio  Orion.  fab. — Papilio  Proteiis,  eïnx.  cram.  brcry.  clerck. 

Le  corps  est  d’un  noirâire-obscur,  avec  une  teinte  d’un  vert-soyeux 
à l’origine  supérieure  des  ailes.  La  ligne  blanche  et  transverse  des 
premières  est  composée  de  quatre  à cinq  taches  contiguës  ou  sim- 
plement séparées  par  de.<;  nervures  plus  ou  moins  grandes  . et  se 
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termine  un  peu  avant  l’angle  interne.  Les  secondes  ailes  ont  en  ou- 
tre quatre  autres  taches  blanches  et  diaphanes,  mais  très  petites, 
dont  une  adjacente  au  bord  postérieur  de  la  raie,  près  de  son  mi- 
lieu , et  les  trois  autres  en  forme  de  petits  points  , disposées  en  une 
petite  ligne  près  de  la  côte,  entre  cette  raie  et  le  sommet.  Le  limbe 
postérieur  des  secondes  ailes,  à l’exception  de  la  partie  supérieure 
voisine  de  l’angle  externe,  et  la  queue,  sont  blancs,  ou  d’un  blanc 
jaunâtre  ; en  dessous,  cette  bande  blanche  est  entrecoupée  au  bord 
postérieur  d’une  rangée  de  petits  traits  presque  en  forme  de  lunules 
et  noirâtres. 

Cette  espèce  se  trouve  au  Brésil  et  à Surinam. 


HESPÉRIE  VERSIGOLORE. 

HESPERIA  VERSICOLOR.  LATR. 

Les  antennes  sont  noires,  presque  graduellement  arquées  à leur 
extrémité  et  terminées  par  une  petite  massue  oblongue , qui  est  in- 
sensiblement amincie  vers  sa  pointe.  Le  corps  est  noir,  mais  entre- 
coupé d’orangé  et  de  bleuâtre,  formant  des  lignes.  Les  palpes  infé- 
rieurs , le  dessous  des  hanches  et  des  cuisses , des  côtés  de  la  poi- 
trine et  de  la  partie  anale,  sont  orangés  ; telle  est  aussi  la  couleur 
de  deux  points  que  l’on  voit  à l’extrémité  de  l’écusson  et  de  deux 
lignes  qui  s’étendent  longitudinalement , une  de  chaque  côté,  sur 
le  dessus  du  corselet;  sur  l’espace  intermédiaire  sont  deux  autres 
lignes  parallèles  aux  précédentes  et  d’un  bleu-pâle , tirant  sur  le 
blanc  ou  sur  le  jaune.  Les  ailes  inférieures  sont  traversées  oblique- 
ment, en  dessus  et  en  dessous , par  des  raies  ou  bandes  étroites  de 
cette  couleur,  deux  en  dessus  et  trois  sur  le  dessous;  la  seconde  des 
inférieures  est  plus  large,  plus  pâle,  ou  blanchâtre  vers  le  haut;  la 
postérieure  est  un  peu  entrecoupée  ; la  base  des  ailes  offre  aussi  une 
petite  ligne  transverse  de  la  même  teinte  ; leur  frange  postérieure 
est  blanche  et  entrecoupée  de  petites  taches  noires.  Les  ailes  supé- 
rieures ont,  dans  leur  milieu  et  des  deux  côtés,  une  bande  transverse. 
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oblique,  composée  de  trois  taches  réunies,  d’un  rouge-sanguin  en 
dessus,  de  cette  couleur  près  de  la  cote  et  ensuite  d’un  jaune-foncé 
en  dessous  : cette  bande  n’atteint  pas  entièrement  les  deux  bords  ; 
entre  elle  et  la  côte,  ou  près  de  son  bord  antérieur,  est  une  petite 
tache  blanche;  au-dessous  de  cette  bande,  eu  allant  au  milieu  de  la 
surface  à l’angle  du  sommet , sont  deux  taches  ovales  , d’un  jaune 
tirant  sur  le  souci , et  dont  la  plus  voisine  de  la  côte  , un  peu  plus 
étroite  et  un  plus  longue  ; de  celte  tache  à l’angle  interne  posté- 
rieur, s’étend  une  ligne  bleuâtre  un  peu  plus  arquée,  et  qui  n’est 
pas  toujours  bien  prononcée  dans  toute  sa  longueur  ; ou  en  voit  une 
autre  de  cette  couleur,  et  pareillement  tratisverse,  au  dessus  de  la 
bande  rouge.  L’origine  de  ces  ailes , une  portion  de  leur  surface 
avoisinant  le  milieu  de  la  côte,  et  le  sommet  de  la  tête,  présentent 
aussi  des  espaces  ou  des  taches  bleuâtres;  enfin,  l’abdomen,  à Tex- 
ception  du  milieu  du  dos , a des  raies  transversales  de  cette  cou- 
leur. 

On  trouve  celte  jolie  espèce  au  Brésil. 
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118 

24 

surpassent. 
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Usez  franges. 
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noires. 

Usez  noirs. 
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DE  LA  CHASSE 


KT  1)E  I.A 

PRÉPARATION  RES  PAPILLONS 


Nous  devons  à l’obligeance  de  M.  Lefèvre,  auteur  de  VOvoloçfic 
européenne,  naturaliste  de  S.  M.  l’Empereur,  le  petit  Traité  que  nous 
donnons  sur  la  manière  d’attraper  les  papillons  et  de  les  préparer  pour 
les  conserver  et  en  faire  des  collections. 

Les  objets  utiles  à l’amateur  des  papillons  sont  : 

Une  canne  à fdet;  la  monture  du  filet  se  dévisse  et  se  ploie  en  deux. 
Un  filet  en  gaze  très-léger  et  de  grandeur  moyenne  {fig.  1 . a,  b,  c)  ; 

Une  pince  à raquette  {fig.  2)  ; 

Des  épingles  à insectes  de  différentes  grosseurs  et  ordinairement  de 
18  lignes  (4  centimètres).  Aous  recommandons  de  ne  point  viser  à les 
employer  trop  fines  ; 

Une  petite  pelote  ayant  baul  et  bas  un  ruban  garni  d’un  boulon  que 
l’on  passe  dans  deux  boutonnières  de  l’habit  afin  qu’elle  ne  vacille  pas, 
ou  que  l’on  fixe  par  deux  épingles  ordinaires  [fig.  3)  ; 

Une  boîte  ovale  en  carton,  liégée  sur  toute  l’étendue  du  fond  et  me- 
surant en  profondeur  4 centimètres  entre  le  dessus  du  liège  et  le  dessous 
du  couvercle.  — Elle  devra  bien  fermer,  mais  s’ouvrir  facilement.  — 
Souvent  on  colle  sur  le  bout  du  couvercle  un  petit  morceau  de  liège  sur 
lequel  on  pique  provisoirement  le  papillon,  pour  avoir  les  mains  libres 
pour  ouvrir  la  boîte  ; 

Un  nouvel  étaloir  à coulisse  {fig.  A),  qui  se  compose  d’une  tablette  en 
bois  blanc  de  60  centimètres  de  longueur  et  15  de  largeur;  par  cbaque 
bout  est  collé  en  travers  un  tasseau  creusé  dans  sa  longueur  d’une  rai- 
nure dans  laquelle  on  colle  par  les  deux  bouts  une  plancbelte  mince  en 
bois  très-tendre  de  7 centimètres  de  largeur.  Dans  l’autre  moitié  de  la 
rainure  coule  une  autre  tablette  semblable  pouvant  s’écarter  à volonté 
de  celle  à demeure,  de  façon  à produire  une  rainure  variable.  — Ces 
deux  planchettes  devront  avoir  leur  dessus  à 3 centimètres  du  dessus  de 
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la  grande  tablette  qui  fait  le  dessous  de  l’appareil,  — On  colle  une  bande 
de  liège  de  2 cenliniètres  sur  la  tablette  du  fond  et  juste  au-dessous  do 
la  rainure; 

y • 

Lbi  petit  poinçon  à pointe  l'ocourbée  pour  soutenir  les  antennes 

(fif/-  5)  ; 

Un  petit  pinceau  pour  appliquer  le  préservatif  (fig.  G)  ; 

Une  petite  ])iiice  brucelle  ordinaire  d’horloger  (ftg.  7); 

Une  pince  d’entomologie  pour  soulever  et  ])iquer  les  papillons  avec 
plus  de  facilité  dans  les  boîtes  (fig.  8); 

Un  blaireau  très-doux  pour  enlever  la  poussière  (fig.  9)  ; 

fine  petite  pince  plate  servant  à fixer  les  épingles  sur  les  bandes  de 
pa])ier  lorsque  le  papillon  est  dans  l’èlaloir  (fig.  10); 

Une  autre  pince  pour  coupei'  toutes  les  épingles  à la  même  hauteur 
lorsque  les  papillons  sont  dans  des  cadres  d’ornement  (fig.  11); 

Une  petite  paire  de  ciseaux  pour  coupei',  au  besoin,  les  ailes,  les 
bandes  de  papier  et  toute  autre  chose  (fig.  12.); 

Un  étui  servant  à mettre  les. aiguilles  à tète  d’émail,  le  petit  cure- 
crâne  et  l’aiguille  à coudre  (fig.  15); 

Un  petit  flacon  de  gomme  dissoute  dans  l’eau  et  mélangée  d’un  peu 
de  farine  pour  lui  donner  de  la  consistance  (f^g.  1 i)  ; 

Un  autre  flacon  de  gomme  laque  dissoute  dans  l’alcool  à consistance 
de  vernis  épais; 

Un'scalpel  pour  faire  l’ouverture  des  grosses  espèces  de  papillons  et 
pour  tout  autre  usage  [fig.  15)  ; 


DE  LA  CHASSE 

La  chasse  aux  papillons  peut  avoir  lieu  dès  le  printemps  jusqu’à  la  fin 
deUautomne.  Chaque  semaine  fournit  des  espèces  nouvelles,  qui  plus  tard 
ne  se  retrouvent  plus.  C’est  après  que  la  rosée  a disparu  et  jusqu’à  la 
nuit  que  chaque  genre  se  trouve  à des  heures  différentes. 

Lorsqu’un  papillon  est  dans  le  filet,  on  le  ferme  au  milieu  avecla  main 
gauche.  Quand  il  a relevé  ses  ailes  l’ime  contre  l’autre,  on  le  presse  mo- 
dérément de  la  main  gauche  jusqu’à  ce  qu’il  reste  sans  mouvement,  — 
puis,  saisissant  le  fond  du,  filet  et  le  renversant,  on  le  fait  tomber  dans  la 
droite,  on  on  le  saisit  commodément  avec  la  gauche;  — on  prend  alors 
sur  sa  pelote  une  épingle  avec  laquelle  on  le  transperce  d’un  flanc  à 
l’autre;  on  le  pique  alors  dans  le  fond  de  la  boîte  ovale.  Un  second  papil- 
lon de  la  même  grosseur  et  jusqu’à  quatre  ou  cinq  peuvent  être  piqués 
sur  la  même  épingle.  — L’avantage  de  cette  méthode  est  qu’on  peut 
n’avoir  qu’une  boîte  relativement  plus  petite.  Le  papillon  n’étant  pas 
toujours  mort  et  le  mécanisme  de  leurs  mouvements  ne  permettant  aux 
ailes  d’agir  qu’en  même  temps,  — les  ailes  d’un  côté  portant  à plat  au 
fond  de  la  boîte,  les  autres  ne  peuvent  remuer. 
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PRÉPARATION  A LA  MAISON 

Lorsque  les  papillons  sont  secs,  on  mouille  dn  grès  fm  et  blanc  jnsqn’à 
ce  qn’il  roliemie  la  forme  qii’on  lui  imprime;  on  le  bal  bien  uni  an  fond 
d’une  soupière  ou  dans  une  assiette  ; on  y pose  les  papillons  sur  le  ventre, 
et  on  replace  le  couvercle.  Après  quelques  heures,  vingt-quatre  au  plus, 
il  ont  repris  leur  souplesse. 

Alors,  pour  ceux-ci,  comme  pour  les  nouveaux  pris,  on  agit  ainsi  : 

On  dépique  ceux  cnfdés  par  le  Hanc  : le  meilleur  moyen  est  de  tra- 
verser une  carte  avec  l’épingle,  d’en  couper  la  tête  et  de  la  tirer  par- 
dessous,  do  façon  qu’ils  restent  sur  la  carte.  On  les  prend  alors  entre  le 
pouce  et  l’index,  et  de  l’autre  main  on  les  pique  bien  droit  sur  le  milieu 
du  corselet  les  montant  presque  au  haut  de  l’épingle. 

L’étaloir  étant  ouvert,  a un  écartement  correspondant  à la  grosseur  du 
corps  ; on  pique  l’épingle  sur  le  liège  qui  est  au  fond.  Saisissant  l’épingle 
près  de  la  tête,  entre  les  brandies  de  la  presselle  et,  les  laissant  couler 
doucement  vers  l’étaloir,  on  descend  ainsi  le  papillon  jusqu’à  ce  que  le 
dessous  des  ailes,  étendues  à plat,  reposent  sur  les  planchettes  et  que  le 
corps  soit  noyé  dans  l’espace  vide  entre  elles.  — Avec  une  épingle  d’acier 
on  dispose  les  ailes  de  façon  à leur  donner  une  jolie  apparence;  le  plus 
ordinairement,  la  bordure  des  ailes  supérieure  du  côté  opposé  à la  tête, 
doit  former  une  ligne  droite  en  travers  du  corps; — on  pique  à leur  base, 
dans  les  nervures,  une  épingle  d’acier  pour  les  tenir  en  place  ; — puis 
on  prend  une  petite  bandelette  de  papier  satiné,  que  l’on  applique  de 
chaque  côté  dans  le  sens  de  l’étaloir  et  que  l’on  maintient  par  chaque 
bout  avec  une  épingle  fichée  dans  la  planchette; — une  seconde  bande, 
un  peu  en  biais,  est  souvent  nécessaire;  — on  ôte  alors  les  épingles  des 
nervures  avec  les  presselles,  on  dispose  les  antennes  une  de  chaque  côté, 
sur  les  planchettes,  et  on  les  y maintient  par  une  bandelette  en  travers. 

Le  papillon,  bien  sec,  est  placé  dans  le  carton  de  collection,  où  on  les 
met  par  colonne,  en  faisant  précéder  chaque  espèce  d’une  petite  étiquette 
encadrée  de  noir  portant  son  nom.  — En  tête  de  chaque  genre  on  place 
une  étiquette  plus  grande,  indiquant  le  nom  du  genre  auquel  appartient 
l’espèce. 

Ces  étiquettes  se  fixent  avec  de  la  cire  à cacheter  sur  la  tête  d’une 
forte  épingle  de  ménage,  et  se  piquent  ensuite  comme  les  papillons  et  de 
façon  qu’elles  soient  à la  même  hauteur. 

Habituellement,  on  place  dans  une  collection  un  m.âle  et  une  femelle 
et  un  sujet  de  chaque  genre,  piqué  à l’envers,  car  c’est  souvent  en  des- 
sous que  sont  les  signes  distinctifs  d’espèces  très- pareilles  en  dessus. 

Ce  sont  les  sujets  les  moins  beaux  que  l’on  place  ainsi;  — pour  les 
retourner,  on  les  dépique  avec  la  carte  et  les  repique  à l’envers. 

Les  cartons  de  collection  se  placent  sur  des  rayons  comme  des  livres  ; sur 
le  dos  on  colle  une  étiquette  portant  le  nom  du  genre  qu  ils  contiennent. 


IV  1)K  LA  chasse  et  DK  I.A  l' H É P A H A T I Ü N DES  DADIU.ONS 

RÉPARATION 

l.orsqu’une  aile  tombe,  on  la  repose  à sa  place  après  avoir  enduit  la 
fracture  d’un  peu  de  gomme.  — Les  antennes  se  collent  avec  la  gomme 
laque,  qui  sèche  plus  vite,  mais  a l’inconvénient  d’ètre  luisante.  Lors- 
qu’une aile  est  fendue,  on  passe  en  dessous  un  fdel  de  l’une  de  ces  deux 
colles  entre  les  lèvres  de  la  fente.  — Lorsqu’il  manque  un  morceau  on 
en  prend  un  sur  un  papillon  semblable,  ou  très-voisin,  on  le  taille  un 
peu  plus  grand  que  le  trou,  on  enduit  de  gomme  le  bord  de  la  fractun* 
en  dessous,  on  pose  sur  la  gomme  et  bien  en  place  le  morceau  préparé, 
puis  on  serre  entre  les  feuillets  d’un  livre.  — La  colle  de  farine  bien  cuite 
est  souvent  très-préférable. 


CONSERVATION 

L’humidité  gâte  rapidement  les  collections.  La  lumière  du  jour,  lors- 
qu’ils sont  placés  dans  des  cadres  vitrés,  les  décolore  plus  ou  moins 
promptement. — La  poussière  les  voile  désagréablement;  mais  la  cause 
la  plus  fréquente  de  destruction  est  le  ravage  opéré  par  diverses  espèces 
d’insectes,  souvent  microscopiques.  Cent  moyens  ont  été  employés,  mais 
toujours  sans  succès,  et  d’ailleurs  basés  tous  sur  la  formation  dans  les 
cartons  d’une  atmosphère  nuisible  à ces  insectes,  et  se  mêlant  chaque 
fois  qu’on  les  ouvre  à l’air  général,  il  fallait  sans  cesse  renouveler  les 
essences  et  autres  matières  volatiles  employées  — Ces  considérations  ont 
fait  chercher  un  préservatif  s’appliquant,  sans  les  altérer  en  rien,  sur 
toutes  les  parties,  sans  exception,  des  papillons  et  les  préservant  à tout 
jamais,  quand  bien  môme  on  les  laisserait  à l’air  libre. — Ce  préservatif  a 
aujourd’hui  seize  ans  d’expérimentation,  et  il  remplit  complètement  son 
hut.  — On  devra,  sur  les  papillons  de  nuit,  en  faire  deux  ou  trois  appli- 
cations sur  le  corps. — Les  papillons  déjà  attaqués  peuvent  être  conservés 
comme  les  autres. 

On  doit  y soumettre  sans  exception  tous  les  sujets  d’un  carton.  — 11 
n’a  aucune  action  sur  les  épingles,  ce  qui  est  essentiel. 

11  n’est  pas  dangereux  puisqu’il  ne  s’évapore  pas,  mais,  comme  néces- 
sairement il  est  basé  sur  des  poisons,  on  doit  se  laver  les  mains  après 
s’en  être  servi,  et  ne  pas  le  confier  à de  jeunes  enfants.  — Son  emploi 
étant  extrêmement  prompt,  les  parents  des  jeunes  amateurs  peuvent 
prendre  le  soin  de  l’appliquer,  et  en  quelques  minutes  la  chasse  d’une 
saison  sera  préservée. 

Tous  les  objets  cités  se  trouvent  chez  tous  les  marchands  naturalistes, 
hormis  les  étaloirs  et  le  Préservatif  Lefèvre,  qui  se  trouvent  chez  l’in- 
venteur, quai  Malaquais,  n®  19. 
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de  suite  et  de  continuation  aux  planches  enluminées  de  l’ulTon.  Paris,  182'2-1838.  5 v.  in-folio 

avec  000  planches  grav.  et  col.,  dessinées  d’après  nature  par  Huet  et  Prêtre 1,000  Ir. 

Le  même  ocvraoe.  ln-4 750  fr. 

THOMSON  (J.),  — MONOGRAPHIE  DE  LA  FAMILLE  DES  CICINDÉLIDES.  Paris,  1859.  3 liv.  in-4 

de  60  pages  avec  1 1 planches 24  fr. 

Le  même  ocviiace,  avec  pl.  col 30  Ir. 

ARCHIVES  ENTOMOLOGIQUES,  ou  Recueil  contenant  des  indications  d’insectes  nouveaux  et 

rares.  Paris,  18.57.  2 vol.  in-8  avec  55  planches 60  fr. 

Le  même  ecviuGE,  avec  jil.  col ' 75  fr. 

ARCANA  NATURÆ.  Paris,  1859.  1 vol.  grand  in-folio  avec  15  pl 00  fr. 

Le  même  olvrage,  avec  pl.  col 75  fr. 
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THOMSON.  — MUSÉE  SCIENTIFIQUE,  ou  Recueil  d’histoire  naturelle.  Paris,  ô liv.  avec  pl.  Il  fr. 

Avec  pl.  col . . ....  12  fr.  2Î> 

■/  

ESSAI  D’UNE  CLASSIFICATION  DE  LA  FAMILLE  DES  CÉRAMBYCIDES.  Paris,  1861.  1 vol.  fjr. 

in-8  avec  pl ôü  fr. 

MONOGRAPHIE  DE  LA  FAMILLE  DES  MONOMMIDES  de  l’ordre  des  Coléoptères.  Paris,  1860. 

Grand  in-8  de  o8  pl.  avec  2 pl.  col lo  fr. 

VOYACE  DANS  L’ASIE  ORIENTALE.  Pescription  d'insectes  nouveaux  et  rares.  Paris,  I8;>7.  In-8 

avec  :>  pl ' 8 fr. 

Le  même.  In-lolio  avec  ;>  pl.  col.  de  10  pages 15  fr. 

MONOGRAPHIE  DE  LA  FAMILLE  DES  NILIONIDES.  Paris,  1860.  In-8  de  11  p.  avec  1 pl.  10  fr. 

MONOGRAPHIE  DU  GENRE  BATOCERA  de  la  famille  des  Cérambycides.  Paris,  1859.  In-folio  de 

20  pages  avec  5 pl 15  fr. 

MONOGRAPHIE  DU  GENRE  SPHENISCUS  de  la  famille  des  Tenebriobidæ.  Paris,  1859.  In-folio 

de  1 1 pages  avec  2 pl 12  fr. 


VIEILLOT  (L.  P.)  ET  OUDART  (P.l.  — GALERIE  DES  OISEAUX,  Paris,  1854.  2 vol.  in  4 avec  550  pl. 
(410  fr.) 40  fr. 

WALCKENAER.  — TABLEAU  DES  ARANÉIDES,  ou  Caractères  essentiels  des  tribus,  genres  et 
familles  que  renferme  le  genre  .Iranea.  Paris,  1805.  1 vol.  in-8,  avec  9 pl 7 fr. 

FAUNE  PARISIENNE,  ou  Histoire  abrégée  des  insectes  des  environs  de  Paris.  Paris,  1802. 

2 vol.  in-8.  (14  fr.) 10  fr. 

ET  P.  GERVAIS-  — HISTOIRE  NATURELLE  DES  APTÈRES  (.Vraignées.  Scorpions,  etc.).  Paris, 

1857-18.17.  4 vol.  in-8  avec  52  planches  col 56  fr. 

WOOD  (W.).  — INDEX  ENTOMOLOGICUS  OR  A COMPLETE  ILLUSTRATED  CATALOGUE  consisting 
of  1,9.U  figures  of  lhe  Lepidopterous  insects  of  Great  Brilain.  London,  18,59. 1 vol.  in-8  avec  55  pl. 
gravées  et  coloriées  représentant  l,9-44  sujets.  (204  fr.) 125  fr. 


ICONOGRAPHIE  ET  DESCRIPTION  DES  CHENILLES  ET  LÉPIDOPTÈRES  INÉDITS 

Par  P.  MILLIÈRE.  Paris,  1859-1864. — Cet  ouvrage  se  publie  par  livraisons  grand  in-8  de  texte  et  de 
planches,  gravées  et  coloriées  avec  une  perfection  extrême. 

Chaque  planche  avec  le  texte  correspondant  est  de 1 fr.  25 

NOUVEAUX  ÉLÉWENTS  DE  BOTANIQUE  ET  DE  PHYSIOLOGIE  VÉGÉTALE 

Contenant  l’organographie,  l’anatomie  et  la  physiologie  végétales,  les  caractères  de  toutes  les  familles 
du  règne  végétal,  par  ACHILLE  RICHARD.  Neuvième  édition,  revue  et  augmentée  et  mise  au 
courant  de  la  science  par  le  professeur  CHARLES  MARTINS.  Paris,  1864.  1 vol.  in-18  avec  500  fig. 
dans  le  texte 6 fr. 

NOUVEAUX  ÉLÉMENTS  D’HISTOIRE  NATURELLE 

A l’usage  des  candidats  an  baccalauréat  ès  sciences- et  aux  écoles  du  gouvernement;  par  le  pro- 


fesseur E.  LAMBERT.  Paris,  1862-1865.  5 vol.  in-18  avec  gravures  dans  le  texte.  ...  7 fr.  50 

Le  même,  cartonné  en  toile  anglaise,  non  rogné 9 fr. 

GÉOLOGIE.  Paris,  1862.  1 vol.  in-18  de  240  pages,  avec  158  gravures. 

BOTANIQUE.  Paris,  1864.  1 vol.  in-18  avec  200  gravures  dans  le  texte. 

ZOOLOGIE.  Paris,  1864.  1 vol.  in-18  avec  gnav.  dans  le  texte. 

Chaque  volume  se  vend  séparément,  broché 2 fr.  ,50 

— — cartonné 5 fr. 


DE  LA  CULTURE  DES  FLEURS 

'I 

Dans  les  petits  jardins,  sur  les  fenêtres  et  dans  les  appartements,  par  COURTOIS  GÉRARD,  Membre 
de  la  Société  impériale  et  centrale  d’Ilorticulture.  4*  édition.  Paris,  1864.  1 vol.  in-52de  192  pages, 

avec  15  gravures 1 fr. 

La  Société  impériale  et  centrale  d'Ilorticulture  a décerné  une  méd.iille  de  vermeil  à cet  ouvrage. 

an. 
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